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5V. Laurier Simard, Président du 
Syndicat National de» K in ployé» du 
Chemin de Fer Roberval-Sague- j vice autr 
üàj, ira représenter son Syndicat nal n'c»t 
au 3.1e Contres.Annuel de la CTCC dlophUcf 
du Canada qui se tiendra du 19 au { n ont qu 
24 septembre, à Montréal. 1 (S
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Deux siècles 
de lutte 

en Acadie

LES DEUX MAGASINS

pomNâ^nmiAY it*
CHICOUTIMI
PRÉSENTENT 

L’ÉVÉNEMENT DU JOUR 
La campagne de recrutement du 
Jeune Commerce de Chicoutimi 

se poursuit.
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Ce n'est pas sans amertume 
gue le» Acadiens commémore­
ront l'an prochain l'année du 
Grand Dérangement. 1755; on 
n'oublie pas facilement des ; 
icônes aussi horribles. Il y a! 
en eHet deux siècles, tous les 
villages acadiens étaient éveil­
lés au son du tambour qui les ! 
convoquait à l'église paroissiale i 
oU sur la place publique pour 
prendre connaissance des or- ! 
jjre» du roi d’Angleterre. Sans 
méfiance, puisque le calme ; 
était rétabli en Acadie, tous 
répondirent à l'appeL Ces or- •' 
dres —- gui ne les connaît au- i 
jourd'hui — ils en prirent con­
naissance, entourés de soldats. J 
fl8 devaient être chassés de 
leurs terres, séparés de leurs 
femmes et de leurs enfants, 
puis entassés sur des navires
pour être déportés dans les co- fJpvnnt \n Ç Arx C 
]0nies anglaises. Cinq jours UCYUnï IQ V.. QÇ V.. 
plus tard, le 10 septembre, la

CHICOUTIMI, VENDREDI. 17 SEPTEMBRE 1954

L'École de Commerce de Chicoutimi 
a atteint sa maturité déclare
principal, M. l'abbé JA. Gauthier
La municipalisation 
de l'électricité

soldatesque exécutait sa beso­
gne, dispersait tous les Aca­
diens, pour ensuite, le soir ve-

A la suite de plusieurs remar­
ques de M. Jean Gagnon, M. L. 
Holley, administrateur-régional des 
Chambres et membre du Comité 
de la Chambre

Le Doyen de la Faculté de Commerce de Lavai 
s'intéresse hautement aux activités de notre Eco­
le. — Intéressant exposé de M. le Principal. — 
La Chambre de Commerce remet à M. Raymond 
Lessard le maillet d'ancien président.

nu. se partaaer les biens du «nJ?» I|îîar?1!)re tle Chicoutimi llui “u K - - - étudia l affaire do 1 électricité sur
la matière du rapport Posner, a fait
catégoriquement savoir que cette 
question avait été définitivement 
vidée par la Chambre, qu'il n’y 
avait donc aucunement lieu mainte­
nant de remettre ce comité sur 
pied : “Nous avons fait une étude 
sur la matière soumise par le Pre­
mier Magistrat lui-même, nous a­
vons tiré nos conclusions, la Cham­
bre a approuvé ces con " ions, 
ne vois donc en aucune 
la raison de reprendre ces moines 
travaux. Les élections sont choses 
faites, il appartient à la cité et a la 
cité seule, de travailler là-dessus, 
à la Chambre d’en suivre les dé­
veloppements. Quand nous serons 
tous convaincus de Futilité de la 
chose, nous ferons les recomman­
dations dans le sens voulu.” Toute

un. a seconde

peuple exilé. Quolquos-uns seu­
lement réussissaient à se sau­
ver c*nns les bois. La convoitise 
des biens de l'Acadie et son 
inviolable attachement à la 
France avaient été le mobile 
de cette lâcheté, qu'aucun his­
torien anglais n'a eu le coura­
ge d'expliquer par la suite.
Plusieurs centaines furent in­
ternes en Angleterre, d'autres 
ie virent refuser l'accès des 
côtes américaines, enfin beau­
coup passèrent le reste de leur 
vie à chercher leur famille.

Mais si les Acadiens n'ont 
Jamais oublié ces tristes Jour­
nées de septembre, ce n est rassemblée, moins 
pas ce qu'ils désirent surtout ln déclaration de M. Belle 
mettre en évidence durant les 
fêtes acadiennes de l'an pro­
chain. Ce qu'ils veulent, en 
effet, démontrer, c'est le suc­
cès de la lutte poursuivie par 
ceux qui. s'étant regroupés à 
Boston, purent revenir s'établir 
dans un comté opposé à leurs 
anciennes possessions; c'est la 
survivance d'un peuple qui grâ­
ce à son énergie et à son 
courage indomptable devant 
l'épreuve, a conservé sa reli­
gion. sa langue et ses tradi­
tions. dans cette région d'où 
lours ancêtres avaient été 
chasses. Car, tel que l'explique 
l'archiviste canadien M. Roger 
Comeau, les Acadiens envisa­
gent surtout aujourd'hui cette 
déportation comme un fait his­
torique.

Chaque année accroît la SerO QU ScqUCHOY 
puissance des Acadiens qui, ** '
maintenant cru nombre d'envi- La frégate "Jonquièrc” 
ron 250,000 poursuivent le cscaIe (1 a(f*cu nu 
môme idéal: celui d'obtenir la 
reconnaissance dos droits que 
possèdent, par exemple, dans 
le Quebec, les Canadiens de

Le premier diner de la Chambre 
de Commerce Senior de Chicou­
timi. suivi de la reunion ouvrant 
la prise des activités avait pour 
cadre, hier soir. l’Hôtel Cham­
plain. La réception du premier 
Principal de l’Ecole Tchnique, M. 
l'abbé J.C. Gauthier, mettait une 
note de solennité a la réunion. Le 
diplomate président de la Cham­
bre. M. L. Couture, voyait à sa 
droite et à sa gauche, quelques 
personnalités que leurs activités 
mettaient en relief. M. R. Lessard, 
en particulier. Président sortant de 
charge, devait recevoir dans la 
soirée, ries mains de son succes­
seur, le Maillet, symbole de son 
autorité et bien plus encore sym- 

m a ni ère. b0jt» «je son dévouement.
Plusieurs discours furent pro. 

noncés. de “main de maître”, 
mais celui qui doit retenir en pre­

mier lieu l'attention générale est 
bien celui de M. l’abbe Gauthier. 
Principal de l'Ecole Technique, au 
sujet de cette école dont le rayon­
nement ne tardera pas, après la 
mise en terre aussi étudiée que 
lui donna la Chambre de Com­
merce aînée, à attirer à Chicouti­
mi, a toute la région, des suc­
cès dans le Haut-Commerce, et 
des regards envieux. Comme M 
Paul Beaulieu, président du Co­
mité de l'Education retraça les 
efforts de la Chambre pour aboutir 
au résultat que l’on sait: la me­
morable visite a l'Evèque de notre 
diocèse qui accueillit le projet à 
bras ouverts au nom même 
de son diocèse. M. l’abbé Gau­
thier exposa ses misons de con­
fiance et de joie. Dans une série 
de réflexions partant de la simple 

<Suite à la 6e page)

250 ont déjà 
signé leur carte 
au Jeune Commerce

La Campagne de recrutement 
du Jeune Commerce de CTilcou. 
timi bat son plein et on avait le 
plaisir de nous annoncer ce ma­
tin l'adhésion de plus de 250 
niemlires à date. On espère pou­
voir atteindre l'objectif de 350 
membres en lin de semaine. On 
recommande donc à tous ceux 
qui ont négligé jusqu’ici de join­
dre ce mouvement de le faire le 
plus tôt possible en voyant un di­
recteur. Cette campagne qui 
remporte un si grand succès 
est sous la dynamique direction 
de Jean Laflamme.

La frégate Jonquière

fera une 
Saguenay mardi 

et mercredi les 21 et 22 septem­
bre. La frégate pourra être visitée 
par toute la population de Jonquiè- 

! re et des environs. Les officiers et 
! les membres de l'équipage de la

M. L. Bélanger est élu 
président; conférence 
de M. Marcel-E. Julien

La Soc iété Généalogique cana- » ça une conférence sur l'historique
rilenne-française. section de Chi­
coutimi. tenait, hier soir, en la sal­
le de l’Hôtel de ville de la Rivière- 
du-Moulin, sa première assemblée 
mensuelle pour l’année 1954-55. Au 
cours de cette réunion, on procé­
da a l’élection du conseil d’admi- 

; nistration de cette Société. M. Léo­
! nldas Bélanger a été réélu prési­
dent. le Frère Dominique, E.C. n 
été choisi vice-président, tandis 
que M. Hervey Boudreault occu- 

, pera la charge de secrétaire pour 
la deuxième année. Les directeurs 

. sont M. le Chanoine Flourrie et M.
! Jean-Joseph Savard.

A l’occasion de cette assemblée,
, les membres de la Société Généalo- 
■ gique ont eu l'avantage d’entendre 
Monsieur M.-E. Julien qui pronon-

des Compagnies d’assurance.
M. Julien brossa un magnifique 

tableau sur l’origine des compa­
gnies d'assurance. Pour se fa^rc 
une juste Idée des faits qui qnt 
présidé à l'organisation des com­
pagnies d’assurance modernes, il 
faut reculer aussi avant dans le 
temps que Fan 2285 avant J.-C. La 
plus vieille formule d'application 
de l'assurance ri«* nos jours se rap­
porte aux Communes des Cités et 
Districts (pii prirent naissance 
Assyrie, il y a 2500 ans avant 
Des contributions étaient perçues 
pour venir en aide a ceux qui é­
taient victimes de maux acciden­
tels. Depuis de nombreux siècles, 
il existe des associations qui secou- 

t.Suite à la 6c page)

Une prise de 
contact avec 
Baie Comeau

Le voyage de la Chambre de 
Commerce aînée de Chicoutimi à 
Baie Comeau se fera le dimanche 
26 septembre, par avion.

Le but de cette visite est évidem­
ment de rencontrer les membres 
de la Chambre de cette ville. Com­
me l’a dit le Président, il ne s’agit 
que d'aller saluer nos amis “de 
l'autre côté de la rivière.” !...

Toutefois, la signification profon­
de de cette visite se dessinera, par 
la visite-retour espérée, et qui per­
mettra aux personnalités du nuftirie 
des affaires de Baie Comeau. do 
prendre contact avec notre région, i 
Monsieur. J.-A. Lessard qui re­
vient d’un voyage très important 
dans cette région, n’a pas cache 
qu’une union autour des id ' . qu’u- !
ne compréhension née d’une plus I 
parfaite connaissance des besoins j 
et des buts, conduira très rapide­
ment à la réalisation de lo route 
du Nord, avec les conséquences 
identiques h celles qui suivirent la 
fameuse percée du Boulevard Tnl- 
bot.

Il n’est donc pas besoin d'insis-j 
ter sur l’importance de cette vi­
site. Elle met en relief l’adroit 
cheminement de la Chambre de 
Commerce Senior de Chicoutimi, 
pour le bénéfice rie toute.

e en
J.C.

Les rueiles ne 
seront pas pavées

A la séance du comité général 
tenue hier après-midi a l'hôtel de 
ville, les échcvins, conformément 
aux renseignements légaux qui leur 
ont été fournis par le conseiller Ju­
ridique de la cité. Me J.-C. Ga­
gné. ont décidé de ne pas procé­
der au revêtement (l'asphalte des 
ruelles privées. Selon la loi, si la 
cité accepte de paver ces ruelles, 
elle se rend responsable de ces 
rues, ce qui pourrait mettre la vil­
le en mauvaise posture.

On émouvant hommage est rendu au 
regretté Dr Eugène Trembiay, hier matin

i__t ___________ *______: i frégate seront reçus par les auto­langue française. Leurs réussi- rités dc ,n VÜIe de jonqUièrc le
tes, elles sont nombreuses, en mardi en soirée. 21 septembre. A-1 et

S. E. Mgr Panico assiste aux obsèques. — Une 
foule nombreuse est présente. — Mgr Kcroack 
préside la levée du corps. — Mgr J.-E. Duchesne 
chante le service funèbre.

près cette visite, le navire partira 
pour un long voyage à Esquimnlt. 
C.B., son nouveau i>ort d’attache.

dépit des difficultés, des obs­
tacles â leurs revendications.
Aujourd'hui, ils possèdent des 
universités dc langue française D-****-^ — M J-.- à Saint-Joseph, à Edmonton et ^romerlac«e C3eS
à Bathurst N.-B.. et plusieurs Orphelins le 
codeges classiques a travers ■ 
les provinces maritimes; un 
quotidien, "L'Evangéline", et 
un poste de radio français, à 
Moncton, ville considérée com­
me la métropole des Acadiens; 
des hebdomadaires français 
ailleurs dans les Maritimes; 
enfin une société mutuelle 
d assurance-vie et maladie, une 
entreprise qui, au Nouveau- 
Brunswick, groupe quelque retour 
25.000 sociétaires et représente 
-a plus importante entreprise 
inancière des Acadiens.

Grâce au clergé actif et dé­
voué et à des patriotes dont le 
Reul but est de relever la si­
tuation économique de leur 
peuple, les Acadiens gagnent 
graduellement du terrain et 
peuvent d'année en année exi­
ger davantage. Ils obtiendront 
tous leurs droits, car un peu­
ple qui réussit à reprendre vie 
aussi rapidement ne renonce 
jamais â la lutte, â ses reven­
dications justes et raisonna­
bles.

fait acadien est unique
aRs 1 Histoire du monde entier

,f on ne peut que s'associer
ruv manifestations qui Je mar-
jiueront l'an prochain, mcml-
ostations qui seront ie cou-
bonnement de nombreu ses an-
?ces de luttes el de soul- 
francos.

Les plus haute» personnalités re­
civiles ayant connu feu le Dr

20 septembre
Les Chevaliers de Colomb du 

comté de Chicoutimi organisent 
pour lundi le 20 septembre a une 
heure P.M. la traditionnelle pro­
menade des orphelins de Chicou­
timi.

Cette année la promenade pas­
sera par Arvida, le Pouvoir de 
Shipshaw, Kénogami avec arrêt au 

a Arvida où les orphelins 
recevront des friandises, dons des 
Chevaliers rie Colomb de l'endroit.

Les organisateurs demandent au 
public d’envoyer 90 automobiles 
pour la circonstance.

Tous se donnent rendez-vous h 
l’orphelinat, lundi le 20 septembic 
1954.

ligicuses. universitaires, medicales 
7ugène Tremblay dans ccs diver­
ses sphères d'activités, se sont ren­
contrées hier matin, pour lui ren­
dre un deçnier et émouvant hom­
mage. alors qu'on conduisit sa dé­
pouille mortelle en l’église cathé­
drale de Chicoutimi pour y réciter 
l’absoute et y chanter son service 
funèbre. Ix» délégué apostolique, 
S. E Mgr Panico a tenu lui-même 
a rendre hommage à l’un des plus 
dignes Chevaliers de l'Ordre de 
Saint Grégoire le Grand, en assis­
tant aux funérailles du regretté 
disparu.

C'est l’évéque du diocèse. S. E. 
Mgr Georges Melançon qui pré­
sida â l’absoute, dans une église 
remplie à pleine capacité et ne 
contenant pas suffisamment de siè­
ges pour recevoir tous les aims du 
défunt, ceux avec qui il travailla 
au cours de sa longue carrière, 
ceux qu il sauva de la mort par 
son art et ceux qu’il rétablit a la 
santé par ses soins dévoués. Autant
il y avait de haute» personnalités, 
autant il y avait de gens moins for­

tunés et de pauvres qui. le chapelet 
à la main, priaient avec ferveur 
pour le repos de l’âme du disparu 
alors que silencieusement sur le 
visage de plusieurs coulaient des 
larmes discrètes.

Mais, c'était un grand réconfort 
pour tous les parents dans ieurs ha­
bits de deuil de voir, en plus de 
toutes les autres personnalités, à la 
tête de tout le corps médical le plus 
digne représentant de l'Université 
Laval, en la personne de Mgr Fer­
dinand Vanclry. ancien recteur.

Dans leur habit de cérémonie, 
tous les médecins de l’Hûtel-Dieu 
St-Vallier de Chicoutimi que des 
soins urgents ne retenaient pas a 
l’Hôpital étaient accourus au domi­
cile du défunt pour assister aux 
obsèques que dirigeait personnelle­
ment le directeur des funérailles, 

i M. Thomas-Eugène Blackburn.
La levée du corps fut présidée 

i par Mgr Syvio Kéroack. curé dc 
la paroisse-mère, tandis que le 
deuil fut conduit par les fils du dé­
funt. MM. Paul. Henri, Dr Gilles, 
Antonio et Eugène Tremblay. Plu­
sieurs autres parents suivaient éga­
lement le cortège funèbre.

(Suite à la 6e page)

Le quartier des 
vétérans à Jonquière

La Président de la Chambre de Commerce Senior 
de Chicoutimi, M. Lionel Coulure, présente les félici­
tations de la Chambre au premier Principal de l’E­
cole de Commerce dr Chicoutimi, M. Faillie J.-C. 
Gauthier. Sur la photo du bas: De president a pré­
sident, M. Couture remet Ici le maillet d’honneur à 
M. K. lessard, président sortant de charge. l.e 
maillet symbolise l'autorité, la competence et le 
devourment dont fit preuve M. lessard au cours de 
son trrm%* d’office. En premier pian, on remarque

M. Jean-Thomas Gagnon, secrétaire do Comité P*- 
ritaire de la Construction. M. Gagnon fit une ma* 
gnifique etude sur l'urgence de la construction d’un 
pensionnat où pourraient xe grouper toux le» Jeunet 
venant de l'exterieur pour rtudirr à l'Ecole d'Ap* 
prentlxsage et à l’Ecole Technique, ou dans une det 
ecolex et institutions de la ville. Ce» photos furent 
prises lors du banquet qui marquait la réouverture 
de la salscn de la Chambre de Commerce Senior 
de Chicoutimi.

I.e Brigadier Ruthcford. direc­
teur dc la loi d’habitation des an­
ciens combattants du pays: M. J -
L. Boulanger, surveillant régional 
dans le même domaine, ainsi que
M. J.-H. Lévesque, insoc.teur pro­
vincial de la construction pour les 
vétérans, étaient à Jonq.i.re hier.
Ils ont fait le voyage dans le but 
de compléter les dernières démar­
ches pour obtenir du Conseil Mu­
nicipal. les dernières facilités de 
construction du nouveau quartier 
des anciens combattants dont la i Chemin 
réalisation commencera au prin­
temps prochain a Jonquière.

Paroles 
optimistes 
de M, Grenier

DERNIER HOMMAGE RENDU AU DOCTEUR EUGENE

A l’Exposition 
française de Montréal

Les Sûgucnéons qui se rendront 
à Montréal pour visiter l’expo­
sition Française au Palais du Com­
merce. ne devront pas oublier d'y 
rencontrer M. Jean-Louis Racine 
autrefois de Jonquière. qui tient 
un kioske fort intéressant. M Ra­
cine a obtenu l’agence exclusive 
d’un fusil à peindre dont la carac­
téristique est de ne pas faire Je 
poussière. \æ nouveau fusil de M 
Racine vient de la principauté de 
Monaco.

Petit Carnet

Deux romancières 
visiteront Jonquière

Mme Magali et Claude Jaunie- 
re. les deux célèbre» romancières 

_ tant admirées seront a Jonquière 
minimum de 175,000 ]<» 30 septembre pour une entrevue 

que 1 on est | avec toutes les dames, demoisel­
les et messieurs qui le désireront. 
Il n’est pas a douter qu’en cette 
unique occasion, les deux écrivains 
sauront intéresser un vaste audi­
toire.

Selon Larousse, une rnnflagra- 
tion est un embrasement général.

Les
dents.

C’est
l’F.cole

rayons du soleil sont ar-

une nouvelle 
de Commerce.

err pour

A quand le congé do president 
► la Commission "Scolaire?

I*r poste C.J.M.T. 
pas pour rien.

ne s’en fait

Il n'y eut 
pas de
conflagration

Pour la bonne Information ue 
D®8 lecteurs, nous attirons leur 
attention sur le fait qu’il n’y a 

eu de conflagration, hier, â 
J aint-Ambroisc. ï’ne journal é­
tranger à la région et qui est trop 
Holgné pour aller a la source de 
«a nouvelle lorsqu’àrrive l’heure 
11 aller sous presse, annonçait en 
jjunchette une conflagration 
dans ce paisible village sague* 
Brfni* H n’en était rien puisqu’il 
0f s’agissait que d’un xlmplî in- 
j>ndie au magasin général J.J- 
Tremblay.

Polir un journal, les nouvelles 
qu’il donne constituent une pro­
priété.

Beau lieu 
charmante.

pour une reunion

Padoue, c’est en Italie.

Ce
dans

sont les déficit» 
la légende.

qui passent

Prouver un 
trateur, ça ce 
gende.

talent d’adminis- 
n’est pas de la )r-

C’est triste 
l’on a adoré.

de brûler ce que

Des Juges, des députés, des maires, les plus hautes 
personnalités religieuses, tout le corps medical de 
FIIôtcl-Dleu St-Vailler dc Chicoutimi, une foule énor­
me de gens dont il était le médecin, «nt rendu hier 
matin un dernier hommage au regrette Do t u 
Eugene, le mcdecin des pauvre». C’est avec un pro­

fond regret que tou» ont appris sa mort et c’est 
encore remplis de consternation qu’ils ont assisté 
a ses funérailles. Au premier plan, derrière les por-1 
leurs, les médecins de l'hôpital et sur l'arrière plan, 
sur le seuil de la résidence du Dr Eugène Trem­
blai, ses fil», ses parents, des amis.

l’n oiseau qui salit 
mérité d'être déplumé.

L’n duel 
n’a rien de

Duplessis-St-Laurent
banal.

Rome and Côte!

Dans une très intéressante allô- 
cution devant la Chambre de Com­
merce Senior de Chicoutimi. M. 
Ph. Grenier, secrétaire du C.O.E. 
S. a ravivé bien des intérêt» en af­
firmant que le juiqu'id rachitique 

de Fer de Chibougamau. 
pourrait bien débuter peu de 
temps après le tronçon ouest, sinon 
le précéder, et en tout cas s’ache­
ver certainement dans le même 
temps Plus leur*, raison» qu’expose 
!r Secrétaire du C.O.E.S. motivant 
ces affirmations.

Le gouvernement demandait une 
participation 
tonnes ; c’est 400.000 
capable de fournir! Ce» chiffres 
n’ùicluent pas les tonnages de nom­
breuses compagnie*., dont les ter­
rains d’exploitation s’étirent a 
moins de 25 milles de Saint-Féli­
cien.

D'autre part. In Eastern qui Jus­
qu’ici. dans ses opérations de trai­
tement du minerai n’envisageait 
que les nickels du sud. achève 
l’étude du traitement des cuivres 
de Chibougamau. ce qui en d’au­
tres termes apporterait a Chicou­
timi une autre usine de réduction.

Dans le domaine financier dc la 
chose, qui est dans le fond la 
pierre d’angle de toute la construc­
tion attendue, M. Grenier a spéci­
fié qu'en final, par la voir sague- 
néenne. le concentré de c uivre au­
rait un coût réduit de $7.00 la tonne 
sur le coût par l’ouest!

D’autres part encore, le» travaux 
effectués sur le tronçon autorisé a 
date, révèlent l'existence d’immen­
ses étendue.» de lac» flottant» que 
la voie ferrée devra contourner, 
d'où un allongement très sérieux 
de la distance initialement prévue 
de ce côté.

M .Grenier terminait sur la note 
très optimiste de l’assurance que 
le ( hemin de Fer de Chibougnmau- 
Snguenay sera fini en même temps 
que Je tronçon opp« C’est es­
compter un avenir radieux pour 
une région déjà rayonnante.

Concert remis 
à mardi le 21

Pour des raisons majeures et 
totalement indépendantes dc l’ar­
tiste lui-même le concert qi 
vait donner dimanche M. 
Zaitzeff a dû être remis a 
soir prochain a 9 heures. I-es bil­
lets qui ont été vendu» pour di­
manche seront donc valables pour 
mardi. M. Zaitzeff s'excuse auprès 
de.» auditeurs mais il n'a pu faire 
autrement. I.e concert aura lieu a 
l'auditorium et sera sous le haut 
patronage de l’honorable Antonio 
Talbot, minl»tre de la Voirie.

Nommé vicaire 
à St-Fulgence

Par décision de Son Excellence 
Mgr Melançon, M. l'abbé Mar­
cel Leclerc, auparavant, profes­
seur au Séminaire, vient d'être 
nommé vicaire à St-Fulgence. M. 
Fahbé Leclerc est arrivé récem­
ment d’un voyage en Europe qu’il 
effectua en compagnie de* Equi­
piers dr St-Michel.

Ce que l'on 
entend dans 
les coulisses

Assemblée des 
dames de TU.C.F.

Ot après-midi, à une heure et 
30. il y aura assemblée des dame* 
de 1 U C*.F. de Notre-Dame il’Hê- 
bcrtvlllc, a la salle parpissfelc 
de cette paroisse. A cette réunion, 
on procédera à l’élection du bu­
reau d’administration. On prie tour, 
les membres d'être présents.

DELEGUE

I.a nomination de Mgr O -D. Si­
mard a la cure de Norm andin a été 
accueillie avec une grande Joie 
dan.» la riche région agricole du 
I.ac St-Jean. Car, l'ancien supé­
rieur du Petit Séminaire de Chi­
coutimi s’était fait une réputation 
qui dépassait les limites de la Mé­
tropole du Saguenay. En mémo 
temps qu’il remplissait le» fonc­
tions de supérieur du Petit Sémi­
naire. Mgr Simard cumulait aussi 
les fonction» de principal de l’E­
cole d’AgrlcuIture ainsi que celles 
de directeur diocésain de Faction • 

! catholique. Ces deux charges Font 
; mis en contact constant avec le* 
classes rurale» de toutes les par- 

j ties du Royaume du Saguenay et 
tous ont su reconnaître en lui un 
homme de valeur dont les conseils 
étaient pris en très hautes considé­
rations. Sa nomination dans le Lac 
St-Jean est pour cette région, une 
marque d'estime de la part de 
FEvéché qui »e départit d’un hom­
me précieux dont les services 
étalent souvent requis en haut 
lieu.

X X X
Le manque d'expérience et 

Finconsldération comme l’esprit 
léger peut causer des situations 
parfois baroques et tragiques 
dan» fa carrière des journaliste». 
1/annonrr d'un sinistre déclen­
che toujours chez les populations 
non prévenues un mouvement 
d’ampleur d’un bout à l'autre du 
pays rtc’ext ce qui s’est produit 
prematiiremrnt hier lorsqu'un 

journal dr Québec a annoncé une 
conflagration a St-Ambroixe. On 
nous rapporte que plusieurs or­
ganisation locales, provinciales 
et internationales avalent pris 
des mrsiirr* pour porter secours 
aux présumé» sini»tré». Heu­
reusement. la nouvelle fut rapi­
dement contredite et Fémol sou­
levé s'éteignit lentement.

X X X
La nouvelle de la conflagration 

de St-A '.broisc en est une qu'ont 
manquée les postes locaux de radio, 
pour deu:: raisons: premièrement 
ils 11'ont pas de services de nou­
velles locales depuis que le Pro­
grès du Saguenay a discontinué 
l'émission de scs builetins parlés; 
deuxièmement ils ne prennent pas 
de risque en copiant le journal lo­
cal *.ui ne publie pas des nouvel­
le.» de cette importance sans en 
contrôler l'authenticité. Nf'cmpêch* 

les protestations continuent dft 
de partout depuis que le ser- 

autrefois fourni par votre jour* 
n'est plu» à la portée des ra« 

Tous ceux qui protestent 
n ont qu’a s'abonner au Progrès 

(Suite à la 6e page)
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LE PROGRES DU SAGUENAY. VENDREDI, 17 SEPTEMBRE 1 S54.*

MM. C.-E. Couture (à gauche) rl .1.-11. Lanctôt, respectivement pré- 
ildent et secrétaire-gerant do la Société canadienne d'Elnbllanrment 
rural, .sont partis pour l'Europe le 5 septembre en vue de conclure, 
avec les autorité:* catholiques et Intergouvemementales Intéressées 
aux migrations, des ententes ail sujet du groupement des familles 
catholiques. Ils feront aussi partie de la délégation canadienne au Con­
grès international catholique des migrations, qui aura lieu à Brida, 
Hollande, du II au 17 septembre. (Cliché C.C.C.)

Les Semaines Sociales du 
Canada étudieront le sujet 

établissement et immigration

COOPTfy

SAGUtÜÜ

Expansion marquée de la
coopérative de St-Nazaire

Construction d'un immeuble très moderne. 
Augmentation des affaires.

H y a quinze jours nous avons 
ralt par! do la tenue au Mont-Lait- 
*lcr ù la Hn de septembre, de In 
Ile Semaine Sociale du Canada. 
L’on y étudiera, nous tenons a le 
répéter, doux sujets ass» / étroi­
tement apparentés, l’établisse­
ment rural et l'Immigration Nous 
vous avons dit quelques mots des 
•rnvnux qui porteront sur l'éta­
blissement rural. Aujourd'hui, nous 
voudrions retenir votre attention 
sur les cours qui traiteront de l'im­
migration.

En premier lieu l’on voudra prô- 
lentcr le problème fies migrations 
ol qu'il s’est posé après la deuxiè­

me grande guerre mondiale Le 
mouvement migratoire diffère sen­
siblement des mouvements qui 
jusqu'ici ont contribué a peupler 
notre pays, l'Ouest canadien sur­
tout Au iieu d’être pour la plupart, 
des travailleurs agricole», des cul­
tivateurs en puissance, comme ce 
rAt I cas dans le passé, les immi­
grant» venus chez nous depuis la 
guerre sont presque tous îles hom­
me» de métier; ils se sont surtout 
llritfés ver» les deux grandes pro­
vinces centrale» du pays, l’Ontn- 
•lo et le Québec, voire surtout vers 
’Ontario. Kn fait, pour la très 
forte majorité, ces immigrant.» 
Hit acquis chox eux une expérience 
inns les diverses Industries en sor­
te qu’ils n’aurnletn guère pu s'a- 
forte maporlté. ces Immigrants 
ont acquis chez eux une expérience 
♦’est précisément pour les utiliser 
lans nos divers* s industries en 
•tat de pleine croissance que le 
'annda a jugé a propos de les fai- 
*o venir.
il est peut-être un autre fait à 

•ouligner: la constance du problè­
me des migrations. Depuis toujours 
a société humaine, en vue de ré- 
)ondre aux besoins nés de son nc- 
•rolssement régulier, fût contraln- 
o de se mouvoir. L’un après l’autre 

»o sont développés les divers conti­
nent du monde. Kt si les façons de 
gagner sa vie ont changé notable­
ment dans lt* cours des siècles - 
nous avons ici n l'idée les ères 
iri mi lives des peuples meilleurs, 
•hnsscurs, pécheurs, pasteurs, puis 
Mi.suite les peuples agricoles et in- 
lustriüls — toutes les nations, ton­
es les tribus quelles qu’elles soient 
int dû chercher de nouveaux es­
paces où trouver les premières né­
cessités de la vie. Autrefois, il est 
souvent arrivé qu'une nation, l'un* 
ou l’autre des principales nations 
européennes du temps, prenne pos­
session d'un territoire absolument 
vierge. Plus récemment, depuis h 
début du 19e siècle, cette prise d< 
possesion s’est faite dans des cir­
constances un peu différentes puis­
que la plupart du temps les pays 
(pie l’on n conquis étaient déjà oc­
cupés par des nations supposement 
d’une civilisation inférieure à celle 
du conquérant.

Ainsi, des pays d'Europe se sont 
emparés des richesses naturelles 
jusqu’alors inexploitées de certai­
ne» autres nations sotis-dôvelop 
péc». Plus récemment encore, l’on

a vu des pays surpeuplés diriger 
eut* population excédentaire ver» 
d’autres nations qui pouvaient en- 
•ore offrir des possibilités de pla­
cement ou d'établissement Pour no 
mentionner qu’un exemple, nous 
voyons l’Angleterre qui dirige vers 

un ou l'autre «les pays du Com­
monwealth. et a une cadence as­
sez régulière, des contingents 
d'hommes et de femmes Le Cana­
da. pour sa part, en accueille à 
•hnque année et depuis très long- 
emps un certain nombre. Ces mi­
grations s'appellent spontanées. 
Des famille», spontanément, de 
leur propre désir, influencée» évi­
demment par une propagande bien 
faite, décident de prendre le che­
min d'un autre pays apparenté la 
plupart du temps par le régime é- 
conomlque et le» moeurs avec le 
pays d'origine.

Il est une deuxième catégorie de 
nigratirm.s (pie l'on appelle mlgrn- 
lons subventionnées; elles peuvent 

être soit massives, soit Individuel­
les. Ces migrations résultent de cir­
constances politique». Il s'agit en 

occurrence de familles qui ne 
veulent pas, qui ne peuvent pas se 
soumettre au régime politique ins­
talle dans leur pays et cela pour 
des raisons d'ordre religieux, so­
cial ou économique. Ce son* surtout 
des familles de cette catégorie, dé­
placées depuis la guerre que les 
divers pays, dont le Canada, ont 
accueillie» sur leur territoire.

Un deuxième travail portera sur 
la politique du gouvernement ca­
nadien en matière d'immigration. 
Il convient de dire tout de suite que 
le gouvernement canadien a ouvert 
aussi large que possible «es portes 
à l'immigration. En pleine période 
de croissance Industrielle, il a vou­
lu introduire au pays la maln- 
d oeuvre qu'il considérait indispen 
sable au maintien de son expansion 
Industrielle. Il s’est lul-mème mis 
en tôt** du mouvement de l'immi­
gration comme il lui appartenait de 
le faire. Il a nommé des équipes 
chargées du recrutement outre­
mer; d’autres chargées de l’ac­
cueil et du placement au Canada. 
En somme, l’Etat canadien a con­
tribué «les sommes très conside­
rable'. non seulement «mi frais d’ad­
miration tant en Europe qu'au Ca­
nada. mai» surtout aux fins de ve­
nir en aide à la très grande majo­
rité des familles qui n’avaient pas 
les moyens de se rendre au Cana­
da. Envisagée du point de vue 
chiétien la participation du Cana­
da au dernier mouvement migratoi­
re est digne d'éloge. L'Etat cana­
dien a voulu faire sa part dans le 
soulagement d’une situation des 
plus inquiétantes en amenant sur 
son territoire au-delà d'un million 
d’Ames depuis la fin «h* la guerre.

A côté d«* ces migrations sub­
ventionnée», d’emblée les plus im­
portantes, il y a quand même «ni 
des migrations spontanées, en pro­
venance surtout des Iles britanni­
ques mais aussi, en plus petit 
nombre, de la France, de la Het-

• (Suite a la 6c page»

Le Syndicat coopératif dr St- ! 
Na/.aire tenait mardi dernier son 
assemblée général* annuelle sous 
la présidence de monsieur Lnrou- 
che président.

Près de cent membres assistaient 
ainsi que monsieur l'abbé Francis 
Lcmny, curé de l’endroit. Mes­
sieurs Joseph-Henri Desbiens et 
Jean-Marie Couèt représentaient
n ce

("était la première assemblée gé­
nérale depuis la fusion des deux 
coopératives existantes dans la pa­
roisse auparavant. En effet, il y 
avait à St-Nnznlrc une coopérative 
agricole et une coopération de con­
sommation. Les deux se sont fu­
sionnées pour former le syndicat 
coopératif de St-Na/alre.

L’assemblée débuta par la pré­
sentation des états financiers qui 
démontrent un chiffre d’affaire de 
$160,000 et un trop-per" de $4,500. 
("est donc dire que l'année écoulée 
fut intéressante pour ce syndicat 

Le tiers du trop-perçu réalisé a- 
vcc le chiffre d’affaires des mem­
bres fut versé au fonds de réser­
ve. Le reste fût déclaré en ristour­
ne prêtée au syndicat pour une pé­
riode de cinq ans à un intérêt 
de ,V3 .

Le gérant donna ensuite un aper­
çu du coût do la nouvelle construc­
tion qui s’élèvera à $18.000 environ, 
("est un immeuble de deux étages. 
Il est en brique a l’extérieur. Le 
rez-de-chaussée est occupé par les 
départements de l'épicerie et de In 
ferronnerie, les bureaux des em­
ployé». Une partie est réservée à 
In Caisse Populaire avec une sor­
tie spéciale sur l’extérieur. A l'ar­
rière de la bâtisse, de vastes en­
trepôts servent au département des 
moulées d’alimentation pour bé­
tail.

I! a été prévu dans la construc­
tion. une place pour un étal de bou­
cherie et une chambre froide. D’i­
ci quelques mois, le syndicat a l'in­
tention d’offrir ce nouveau servi­
ce a ses membres. Le tout débutera 
en petit pour se développer scion 
les besoins et les possibilités finan­
cières de l’entreprise.

L'étage supérieur comprend deux 
logements des plus modernes qui 
seront occupés par deux emplofés 
du syndicat coopératif.

Une cave de béton sert égale­
ment d'entrepôt pour le syndicat.

Cet immeuble est situé dans le 
centre du village, près de l'église. 
La beurrer le et fromagerie est voi-
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Ce voyage 
d'automne que 
vous projetez, 

faites-le

EN AUPOBUS
Qu« 4a campagne est ravivante, 
en cette saison! Kn autobus, 
bien installé dans un fauteuil 
confortable, von» roule* «ans 
souri en n<lmirnnt de près 1rs 
beautés de la campagne et b** 
superbes nuances des frondai­
sons d’automne. Kt en même 
temps, etKi* rronoinisez de l'nr- 
fient, car voyager par autobus 
coûte bien moins cher que par 
tout autre moyen de transport 

en commun.

I.C8 service» d’autobus sont 
fréquents et les horaires sont 
établis en vue «le In commodité 
des voyageurs. Sur lion nombre 
d’itinéraires, le» autobus vous 
prennent et vous déposent pra- 
tupicment "à la porte”. L’auto­
bus est le moye.n «le transport 
le plus direct, ie plus pratique 
et le plus économique. Dunnt 
aux tarifs, ils sont bien moins 
elevés «pie voua ne le pense*. 
Vhésitr* pas . . . ref nutomnê* 
prenez l'autobus!

Prenez tou jour» l’autobus I
TARIFS ÉCONOMIQUES

CHICOuTIMI A
Montréal ... S8.70 Québec . .. $4.00 
Toronto .. . 17.35 Sherbrooke . 7.60 

Trois-Rivières . ... $6.35
LA COMPAGNIE DE TRANSPORT PROVINCIAL

Tou» les tarifs mentionné» «’appliquent 
aux billet» «Impie»

Autobus Saguenay Inc.. 212 rue Maria
Tél. : 4*3344

sim* et un vaste teir lin de .station­
nement est a la disposition dos 
membres.

D’ici quelques jour», des réser­
voirs d'essence seront posés pour | 
le bénéfice des membres égale­
ment.

Le syndicat coopératif de St-' 
Na/.aire volt donc à donner tous 
les services dont ses membres peu­
vent avoir besoin.

Une intéressante discussion sui­
vit ce rapport. Elle porta sur 1rs : 
ventes a crédit. Il ressort de cette 
étude que la méthode de la vente 
au comptant doit être suivie dans 
les coopératives pour qu'elles se 
maintiennent c» se développent.

Une grande campagne sera donc! 
entreprise par le» officiers du syn­
dicat pour diminuer considérable­
ment 1rs comptes a recevoir et en 
venir d'ici quelque temps a la mé­
thode «le la vente exclusivement au ! 
comptant.

L’U.C'.r. fut choisie comme vc- 
riflcateur dos livres du syndicat 
pour la prochaine année Le syndi­
cat a aussi souscrit au fonds de 
propagande et d'orientation coope­
rative de l'U.C.C.

Monsieur F «abbé Francis Lcmny. 
curé de l'endroit adressa la parole 
a«ix membres pour les inciter a 
suivre les principes coopératifs 
pour faire un succès de leur affai­
re. Il insista aussi fortement sur la 
méthode de la vente au comptant. 
Monsieur Desbiens insista sur la 
nécessité de la propagande et de 
l’échu-«it ion coopérative. Monsieur 
Jean-Marie Uouèt, demanda aux of­
ficiers «!»• la coopérative de pren­
dre nu moins une journée complète 
pour la tenue de leur assemblée 
générale afin de permettre aux 
membres de prendre davantage 
part aux discussions. Il suggéra 
aussi de terminer l’assemblée par 
une soirée sociale portant sur l’é­
ducation coopérative. Il termina 
«•n insistant sur le rôle d'émanci­
pation économique que joue la 
coopération pour la race canadien­
ne-française et les cultivateurs.

Aussi longtemps que les mem­
bres du syndicat coopératif de St- 
Nazaire compteront sur leur com­
préhension et sur leur générosité 
pour faire progresser la coopéra­
tion dans leur paroisse, le succès 
couronnera leurs efforts.

C'est un bel exemple de prise de 
responsabilités de la part de notre 
population rurale.

Assamblée 
fédération
Saguenay les T

annuelle de la 
de l'U.C.C. du 

et 2 octobre

Les cultivateurs demandent 
Ieassurance-santé organisée 
par leur propre profession

L’assemblée générale annuelle 
de la Fédération de l’U.C.C. du 
Saguenay aura lieu les premier 
et deux octobre «lans une paroisse 
du comté Lar St-.Iean qui sera 
choisie d'ici quelques jours.

Le congrès groupe d'ordinaire 
un millier de cultivateurs. L'as­
semblée annuelle n’est que pour les 
délégués des syndicats paroissiaux 
seulement à raison d’un délégué 
par vingt-cinq membres. F.'assis­
tance varie entre cent cinquante a 
deux cents délégués. L'U.C.C. in­
siste toujours pour que chacun des 
60 syndicats paroissiaux soient re­
présentés

('e sera la première fois que l'as­
semblée generale annuelle de la 

! Fédération *e prolongera durant 
! deux jours. Il a fallu prolonger d li­
ne journée a cause «les développe­
ments constants des différents ser­
vices de la Fédération. Los délé­
gués pourront ainsi prendre da­
vantage part a la direction de leur 
association professionnelle.

La Fédération demandera aux 
cultivateurs de la paroisse où «e 
tiendra l'assemblée annuelle de 
bien vouloir recevoir les délégués 
des autres paroisses pour le cou­
che r.

Voici le programme de l’assem­
blée annuelle de la Fédération de 
l'U.C.C. du Saguenay tel qu'il se 
déroulera ;

VENDREDI LE 1er OCTOBRE 
Avant-midi

9.00 heures: Prière et ouverture 
(U* l’assemblée par le presi­
dent M. Joseph Bouchard. 
Lecture, discussion et adop­
tion du procès-verbal de la 
dernière, assemblée annuelle. 
Lecture, discussion et adop­
tion des états financiers.

Après-midi
heure* Rapport des activités 
des services, 
a» Propagande 
bi Publicité

1.30

Madame Philippe 
d'Héberfviüe, fait

Lapointe, 
l'éloge

de la femme rurale, à Québec
Discours prononcé par Mme Philippe Lapointe, de N.*D. 
d'Hébertville, présidente général^ de l'Union Catholique 
des Fermières, lors de la jouméo dédiée en homma­
ge à la femme rurale 
Québec.

à l'Exposition provinciale de

(Discours prononce par Mme 
Philippe Lapointe, de N.-D. d'Hé­
bert ville, présidente générale de 
l'Union Catholique des Fermières, 
lors de la journée dédiée en hom­
mage à la femme rurale à l’Ex­
position provinciale de Québec».

(’’est avec fierté, que je repré­
sente i«*i ce soir. l'Union Catholique 
des Fermières, à titre de Présiden­
te générale. Je dois ce plaisir 
à Monsieur le Ministre de l’Agri­
culture pour la compréhension é- 
elairée qu'il accorde nu Syndica­
lisme féminin.

Je profite donc, de l’occasion 
qui m'est offerte, pour saluer cor­
dialement toutes les femmes rura­
les de la Province, les invitant a se 
grouper pour étudier leurs problè­
mes. défendre leurs Intérêts, amé­
liorer leur culture personnelle et 
rendre plus efficace encore, leur 
vocation féminine. No* ° le savons, 
le problème de la Terre, c’est un 
problème féminin d’abord, et tant 
que toutes les femmes de la clas­
se rurale proprement dite ne le 
réaliseront pas, tant qu’elles n’ac­
cepteront pas leurs responsabilités 
sociales dans ce domaine, bien des 
problèmes demeureront sans solu­
tion. Mesdames, nous avons beau 
donner la vie, si la terre ne pro­
duit pas faute de paysans, qui l’en­
tretiendra cette vie?

Femmes de ma Province, nous 
avons un devoir, une responsabilité 
et un honneur : d’abord, le de­
voir d'aimer notre vocation de fem­
mes rurales et de la transmettre 
à nos fils et à nos filles: nous 
avons aussi la responsabilité de 
garder à la terre tous les terriens, 
et par-dessus tout, nous avons l’hon­
neur de cultiver cette civilisation 
rurale sans laquelle toutes les au­
tres ne pourraient sur ivre. Notre 
vocation en est une de choix, c'est 
à nous de l’accepter, de l’aimer et 
d'en vivre intensément.

Belle acquisition de 
l'Université McGill

Montréal (PC» — Un porte-pa­
role de l'université McGill a révélé 
hier soir l’achat d'une collection 
privée grâce a laquelle l’université 
disposera d’une bibliothèque sha­
kespearienne ’’sans égalé au 
pays”. M. Richard Pennington, bi­
bliothécaire a McGill, du que l'u­
niversité a acquis la bibliothèque 
de sir Edmund Chambers qui “Jus­
qu’à sa mort récente, était en An­
gleterre la principale autorité pour 
toutes les questions concernant 
Shakespeare”.

Un bandit s 
avec 3,000 dollars

Sudbury (PC) — Un bandit armé 
a pénétré hier dans la succursale 
de la Dominion Bank et a forcé le 
caissier à lui remettre une somme 
de plus de $3.000, puis a réussi » 
prendre I» fuite et à se perdre dans 
la foule, sur une nie achalandée d«
.Sudbury*

Je félicite donc ceux qui ont eu 
l’heureuse inspiration de rendre à 
l’occasion de cette exposition un 
“Hommage à la Femme rurale”. 
Qui plus qu’elle, dans le silence de 
son foyer, a su maintenir par 
son travail, par ses convictions, 
par ses sacrifices aussi, cet amour 
de la profession sans lequel nous 
déplorerions depuis longtemps dé­
jà. In désertion du sol qui nous 
afflige tant aujourd’hui. Un hom­
mage a la Femme rurale, c'est 
encore souligner publiquement, tous 
les actes d’héroïsme quotidien dans 
l’accomplissement d’une tâche oné­
reuse. avec des conditions de tra­
vail parfois plus que rudimentai­
res, mais c’est surtout magnifier 
son rôle de mère qui a donné à 
notre Province cette vitalité qui 
fait la force et l'envie de ceux qui 
nous entourent. En terminant, per- 
mettez-mol de réitérer mes sincè­
res félicitations aux organisateurs 
qui de loin comme de près ont con­
tribué à faire de cette exposition 
une fête rurale, et de ce souper 
un succès si complet.

Je souhaite vivement pour ré­
pondre aux désirs de l’Episcopat 
par l’entremise de leur lettre sur 
le Problème rural, que toutes les 
femmes de la Province agissent 
dans le même sens et co. prennent 
que. s’améliorer ce n’est pas se 
détruire. Alors, que dans un com­
mun élan de coeur, d’esprit et d’a­
postolat nous nous lançlons a la 
conquête de notre milieu, en vi­
vant “POUR LA TERRE ET LA 
FAMILLE'.

Importante réunion 
pour l'établissement 
rural le 2 octobre

Toutes les personnes intéressées 
de près a l’établissement rural en 
Alberta sont invités par le Service 
d’établissement rural de la Fédé­
ration de l’U.C.C. du Saguenay à 
une réunion tenue spécialement à 
cet effet le 2 octobre prochain à 
l’occasion de l’assemblée généra­
le annuelle de la Fédération de 
FU C.C. du Saguenay qui se 'tien­
dra dans une paroisse du comté 
Lac St-Jean. L’endroit exact sera 
annoncé dans quelques jours.

La réunion spéciale pour réta­
blissement rural débutera à deux 
heures de l’après-midi et se con­
tinuera dans la soirée si néces­
saire.

Des représentants du diocèse de 
St-Paul et du vicariat apostolique 
de Grouard, Alberta, seront pré­
sents pour rencontrer les intéres­
sés. Ces représentants dont nous 
ne connaissons pas encore les noms 
sont des cultivateurs de notre ré­
gion qui nous ont quittés il y a deux 
ans pour s’établir en Alberta soit 
dans les paroisses à consolider, 
soit dans la paroisse nouvelle de 
St-Isidore.

Il sera question des possibilités 
et des besoins d’établissement en 
Alberta, du prix des terres, des 
conditions d'achat, des méthodes 
de culture.

Une étude spéciale sera faite con­
cernant la paroisse St-lsidore fon­
dée l’an dernier par un groupe de 
cultivateurs du Saguenay.

Toutes les personnes intéressées 
devront donc participer à cette réu­
nion. Comme l'établissement con­
cerne non seulement le père: mais 
aussi la mère et les enfants, il sera 
bon que le père se fasse accompa­
gner de son épouse et d'un ou deux 
do ses grands garçons s’il en a.

Cette réunion sera d'un vif inté­
rêt et d’une importance considéra­
ble pour les réalisations d’établis­
sement.

Ceux qui voudraient de plus am­
ples détails concernant cette réu­
nion n'auront qu’à communiquer 
avec le Service d’établissement ru­
ral de la Fédération de l’U.C.C. du 
Saguenay.

i

sa

c> Assurances 
d' Expertise agricole 
D Comptabilité agricole. 

Soirée
7.30 heures: Etude de» résolu­

tions.
Nommination d un vérifica­
teur
Amendements aux constitu­
tions s’il y n lieu 
Allocution du représentant de 
la Confédération.

SAMEDI LE 2 
Avant-midi

9.00 heure»: Election des admi­
nistrateurs
Rapport de* activités des 
services:
Coopératif (vérification» 
Forestier
Nouveaux projets.
Allocution de M. l'aumônier 
diocésain.

Après-midi
1.30 heure: Rapport des activités 

du Service d'établissement 
rural.
Etude spéciale de l'établisse­
ment en Alberta.
Allocution de représentants 
de St-Paul et de Grouard Al­
berta.

5 00 heures* Clôture de l’assem­
blée annuelle par le president élu. 

O CANADA.
La réunion de l'établissement se 

continuera dans la soirée pour les 
intéressés de près à l’établissement 
en Alberta.

Les cultivateurs du Saguenay. 
Lac St-Jean réunis en Congrès an­
nuel a Mistassini le 30 août dernier 
ont demandé à l'U.C.C. de mettre 
le plus tôt possihje sur pied un or­
ganisme coopératif dassurar.ee- 
santé pour le bénéfice de leurs 
familles.

Depuis deux ans, monsieur Thu- 
ribe Belzlle, directeur des deux 
sociétés d’assurance de l’U.C.C. a 
fait une étude approfondie des pos­
sibilités de mettre un tel service 
sur pied. Il a même visité des réa­
lisations de re genre en Ontario.

Selon les renseignements que 
nous avons pu obtenir, le tout se 
réaliserait par des Caisses régio­
nales d’assuranre-santé affiliées a 
une centrale provinciale.

Ces institutions auraient leur ad­

ministration propre tout en 
affiliées à l’U.C.C.

Il y a donc lieu d’espérer

étant

d’ici quelques années les cultiva* 
leurs du Québec auront leur pronr* 
Institution d’nssurnnce-santé. * 

C'est un désir des cultivateur! 
en général: car la demande fajû 
par les cultivateurs du Saguenav 
lors de leur congrès a aussi été 
faite dans plusieurs autres con­
grès régionaux.

Les cultivateurs savent déjà le. 
avantages que procure l'assurance 
professionnelle puisoue déjà i!» o^.. 
rent deux sociétés d’assurance sot» 
la Mutuelle-Vie de l'U.C.C. (>t ia 
Société Mutuelle des Assurances 
générales de l'U.C.C.. Ces deux 
sociétés font de l'assurar.ce-vle, ^ 
concile et automobile. ‘

PRET POUR L’EXPOSITION

Ce magnifique taureau sera montré à l'Exposition de London. Aussi son 
propriété!» e. Bob Wilkie, de Blanheim, Ontario, éprouve une certaine 
difficulté à le préparer pour cet événement. Ce taureau a attiré de 
nombreux spectateurs.
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DÉVELOPPÉE SPÉCIALEMENT POUR 
DONNER UNE MARGE ADDITIONNELLE 
DE PROTECTION AUX MOTEURS A 
HAUTE PUISSANCE D'AUJOURD’HUI

Une huile à viscosité multiple s'impose 
pour les moteurs À haute compression d'aujour­
d'hui* afin d'aider à prévenir la formation, dans 
les chambres de combustion, des dépôts qui

rrovoquent le cognement. Or, la nouvelle Huile 
Moteur Shell X-100 Premium 10W-30 a été 

développée après des recherches sclentifiques.prc- 
cisémcnt dans le but d’assurer cette protection.

Cette nouvelle huile i moteur à “vis­
cosité multiple" a les propriétés voulues pour 
protéger votre moteur quand sa température passe 
rapidement du chaud au froid. De plus, son pou­
voir lubrifiant et les additifs qu'elle contient 
réduisent la friction dans le moteur à un tel point 
que vous faites jusqu’à t 5 pour cent plus de milles 
au gallon dans des conditions d’arrêts et de 
départs continuels; les démarrages sont plus 
faciles et l'économie d'huile atteint jusqu'à 2$ 
pour cent.
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L'Huile à Moteur Shell X-100 Premium 10W-30 
aide à prévenir l'accumulation,dans les chambres 
de combustion, des dépôts nocifs qui causent le 
cognement . . . pour votre moteur, cela signifie 
un surcroît de puissance sans cognement.

Voyez aujourd'hui le Détaillant Shell de 
%otr« voisinage et demander-lui le meilleur 
moyen de protéger votre moteur, c’est-à-dirr 
la lubrification supérieure qu’assure la nouvelle 
Huile à Moteur Shell X-100 Premium lOW-.IO.
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Haute tension entre Québec et Ottawa
DE CASTRIES NIE UNE DECLARATION AMERICAINE

E

Accord parfait entre Dulles et Adenauer; 
MM. Eden et Mendès-France s'entendent

Les deux premiers sur la souveraineté allemande 
et les seconds sur le plan d'urgence d'une alliance 
défensive. — Déclaration conjointe de Dulles et 
Adenauer. — Deux sujets passablements identi­
ques. — Dulles se rend à Londres.

i r Brigadier-général De Castric, le commandant héroïque de Dicn 
n Phu. récemment relâche par les Communistes d'Indochine, allu- 

• une cigarette à sa femme pendant une conférence de presse, à son 
;?partement a Paria. I.e general a nié avoir jamais dit à un journa­

liste rouge: “L’américain qui fait une agression doit être combattu.” 
I ctte interview fut publiée en Allemagne de l’Est.

"Les attaques entre deux religions 
sont démodées, futiles et nuisibles, 
déclare le cardinal James McGuigan

Toronto (PO — Le cardinal .la­
mes McGuigan. archevêque catho­
lique de Toronto, a dit hier que les 
attaques lancées par une religion 
contre une autre sont ’’démodées”.

Dans une déclaration faite â pro­
pos de la publication, par l'Eglise 
Unie du Canada, d'une brochure 
sur la différence entre les confes­
sions catholique et protestante, le 
cardinal a affirmé:

•’Plus que jamais, nous devons 
être unis, sinon dans un croyan­
ce commune, certainement dans la 
charité.

"Quand une religion en attaque 
une autre, elle discrédite toute 
religion dans certaines classes de 
la société et grossit les rangs des 
agnostiques, des railleurs et des 
incroyants do toute nuance.”

Son Eminence dit qu’elle n’a pas 
vu la brochure en question et ne 
peut donc faire aucune déclaration 
très précise. Mais elle ajoute:

"Il nous semble qu’une attitude 
plus positive vis à vis des pro­
blèmes ecclésiastiques serait plus 
de mise et que, tout en adhérant 
aux vérités de notre confession, 
nous pourrions nous guider, dans 
notre commune action sociale, sur 
le vieil adage: sur les choses essen­
tielles. 1’unité; pour les choses se­
condaires. la liberté; en toutes 
choses, la charité . . .

* Vous nous trouvons face à face 
avec une menace contre le christia­
nisme sous toutes ses formes.

■ S la brochure) contient une at­
taque contre l’Eglise catholique.

nous croyons sincèrement que tou­
te controverse sans nécessité, et 
particulièrement l'attaque d une re­
ligion par une autre, est périmée. 
Inopportune, futile et même nuisi­
ble.”

Rencontre entre 
M. Chevrier et 
M. Duplessis

Québec (PC) — M. Lionel Che­
vrier. président de l’Administration 
de la voie maritime du St-Laurent. 
a rencontré hier le premier minis­
tre Duplessis pour des pourparlers 
privés au sujet de ce projet impor­
tant. Aucun commentaire n'a en­
core fait suite à cet entretien.

La visite de M. Chevrier à Qué­
bec est la dernière d une série pour 
clarifier la situation de la canali­
sation dans la région de Montréal, 
et du projet conjoint d'aménage­
ment hydroélectrique des eaux du 
fleuve dans cette région.

Le gouvernement du Québec a 
laissé entendre que s'il devient inté­
ressé à l’aménagement hydroélec­
trique près de Montréal, il le ferait 
exécuter par L Hydro Québec, -a 
propre commission d’énergie élec­
trique.

M. Duplessis doit tenir aujourd’­
hui sa conférence de presse hebdo­
madaire et l'on croit qu’il commen­
tera la situation.

VENDEURS
Ligne connue et en grande demande et vendue exclusive­
ment par le représentant à domicile. Territoire vacant: 
comtés Lapointe et Roberval. Revenu bien en dehors de 
l'ordinaire pour l'homme qualifié. Auto de préférence. Faire 
application par écrit à: E. Blanchette, 154 est, rue Racine, 
Chicoutimi.

Bonn »PA> — M. Foster Dulles, 
secrétaire d'Etat américain, et M. 
Konrad Adenauer, enancclier de 
l’Allemagne occidentale, ont signé 
conjointement aujourd’hui une dé­
claration disant que la souveraine­
té de l’Allemagne de l’Ouest doit 
être rétablie et que la République 
fédérale doit jouir d’une complète 
égalité au sein de l’Alliance atlan­
tique.

Ix»s deux hommes d’Etat ont émis 
leur déclaration Juste avant que M. 
Dulles ne s'envole vers Londres 
pour y conférer avec M. Anthony 
Eden, secrétaire d’Etat britanni­
que aux Affaires étrangères, et 
avec sir Winston Churchill, pre­
mier ministre, au sujet de la crise 
qu'a créée le rejet de la CED par 
l’Assemblée nationale de France.

Leur communiqué, suivant un 
entretien de dernière minute a l’aé­
roport. dit que la participation alle­
mande a l’alliance occidentale doit 
être “envisagée aussitôt que la 
chose sera possible avec les autres 
gouvernements intéressés et. a la 
suite d’une réunion des ministres 
de l’OTAN, être traduite en ac­
tion”.

MM. Dulles et Adenauer ont aus­
si déclaré qu'il faut “poursuivre 
résolument” l'intégration de l’Eu­
rope. en dépit du rejet de la CED 
par la France et l'hésitation que 
celle-ci laisse voir encore quant au 
réarmement d’une Allemagne sou­
veraine sous quelque forme que ce 
soit.

M. Dulles était arrivé h Bonn 
de Washington, mercredi soir, et 
s’est entretenu durant près de sept 
heures le lendemain avec M. Ade­
nauer sur l’épineux problème de 
redonner sa souveraineté a l’Alle­
magne sans s’aliéner la France.

Voici le texte du communiqué:
"Le secrétaire d'Etat américain 

et le chancelier de la République 
fédérale allemande ont étudié à 
fond, au cours d'entretiens à Bonn, 
les 16 et 17 septembre, la présente 
situation de l’Europe. Les conver­
sations se sont déroulées dans l’at­
mosphère d’amitié et de cordialité 
qui caractérisent les relations des 
deux gouvernements. Il y a accord 
complet sur le point que l’intégra­
tion européenne est si essentielle 
à la paix et à la sécurité que tous 
les efforts en vue de la réaliser 
doivent se poursuivre résolument 
et que ce grand Idéal ne doit pas 
être abandonné à cause d’un uni­
que échec.

"Ils conviennent que la souve­
raineté allemande doit être réta­
blie au plus tôt. En même temps, 
ils conviennent que l'Allemagne 
doit participer en pleine égalité au 
système de sécurité collective. Ce 
programme, si important pour le 
sort de l’Allemagne et du monde 
libre, doit, aux yeux des deux mi­
nistres. être envisagé dès que la 
chose sera possible avec les au­
tres gouvernements intéressés et, 
à la suite d’une réunion des minis­
tres de l’OTAN, être traduite en 
action concrète”.

Paris «PA» — Le président du 
Conseil français M. Pierre-Mandès 
France, a accepté hier le plan d ur-
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gence d’une alliance défensive en­
tre sept pays d’Europe occidentale 
préconisé par le secrétaire au Fo­
reign Office. M. Anthony Eden.

La nouvelle alliance compren­
drait la Grande-Bretagne, la Fran­
ce. l’Allemagne de l’ouest réarmée. 
l'Italie, la Belgique, les Pays-Bas 
et le Luxembourg. Selon certaines 
informations, l'alliance serait élar­
gie pour y faire entrer U Norvège 
et le Danemark.

(Suite t la 6o page)

Comment se réjouir des inondations de l’Edna ?

La Corée du Sud 
proteste contre le 
retrait des troupes

Séoul (PA) — Le haut comman­
dement sud coréen a protesté, hier, 
contre le retrait des forces améri­
caines de Corée et déclaré que 
“l'Amérique hésite à nous donner 
le minimum d'armements pour 
notre propre défense.

”Le retrait s’effectue si rapide­
ment qu’il nous serait impossible 
d'être prêts à affronter une gran­
de attaque ennemie si elle se pro­
duisait dans un avenir rapproché”, 
déclarent conjointement les géné­
raux I,ec Hyung Keun, président 
des chefs d’état major conjoints. 
C’hung II Kwun. chef d'état major 
de l'armée, et Sun Yup Ptfik. com­
mandant de la 1ère armée de cam­
pagne.

“...Les Etats-Unis se retirent et 
ne renforcent pas les défenses de 
la république de Corée rapidement 
et suffisamment”.

L'ambassade des Etats-Unis a 
publié une déclaration disant que 
le rappel de quatre divisions amé­
ricaines ne signifie pas que la Co­
rée du Sud soit abandonnée mais | de 
que les Etats-Unis se mettent en 
position “pour défendre plu? effi­
cacement la Corée et les autres 
nations libres en Asie”.
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Les observateurs politiques parlent de chocs pot* 
sibîes entre MM. Duplessis et St-Laurent. — Le 
premier ministre du Québec serait prit à faire 
une importante déclaration pour répondre à M. 
St-Laurent. — Ce dernier parlera en fin de se­
maine à Québec. — La question de l'ambassa­
deur eu Vatican jetée dans le débat.
Quebec (PC’) — Les nuages qui s’amoncellent depuis une semaine 

dans le ciel politique du Québec provoqueront peut être un orage au 
cours de la fin de semaine.

Les observateurs politiques parlent de choc entre deux chef* poli­
tiques du Québec, deux hommes puissant* dans leur sphère respective, 
le premier ministre Louis Saint-Lsurent et le premier ministre Mau­
rice Duplessis.

Des rapport* publiés jeudi citaient les "cercles officleLs" de la 
colline parlementaire québécoise et soulignaient que le premier mi­
nistre Duplessis est prêt à faire une “importante" déclaration à sa 
conference de presse en réponse à un discours prononcé par M. Saint- 
Laurent à Montréal, la semaine dernière.

A Qurbrr, des porte-parole du parti libéral prévoient que le pre­
mier ministre Saint-Laurent fera un Important discours samedi soir 
à l’occasion de l'inauguration du nouveau Club de Réforme de la 
ville de Québec.

La situation évolue rapidement depuis le discours qu’a prononcé 
M. Suint-Laurent à bord du Saxonia il y a une semaine. La déclaration 
suivante laquelle lu croissance du Canada et l'expansion de son In­
fluence sont partout bien accueillies sauf derrière le rideau de fer et 
dan* certains milieux du Quebec a piqué au vif les autorités du gou­
vernement provincial.

Samedi dernier, on s’en souvient, sont des facteurs qu’il ne faut pas 
l’avocat général. M. Antoine Ri- | sous-estimer dans le contexte ac-

I.'ouragan Edna a provoque de* inondations d'envergure dans cer­
tains endroits par où il est pusse. Jack Otsmark. âge de 1.1 uns et 
Lames Magcuan. âge de 14 ans ont tire partie de ee désastre en sr 
promenant avec plaisir dans les rues Inondées avec une petite embar­
cation. Le gros orage a ravage furieusement le nord de l'Atlantique 
devant de quelques pied* les raux en bordure de lu N .-Ecosse.

Le
cet

hoquet qui a menacé 
hiver la santé du

(du 11 au 18 septembre)

Pour l’intérêt et l'information de 
nos lecteurs, nous fournissons, sous 
cette rubrique, la cote moral dos 
films à l’affiche de nos cinémas.

Los cotations ci-dessous mention­
nées s’inspirent aux meilleurs 
sources d'informations. Elles ne 
sont enrien une réclame pour au­
cun film, mais plutôt une saine lu­
mière pour tous.

Appréciation morale
1 Pour tous, a peu pré» sans dan­

ser. .
2 Pour adultes formés.
2R Film qui présente quelques ré­

serves.
1 A déconseiller parce que dan­

gereux.
4 A combattre.
? Film dont nous n’avons pas la 

cote.
• L’étoile Indique que le specta­

cle présente un réel intérêt. 
EMPIRE

Tambour battant 1
Silver Lode 3
Heures de la vengeance 2
Ma et Pa Hettle at home 1 

CENTRE
Night People 3

PRINCESS
The Greatest Show on Earth 1 
Saboteur sans gloire 2
Overland Pacific 1

BELLEVUE
Sans ton amour 2
Météor de la nuit 2R
La revanche des siour 2
Ils étaient cinq 3

MERCI

Dulles n'a pas 
‘ traiter la 

France avec dédain
Washington < Reuter) — Un por­

te-parole du secrétariat d’Etat a 
déclaré, catégoriquement, hier, que 
le secrétaire d’Etat Dulles n’avait 
pas traité la France avec dédain 
lorsqu'il avait omis Paris dans 
l’itinéraire de son voyage européen 
en vue de discuter le réarmement 
allemand.

Ce porte-parole, M. Henry Suy- 
dam. a dit: "Aucun affront n’était 
médité et, en fait, il n’y a pas eu 
d’affront”.

M. Suvdam a dit que les journa­
listes lui avaient posé de nombreu­
ses questions voulant savoir si 
l’omission par Dulles de Paris dans 
ses tournees de négociations cons­
tituait quelque rebuffade.

"J’ai moi-même lu le texte des 
derniers messages a M. Mcndès 
France aussi bien qu’aux autres 
ministres de la CED auxquels M. 
Dulles ne pourra rendre visite du­
rant le présent voyage.

“Ce message n’aurait pu avoir un 
ton plus cordial”.

Ce message faisait ressortir les 
limitations de temps confrontant 
M. Dulles dans ses travaux et il 
exprimait l’espoir que Dulles con­
férerait bientôt avec le premier 
ministre français, soit à Washing­
ton soit en Europe.

M. Suydam a dit que les Etats- 
Unis avaient tenu la France entiè­
rement au courant de leurs Inten­
tions envers un nouveau plan sur 
la création d’une armée ouest alle­
mande. Il a ajoute que l’ambassa­
deur de France. M. Henri Bonnet, 
avait été informé au cours d’un 
entretien personnel avec M. Dulles 
des raisons pour lesquelles il ne 
pourrait pas visiter Paris durant 
ce voyage-ci.

Certains avaient vu dans l’omis­
sion de Paris par M. Dulles dans 
son voyage à Bonn un effort pour 
laisser voir aux Français la déter­
mination américaine de réarmer 
l’Allemagne avec ou sans l’accord 
du gouvernement français.

Le couvent de l’Ange 
Gardien fermé par 
mesure de précaution

L’Ange Gardien. Qué. <PO — 
Le couvent de l'Ange Gardien, 
près de Québec, a été fermé pour 
une période indéfinie a la suite nu 
décès de soeur St-Gaston. 25 ans. 
anciennement Thérèse Baudet. La 
religieuse est morte de polio à 
l'hôpital civique de Québec lundi. 
Les autorités ne croient pas que 
les élèves du couvent soient en 
danger, mais il s’agit d’une mesu­
re dp précaution.

Pape, l'atteint à nouveau
Castel Gandolfo (ltrutcr) — l e pape Pie XII a raccourci hier soir 

son audience publique bihebdomadaire aux pèlerins qui s’étalent ren­
dus a Castel Gondolfo, sa villa d’été au sud de Rome, et les baut- 
pa rien ont annoncé qu’il "n’était pas encore complètement remis 
de sa maladie de l’hiver dernier”.

On mande que le Saint Père, qui est âge de 7K ans. a été repris 
il y a dix Jours par le hoquet, qui en janvier de cette année a causé 

graves craintes pour sa vie.
Selon des infnrmtcurs dignes de conflanre. l'attaque est terminée, 

et ne s’est montrée qu'eux moments de très grande fatigue du pape.
Son médecin personnel, le Dr Rlreratlo Galezxi Lis!, a quitté Rome 

il y a deux semaines pour se rendre auprès du Saint Père à Castel 
Gandolfo, où il est demeuré depuis. ....

Avant le départ du pontife du Vatican pour aller passer les moi.* 
d’éte dans son magnifique château Renaissance sur les bonis du lae 
Albano, on a construit un dispensaire spécial a l’etnge inférieur sous 
sa rhambre à roucher. Il semble que le médecin du pape a une 
chambre adjacente au dispensaire.

vard. nouveau ministre provincial 
du transport et bras droit de M. 
Duplessis, a qualifié les paroles de ; 
M. Saint-Laurent de “regrettables 1 
et Injustes'*. Le fait que le Ca­
nada soit représenté par un am­
bassadeur en Russie, sans avoir 
de représentation diplomatique au 
Vatican question controversée dans 
le Québec « été jetée dans lo dé* 
bat.

Il en fut de même du nouvel im­
pôt provincial. Le désaccord *nr 
l’Impôt provincial a envenimé les 
relations entre Québec et Ottawa, 
le printemps dernier.

Cette question, de même que le 
refus du Québec de signer une en­
tente fiscale (pi»* les neuf autres 
provinces canadiennes ont accep­
tée aussi bien que l’attitude plutôt 
tiidi» du gouvernement provincial 
envers l'aménagement conjoint de 
la voie maritime du St-Laurent,

Leur procès pour 
meurtre est fixé 
au 12 octobre

por-
Jan-
Mc-
flxé

M. St-Laurent 
se sent en 
pleine vigueur

St-Pntrice. Qué. 1PC) -- Le pre­
mier ministre St-Laurent a déclaré 
hier qu'il se sent en ’’excellente 
forme physique” et que l’idée d'a­
bandonner la vie politic,*’© "nc l'a 
même pas effleuré ”

M. St-Laurent, qui aura 73 ans le 
1er février prochain, n fait cette 
déclaration dans une entrevue don­
née a sa résidence d’été de St- 
Patricc. a 120 milles à l’est de 
Québec. Il a dit qu’il n'a pas l’ha­
bitude de prendre une décision a­
vant le temps.

"Je ne prends pas de décisions 
avant que soit venu le moment 
de prendre des décisions et, pour le 
présent, la question rie me retirer 
de la vie politique ne n ’est même 
pas venue a l'esprit.” a-t-il déclaré.

M. St-Laurent commentait une 
information selon laquelle il avait 
repris goût h la vie politique et en­
visageait de rester encore un an ou 
deux a la tête du parti libéral. 
Mme St-Laurent aurait fait cette 
déclaration au représentant du To­
ronto Telegram.

“D’abord, il n'ast absolument 
pas question de retraite,” a dit M. 
St-Laurent, “et je suis on excel­
lente condition physique.”

“Quand le moment viendra de 
prendre une décision a ce sujet, 
je la prendrai moi même et Je 
l'annoncerai moi même."

Accusé d'homicide 
involontaire

Montréal (PC) — Jean-Guy Joly. 
21 ans, de Pointe aux Trembles, a 
été accusé hier d’homicide invo­
lontaire a la suite de la mort de 
Donald Bolvin. 21 ans. rie Rivière 
des Prairies, survenue le 12 sep­
tembre. Selon la police. Bol vin est 
mort a l’hôpital après s’être battu 
avec Joly. L'enquête préliminaire 
a été fixée au 24 septembre. Joly 
est on liberté provisoire sous un 
cautionnement de $950.

Un diamant de $3,000 
volé à Montréal

Montréal 'PO — Un diamant so­
litaire évalué a $3.000 et une veste 
d’écureuil valant $400 ont été volés 
dans la nuit de mercredi â jeudi, 
rapporte la police, chez .Mme J. 
Thuna, à Montréal.

Montréal « PC» — Quatre 
sonnes accusées de meurtre en 
vier 1953 du restaurateur J.B. 
Abbie ont vu hier leur procès 
au 12 octobre.

Gertrude Servant, son frère Léo 
Servant, Gerald McKuhcn et Roy 

! Collighnn subiront leurs procès 
j conjointement à In Cour du Banc 
j de la Reine devant le juge Wilfrid 
! Lazure.
| Jonathan Dawn, un cinquième 
'inculpé dans l’affaire, subira son 
i procès séparément a une date ul­
térieure Dawn a comparu comme 
principal témoin de In Couronne 
aux procédures contre le* quatre 
autres suspects.

1st juge Lazure n dit qu’il ne 
pouvait ordonner de procès sé­
paré pour les accusés avant qu’on 
prouve devant lui qu’un procès uni* 
que causerait préjudice ou de l’In­
justice à l’égard d’un des accusés.

tuel.
Québec a aussi refusé les octrois 

fédéraux destinés aux universités 
et les octrois destinés A la cons­
truction de la route Trnns-Canada.

Sur toutes ces questions, M. Du­
plessis a dit que l’attitude de son 
gouvernement est dictée par une 
ixriltkquc visant h protéger les 
droits provinciaux du Québec, 
droits sur lesquels, selon lui, Otta­
wa a empiété.

Malgré leurs divergences politi­
ques. il n’y a pas eu de chocs vio­
lents entre MM. Duplessis et Saint- 
Laurent dans le passé, et les ci­
toyens du Québec les ont appuyés 
de plus en plus dans leur sphère 
respective.

l«es observateurs politiques 
croient maintenant que les deux 
chefs, tous deux de Québec, enga­
geront peut-être une lutte politi­
que ouverte.

Bien que le Québec ait largement 
appuyé les libéraux aux élections 
fédérales, les libéraux du Québec 
n’ont recueilli que de faibles gains 
depuis leur défaite de 1944.

M. Duplessis a souvent répété 
que c’étnlt lh un indice que les 
citoyens du Québec approuvent son 
attitude au sujet des droits de la 
province.

A LA RECHERCHE 
D'UN LOGEMENT
A LOUER

logement de cinq pièces, si pos­
sible dans un bas. A Chicoutimi 
ou à RIvière-du-Moulin.

Communiquer avec

ROGER ASSELIN
Departement de Publicité 

Téléphone: 4-4474

CC ms Df CONDUITE
M. Eugène Hardy, Directeur de l'Ecole de Conduite 

du Club Automobile de Québec, donnera lui-même le pro­
chain cours do Conduite do l'auto qui commencera, à Chi­
coutimi. lundi soir lo 20 courant à 7 hros 30 dans une des 
salle»* du Séminaire.

Pour y être admis. U suffit do s'inscrire d'avance en 
donnant son nom à M. Robert Rivorin, téL: 4-5274 et en 
payant $25.00 avant le commencement du Cour», lundi soir, 
le 20 courant au Séminaire de Chicoutimi.

Club Automobile de Québec

Un enfant de 18 mois 
écrasé à mort

Montréal ‘PO —■ Marie Boucher. 
18 mois, fille de M et Mme Phi­
lippe Boucher, de Stc-Julie de Ver- 
chères, à une vingtaine de milles 
à lest de Montréal, a été écrasée 
à mort hirr par un camion de li­
vraison de pain, alors qu’elle jouait 
devant chez «es parents.

*200.00 ar semaine 
et o!usy

Vnlel an* belle opportunité de tous 
joindre à I* plu» rratte organlte'lnn de 
ventes eu Cinada. t’n emploi per­
manent et un bel avenir. Avon» be. 
•«In* de ait repré «entant*, agretalfe 
et honnêtes. De*ront po**Mer automo 
hile et de l’etperlenre dan» la Tenle. 
Entrainement enmplrt * ehaqur repré­
sentant Territoire* Tarant»: Chlrou-
tlmt. Jonqulère-Kenncaml. Rob»r*al. 
Alma. Hl-Fclicten e» liolbeau. S'adre*- 
■ er en peraonne nu téléphoner A >1. 
Lionel Tremblay, Ul e»t. rue Racine.
TH.s 4-rm.

NON...
NE DITES PAS

ADIEU
A VOTRE

VIEILLE FOURRURE

- '

DITES-LUI
SIMPLEMENT

AU REVOIR

rar malgré son âge. la touche 
experte de nos experts saura 
remodeler ce manteau de fa­
çon a raviver ses “charmes” 
ou encore, saura le transfor­
mer en une ravissante petite 
fourrure. Passez a notre ma­
gasin pour y rencontrer M. 
Roy qui établira de façon pré­
cise le coût de ces transfor­
mations.
Mesdames, confiez-nous dès 
maintenant votre manteau de 
fourrure.
\re soyez pas désappointées 
Evitez les retards dût À l’af­
fluence des commandes de 
dernière heure.
Nos spécialiste* vous assu­
rent le meilleur travail
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Eion qu'il so soit écoulé plusieurs Jours de­
puis la disparition du doyen des médecins de 
la région, dop témoignai d'estime et do re­
grets continuent à affluer à la résidence que 
ls Dr Eugène Tremblay a laissée vide sur la 
Place de la Cathédrale, ci Chicoutimi. I.'am­
pleur de la silhouette de ce grand homme, l'é­
tendue de sa réputation commence ci peine à 
so dessiner tant a été effacée sa vio de méde­
cin des pauvres dont la majeure partie a été 
passée dans la salle de chirurgie à l'Hôtel-Dieu 
St-Vallier de Chicoutimi où il aurait établi dos 
records qui ne seraient jamais égalés pour le 
nombre d'opérés ot pour la raj îdit* des opé­
rations. Malgré sa grande humilité, le Dr Trem­
blay n'a pas pu cacher tous ses mérites qui 
furent reconnus d'uno façon éclatante par le 
Saint Siège et f^ar le gouvernement fédéral. 
Médecin, il avait senti venir la fin de sa car­
rière, ii avait prédit la fin do ses nerfs aux­
quels il refusa tout repos jusqu'à la dernière 
minute. "C'est presque un mourant, Ex elieni • .

fut vient vous rendre visite", avait il dit a S.
. Mgr Giovanni Panier trois i:;s aur irav mt. 

"Je vous invite à venir à mes funérailles", di- 
»cnt-ll en badinant ci ses malades do J'hôplta), 
lors de la dernière visite qu'il leur faisait à la 
veille de sa mort.

•
Né à Bagolville, de parents pauvres, le Dr 

Tremblay, membre d'uno famille nombreuse, 
fit ses études au Petit Séminaire de Chic mtimi. 
On dit de lui qu'il était très agité clans ru n 
ban âge. mais qu'il était aussi très studieux. 
Il fit des études très brillantes sous la direction 
de Mgr Eugène Lapointe qui fut duiant do 
nombreuses années son directeur de conscien­
ce. C'est, en effet, dit-on, Mgr Lapointe, de re­
grettée mémoire, qui orienta le jeune Tremblay 
vers l'étude de la médecine. Dès le dix
ans, Eugène Tremblay fut associé à l'hôpital 
de Chicoutimi puisque c'est à cet endroit qu'il 
pensionnait alors qu'il était au Petit Séminaire. 
U y apprit à connaître les rel: . : : lui
montrèrent toujours beaucoup de sollicitude et 
qui l'encouragèrent durant ses études. Plusieurs 
de colles qui on avaient eu soin durant te temps 
scolaire devinrent plus tard ses collaborate 
cos. lorsque après avoir obtenu sa licence de 
médecin, le Dr Tremblay revint à l'hôpital pour 
y soigner loc malades.

"L'Oiseau Mouche", journal du Séminaire 
do Chicoutimi, a tenu fidèlement compte de tous 
les progrès du jeune Tremblay et y rapporte 
qu'il fut presque toujours un premier do classe. 
Il fut longtemps en competition avec feu le Dr 
Thomas Duperré et fou le Chanoine Philibert 
Morel, deux brillants étudiants qui étaient ses 
confrères de classe.

A 1 Université Laval, le futur rnédocin a 
brillé par son sérieux et ses confrères -rappel­
lent aujourd'hui qu'il devint souvent lour pro­
fesseur on leur aidant dans les matières uni­
versitaires les plus difficiles du programme. 
Après avoir complété ses études à Laval, le 
Dr Eugène Tremblay passa un an à Lyon et à 
Paris pour se spécialiser en chirurgie.

A son retour au pays, le jeune médecin 
reprit avoc grande hâte le chemin de l'Hôpital 
de Chicoutimi, connu à ce temps là vers 1910. 
comme 1 Hôpital de la Marine. Il fut accueilli 
crvoc plaisir par les religieuses hosj italières.

Comme il n'y avait pas à ce moment de 
•aile d’opération dans le vieil hôpital, le Dr 
Tremblay qui apportait d Europe des idées nou­
velles en chirurgie dut procéder à ses opera­
tions sur uno tablo en bois dans 3a résidence.

il n'avait pour accomplir ceo délicates interven­
tions que des outils rudimentaires.

Le Saguenay médical de mai 1952 rapporte 
le début de la chirurgie à l'hôpital. "Par l'arri­
vée du Docteur Eugène Tremblay, un fils de la 
région y lit-on, 3'inaugure le service do la gran­
de chirurgie... Avec ses confrèros, les docteurs 
Beauchamp, Savard et Pi vérin, le Dr Tremblay 
commence aussitôt à donner des cours aux 
religieuses pour les préparer à recevoir Je bre­
vet d'infirmières; en môme temps, quelques- 
unes sont graduées à l'Hôtel-Dieu du Précieux 
Sang do Québec".

En novembre 1952, la mémo revue reprend 
ce sujet pour dire ce qui suit: "A son retour 
d'Europe, le Dr Tremblay prend charge de ce 
qu'on appelait alors pompeusement la salie 
d'opération: une chambre aménagée on 1890, 
au sous-sol, mal éclairée, mal ventillée, où le 
plancher de gros pin à noeuds jetait une odeur 
de bois humide*. L'instrumentation dont on dis­
posait était peu abondant© et on devait la faire 
stériliser entre deux interventions. Cependant 
malgré cotto organisation précaire, il se fit do 
l'excellent travail. Dieu bénit visiblement les 
efforts, la charité, le dévouement de celui qui 
fut toujours "Le bon Dgcteur Lugène".

"Médecin des pauvres avant tout, le Dr 
Tremblay a connu les succès do la chirurgie, 
ajoute "L© Saguenay médical ". Contemporain 
dos Marois, Simard et Dagneau, il savait met­
tre à profit l'expérience et les connaissances de 
ses confrères qui travaillaient dans un milieu 
universitaire... Grâce au développement de la 
chirurgie, aux succès obtenus par notre dévoué 
chirurgien qui obtint un certificat de membre 
fondateur du Collège Royal des Médecins et 
Chirurgiens du Canada, en 1931, tas autorités 
de l’Hôtel-Di-eu Saint-Voilier envisagèrent bien­
tôt la possibilité d’améliorations coûteuses mais 
nécessaires. Plusieurs fois le Département do 
Chirurgie déménagea car chaque agrandisse­
ment de l'hôpital prévoyait un local toujours 
plus vaste pour co service, si, biert qu'aujour- 
d'hui, il occupe lin étago complot".

L'histoire do la chirurgie telle que rappor­
tée ici est bien incomplète et ne donne pas 
encore uno idée parfaite de ce que les chirur­
giens pionniers ont dû ondurer pendant uno 
vingtaine d'années avant que la modernisation 
de co r.eivico difficile ne soit commencée. Long­
temps le Dr Eugène Tremblay eut à faire 12 à 
15 opérations par jour si bien que pendant ses 
40 années actives comme chirurgien à l'Hôtel- 
Dieu de Chicoutimi, il aurait accompli près de 
50.01 '0 operations, s'il n'a pas dépassé ce 
nombre.

Comme chirurgien, le Dr Tremblay était 
doué d’une dextérité incroyable et il se servait 
indifféremment de ses deux mains au cours 
de son travail. Il écrivait aussi bien do la main 
gauche que de la main droite, ce qui est très 
particulier et très rare chez les autres médecins. 
Cotte habileté extraordinaire lui a permis d'éta­
blir des records dans la durée de certaines 
opérations, toujours au profit dos malades con­
cernés.

Le IT ! romblay do son vivant aimait à 
répéter souvent quelle coopération et quelle 
collaboration lui avaient toujours fournies les 
religieuses do l'Hôpital. S'il a lo mérite d'avoir 
ontribué à la fondation ci une école do garde- 

inalades a 1 hôpital, le Dr ÎTemblay s’est aussi 
servi avec énorme profit do s©3 influences po­
litiques pour dével . ; er rhôpital. C'< st à lui 
que revient en effet le mérite d'avoir obtenu
le plus gros octroi qui tut si précieux à l'ins­
titution.

(à suivre)
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“Molson pour mol” ... paroles magiques! Mots qiTil 
suffit de dire au garçon pour pouvoir déguster cette 

bière riche et moelleuse, de qualité incomparable 
(et invariable) qu’est la Molson — la bière préférée des 

Canadiens. Dites toujours “Une 'Mol' pour molln

Nouvelles 
de Dolbeau

Dolbeau (DNC) — Une grande 
réception a ete réservée h Son Kxc\ 
Mgr Pnnico à l’occasion île son 
passage clans In ville de Dolbeau; 
les magasins et tes bureaux ont 
fermé leurs portes de 4 à six heu­
res. et toute la population s’est ren­
due à la rencontre du délégué pa­
pal. Des décorations, et pavoise­
ments sur tout le parcours et de 
grandes inscriptions “Vive le Pa­
pe’’ étaient suspendus sur le boule­
vard. Le Corps do Police, les autori­
tés civiles et religieuses; La Gar­
de. la Fanfare, les croisés tous en 
costume se sont rendus à la ren­
contre de Mgr Pnnico. Une tribune 
avait été préparée sur le portique 
de l’église et toute la population 
s est pressée a cet endroit pour en­
tendre le délégué et recevoir la 
bénédiction Papale.

Le Cercle Familial de Dolbeau 
reprendra ses activités mardi, lo 
14 septembre au sous-sol de l'é­
glise paroissiale. Ce cercle dont le 
but est le même que celui de l’E­
cole des l'a rents et les succès rem­
portés l’an dernier font espérer 
beaucoup pour l’avenir. Le Cercle 
est sous la présidence de Mme J.- 
D. Michaud. Une invitation parti­
culière est adressée h toutes les da­
ines qui s’intéressent à l’éducation 
de leurs enfants.

Le Cercle Lacordairc de Dolbeau 
tenait son assemblée mensuelle di­
manche dernier a la salle du Col­
lège. Plus de trois cents personnes 
prirent part à la réunion. M. l’ab­
bé bollard nouvel aumônier du Cer­
cle dirigeait d'abord un forum sur 
l’Evangile. M. René Pelletier de 
Normandln. ex-presiden de ce Cer­
cle présentait une magnifique con­
férence et deux films éducatifs é­
taient ensuite projetés sur l'écran; 
soit le Dr Jim et un film musical. 
Le mouvement d'abstbence tota­
le qui compte présen* ment sa trei­
zième année d'existence compte un 
nombre toujours croissant d'adep­
tes grâce au dévouement des offi­
ciers qui se dépensent sans comp­
ter pour assurer le succès de cette 

belle oeuvre

VAGUES DANGEREUSES SUR LA COTE CHINOISE

Une rescousse porte secours à une femme chinoise, dans une rue 
nuhmergee de Hong Kong, après qu'une vague de 20 pieds de haut 
se fut abattue sur elle. Plusieurs maisons ont été endommagées, mais 
il n’y a pas encore de mortalités.

Un total de 1,367 
contrats de travail sont 
en vigueur chez nous

L’honorable Antonio barrette, 
ministre du Travail, a rendit public 
en fin de semaine le rapport que 
vient de lui soumettre la Commis­
sion de Relations Ouvrières pour 
l’année fiscale 1953-54.

La première chose a retenir l’at­
tention, dans le rapport de la Com­
mission. se trouve être !c chiffre 
remarquable des contrats de tra­
vail en vigueur dans la Province à 
la fin de l’année fiscale écoulée.

On voit en effet, dans le rapport 
de 1h Commission, que, au 31 mars 
1054, Il y avait en vigueur, dans 
Québec, 1.367 contrats de travail.

I*e second point intéressant du 
rapport de la Commission rési­
de dans le nombre considérable 
des travailleurs régis par des con­
trats de travail.

On constate en effet, à l'examen 
du rapport, que 212,746 salariés 
étaient gouvernés par des contrats 
de travail a la fin de l'année fiscale 
1953 54.

On aura une idée exacte des pro­
grès accomplis dans ce domaine 
depuis quelques années si on tient 
compte que, a la fin de l'année 
fiscale 1947, on relevait, dans Qué­
bec, 654 contrats de travail, cou­
vrant 91.472 salariés.

Ceci signifie que le chiffre des 
contrats de travail et le nombre des 
salariés régis par des contrats de 
travail ont tous deux plus et mieux 
que doublé dans le court espace de 
sept années à peine.

Il faut aussi noter que 100 décrets 
de travail .assurent également l«*ur
protection à au-delà de 220,000 sa­
lariés.

C'est dire que prés de 450.000 
travailleurs du Québec bénéficient 
de contrats ou décrets de travail 
dans la Province a l’heure actuelle.

On peut remarquer à ce sujet que 
le nombre des travailleurs proté­
gés par des contrats ou décrets de 
travail a plus que triplé depuis une 
décade.

C’est assurément 15 un Indice in­
déniable de l'ampleur des progrès 
syndicaux dans Québec en ces der­
nières années.

Le rapport de la Commission 
mentionne qu'elle a émis 315 nou­
veaux certificats de reconnaissan­
ce syndicale en 1953-54.

Toujours en 1953-54. la Commis­
sion a accordé H0 auditions

Dans la même année encore, la 
Commission a octroyé 300 requê­
tes en conciliation.

La Commission a aussi examiné 
116 plaintes de pratiques anti-syn­
dicales.

Le Service d’inspection de la 
Commission a effectué 589 enquêtes 
à des fins de reconnaissance syndi­
cale et 75 enquêtes sur des prati­
ques anti-syndicales.

La Commission a tenu 26 votes au 
scrutin secret pour détermination 
de l'allégeance syndicale.

En 1953-54 toujours, 693 con­
trats de travail, couvrant 116.139 
salariés, et de 162 amendements 
A des contrats de travail, couvrant 
46.741 salariés, furent déposés A la 
Commission.

Pour conclure. Il apparaît, à la 
lecture du rapport de la Commis­
sion que, des 693 contrats nou­
veaux signés durant la dernière an­
née fiscale, 594 ou 79 p.c. furent 
le résultat de la négociation; 123 ou 
18 p.c. le fruit de la conciliation: 
et 21 ou 3 p.c. la conséquence de 
l’arbitrage.

En d'autres termes, pratique­
ment 13 p c. des contrats de tra­
vail dans Québec, l’an dernier, fu­
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Le 17 septembre 1929
Le "Progrès du Saguenay" est 

heureux de souhaiter In plus cor­
diale bienvenue au groupe de per­
sonnages rt de journalistes qui 
vient visiter notre region aujour- 
(lui et demain.

X X X
31. l'abbé Maurice Larouche, 

vicaire à Jonqulère, a prononcé, 
hier, le srnnnn de circonstance 
a l’occasion de la fête liturgique 
de Notre-Dame des Sept-Dou­
leurs.

X X X
bien que les moissons soient en 

retard, la récolté s'annonce assez 
bonne au Lac St-Jean. Le temps 
des fortes gelées est passe, tn 
peu partout nos cultivateurs ont 
commence à couper legrain.

X X X
Cette semaine se fait une quête 

pour l’oeuvre des berceaux, dans 
les rangs de ia paroisse de Chi­
coutimi et dans toute la partie de 
la ville desservie par In Cathé­
drale.

La Même séance régulière du 
Conseil de la cite d'Arvida, a lieu 
mercredi dernier. Etaient pré­
sents Son Honneur le maire le
Dr A.-K. Riddell, les échevins
Kd. Perron et J.-A. Waalakcr, 
M. K.-H. Make, gerant de la
cite el .M. II.-S. Ilutehin, secré­
taire trésorier,

La Bible 
vous parle

Tout est possible a
19, 26». (Texte choisi
riAÿA **» 1*» HIM»*

rent la 
l’amiable.

suite d'une entente A

On peut 
degré les

voir par là à quel haut 
relation patron a les-ou- 

vrières sont saines dans Québec A 
l'heure actuelle.

En résumé, le climat des rela­
tions industrielles dans la Province 
apparaît excellent à la lumière des 
statistiques of fi c le 1 les.

Une statue 
de 20 tonnes

Une statue décorative est ac­
tuellement en préparation dans 
les ateliers de sculpteurs. Une sta­
tue nouvelle que l'inspiration de 
l’artiste appelle NOTRE-DAME DU 
NORD et qui sera placée dans la 
façade de la chapelle Mariale du 
Lac Bouchette.

Un artiste ça ne »ravaiUe pas 
pour rien, ça coûte cher, et la pier­
re également, c’est une statue de 
vingt-trois pieds.

•\ l'occasion de l’année Mariale 
le diocèse de Chicoutimi veut fai­
re ce cadeau a la Vierge de son 
sanctuaire régional et par l’en­
tremise des Chevaliers de Colomb 
une grande souscription s’est or­
ganisée pour recueillir la somme 
t'onsldérablc de vingt-cinq mille 
dollars.

Plusieurs paroisses ont déjà at­
teint leur objectif, d’autres au­
ront des difficultés: c'est pourquoi 
nous faisons appel à tous les amis 
de la Vierge pour Joindre leur 
aumne a cette souscription afin 
que Marie ne reçoive pas un ca­
deau à crédit.

C’est l’Année Mariale, un geste 
plus généreux s'impose pour la 
gloire de la Vierge Marie, et quand 
cette statue, illuminée dans la fa­
çade de la chapelle, sera élevée, 
vous pourrez dire avec fierté c’est 
notre Statue de l'Année Mariale! 
Les générations futures seront dans 
l’admiration devant votre oeuvre 
généreuse.

Adressez vos souscriptions Spé­
ciales en spécifiant que vous don­
ne/. pour la statue do Notre-Dame 
du Nord de la façade de la chapel­
le.

Ecrivez h l'adresse ordinaire,
R.P. Directeur Capucin.
Ou tout conseil des Chevaliers 

de Colomb des districts Lac St- 
Jean et Chicoutimi.
(Extrait du Messager de St-An- 
toine de septembre»

S. E. Mgr Gi«vaimi Panico reçoit 
un chaleureux accueil à Desbiens

Desbiens (DNC) — Lundi après- 
midi, le 13 septembre, Desbiens 
avait l’insigne honneur de recevoir 
en ses murs leurs Excellences Mgr 
Giovanni Panico, délégué aposto­
lique, et Mgr Melançon, évêque de 
Chicoutimi.

Dès 11 h. 30. la foule s’était mas­
sée en avant du monastère. Aux 
premiers rangs, se tenaient: le per­
sonnel religieux du monastère, les 
RR. PP. Ladouceur, curé, et Blan­
chette. vicaire, les officiels de la 
paroisse: M. le maire Arthur Dou- 
cet et les échevins. M. André Né­
ron. prés, de la Commission Sco­
laire et les Commissaires d’écoles, 
MM. Harry Austin, Lévis Doucct 
et Isidore Martel, représentants de 
la Cle St-Raymond Paper, M. Eu­
gène Audet. prés, du Syndicat, M. 
Antoine Lamontagne, chef des 
constables, lesquels avaient revêtu 
leurs uniformes pour la circonstan­
ce. On remarquait aussi les RR. 
SS. du St-Rosaire et leurs élèves, 
les RR. FF. Maristes et les Collé­
giens de même que le personnel du 
Juvénat Mariste Notre-Dame du 
Lac.

Sous la direction du chef de po­
lice. M. Lucien Verrenult, la foule 
prit place dans le lieu désigné, et 
ce n’est que vers 12 h. 40 que la voi­
ture cle Son Excellence fit son en­
trée près de l’église, aux acclama­
tions enthousiastes de "Vive le Pa­
pe", "Vive le Délégué Apostoli­
que"! Le R.P. Ladouceur présenta 
ses respectueux hommages aux dis­
tingués visiteurs, et leur souhaita 
la plus cordiale bienvenue au nom 
de la communauté des Rédempto- 
ristes et au nom de ses paroissiens. 
Il souligna l’insigne honneur qui 
échoit â Desbiens, et la Joie que 
tous ressentent a recevoir le repré­
sentant du Saint Père au Canada.

Dans une brève allocution. Mgr 
Panico remercia le R P. Curé de 
son chaleureux accueil et fit un 
bel éloge à l’adresse cle la Com­
munauté des RR. PP. Rédempto- 
ristes, pour lesquels il a uno gran­
de admiration. Il relata quelques

souvenirs remontant aux jours aè 
il était petit séminariste à Rome 
alors que son directeur spirituel 
était un Rédemptoriste. ' Quel qU» 
soit le pays où on les rencontre 
ces religieux sont toujours les mêl 
mes dévoués serviteurs de Marie 
pour laquelle ils ont une granH» 
dévotion". Son Excellence se dit 
enchanté de cette visite à St-Emi- 
lien sur les bords du Lac St-Jean* 
et n’eut été le changement de prol 
gramme de sa tournée dans noirs 
région, il aurait été très heureux 
de prendre une semaine de repoi 
au monastère, tel que projeté. S’a­
dressant à M. le Maire, il félicita* 
l'autorité civile det*a belle collabo 
ration avec l'autorité religieuse 
En terminant. Son Excellence Mgr 
Panico donna à la population l'as­
surance qu’il ferait part au Saint 
Père cle la belle réception dont il 

.'ait été l'objet à St-Emllien; etav
enfin, au nom du Souverain Ponti­
fe. il bénit la foule recueillie tt 
prosternée à ses pieds.

Un magnifique banquet préparé 
par les religieuses, réunit au mo 
nastère les distingués visiteurs et 
quelque vingt-cinq prêtres et reli­
gieux qui y passèrent l’après-midi

Plusieurs automobilistes qui 
taient allés à la rencontre de Lcun 
Excellences, leur firent également 
escorte lorsque ces derniers se mi­
rent en route en direction de Uo 
berval vers 4 h. 30.

Destruction du 
phare d'Amoy

Taipeh, Formose (PA> — Des na. 
vires de guerre de la Chine nationa­
liste ont détruit hier le phare d’A- 
mov, une lie occupée par les com­
munistes tout près de la côte chi­
noise. A la suite d’un bombarde­
ment naval, de gros nuages de fu. 
mée se sont élevés de File Chin- 
gyu près d'Amov. Les chasseurs 
nationalistes ont aussi coulé trois 
navires ennemis près de Quemoy 
une Ile occupée par les Rouges. '

Dieu. (Mt 
par la So-

TROIS SIÈCLES DE GLOIRE
“C'est Pierre Boucher, gouverneur des Trois-Rivières 

qui vous parle à trois cents ans d'intervalle. Nous sommes
en 1652. Hier, avec mes $6 hommes do milice, j'ai infligé 

une sanglante défaite à une armée de 300 Iroquois qui
assiégeait le poste. N'eut été de mes miliciens, la 

place aurait été anéantie. J’ai formé mon escouade l'an
dernier à la requête du lieutenant-general, le Sieur 

d'Aillchoust, voulant que les colons soient répartis en
escouades pour s’exercer au métier des arincs, afin de 

défendre les postes et de patrouiller les environs
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La milice a toujours été
notre meilleure défense

C’est de ce point de départ que date la Milice du Canada. 
A tous les moments de notre histoire, elle a fourni des troupes 
d’élite soit pour défendre la phtrie menacée, soit pour livrer 
bataille à l’ennemi outre-frontière et outre-mer. Ces braves 
paysans-soldats, qui à tout instant quittaient le chapeau de 
paille pour le tricorne militaire, sont à l'origine de notre force 
militaire. Comme le dit si bien le professeur George Stanley 
dans son récent ouvrage sur l'histoire militaire du Canada: 
“Le système de milice canadienne fut un des aspects les plus 
remarquables du Régime français. Tout le pays était organisé 
de façon qu’un Canadien puisse continuer son travail agricole 
sans négliger jamais scs obligations militaires.^

Aujourd’hui, comme en 1654, le Canada se doit d’avoir une 
milice aguerrie, bien entraînée, bien équipée. Elle est le com­
plément indispensable de l’Armée régulière pour assurer la 
défense du pays.

Notre Milice, forte de ses trois siècles de gloire, invite les 
jeunes gens du Canada â entrer dans ses rangs. Ce n’est pas le 
service permanent quelle leur propose, mais le rôle insigne de 
leurs ancêtres: celui de citoyen-soldat. Jeunes gens, employez 
votre temps libre à servir le pays. Il le mérite bien!
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Le citoyen-soldat d’aujourd'hui, machiniste 
de son état, bon soldat à son heures libres.

Asa-aaar

■IA MIIICE 
CANADIENNE

La saison d'entrainement de la milice commence en septembre 
Renseignez-vous dès maintenant à votre unité locale.

m
REGIMENT DU SAGUENAY (MIT)

Salle d'Exercica
Soirj de Parade: Lundi «t Marcradi 

Bureau de Recrutement Ouvert: 1:00 à 10:00 P.M,
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Pout consulter votre horoscope 
lisez le prargraphc qui ligure au- 
dessous du mois dans lequel torn 

votre anniversaire de naissan. 
ce Si vous êtes né, disons le 1er 
juillet, alors consultez le paragra­
phe au-dessous des dates 22 juin an 
23 juillet En méi-e temps vous ap- 
•prrenez sous quel signe du zodia­
que vous êtes né Dans le cas du 
1er juillet, c’e.t le Cancer Inutile 
de dire que Vhoroscrpe n’cst const* 
dcrè ict que comme jeu innoffensif, 
dont les indications n'ont (ne 
valeur de vertitude

SAMEDI LE 18 SEPTEMBRE
OU 21 MARS au 20 AVRIL — (Le 

Bélier) — Rappelez-vous que les 
succès ne sont donnés qu’a ceux 
qui travaillent fort et sincèrement. 
Tout ne parait pas facile, durant la 
matinée il peut y avoir des situa­
tions intrigantes. Soyez averti, prêt 
à a Kir-

OU 21 AVRIL au 20 MAI — <Lo 
Taureau) — Evitez de vous pré­
cipiter dans les choses non prépa­
rées Etes-vous convaincu de vo­
tre savoir? Quels sont vos intérêts 
dans chacune des deux situations, 
soient dans vos affaires ou dans 
votre coeur.

I)U 21 MAI au 21 JUIN — il.es 
Gémeaux) — Ne prenez pas les 
choses pour vous grandir car tout 
passe, même le succès. Ne dépen­
sez pas inutilement et ayez quoi­
que chose en réserve.

DU 22 JUIN au 23 JUILLET — 
(Le Cancer) — Vgs affaires spiri­
tuelles et intellectuelles sont plus 
imposantes que les questions d'ar­
gent. Retournez plus d’une fois 
sur vous-même et réfléchissez, vo­
tre coeur aurait besoin de repos.

DU 24 JUILLET au 22 AOUT — 
il* Lion) — Vous êtes habile a 
accroître les bénéfices et à gagner 
de nouveaux crédits. Travaillez sa- 
gepienî et surveillr votre santé car 
vous vous verriez obliger d'inter­
rompre vos plans.

DU 23 AOUT au 23 SEPTEMBRE 
(La Vierge) — Journée géné­

reuse. Que vous vous sentiez aussi 
bien physiquement que mentale­
ment et vous obtiendrez de beaux 
acomptes. Reposez-vous bien 

DU 24 SEPTEMBRE au 23 OC­
TOBRE — (La Balance) ——- Avant 
de commencer cette journée, corri­
gez /os erreurs, oubliez votre mé­
pris: élevez-vous et vous recevrez 
le double. Vous aurez une grande 
liberté de pensée pour votre travail.

DU 24 OCTOBRE au 22 NOVEM­
BRE — <I>e Scorpion) — Les in­
fluences planétaires sont bonnes 
pour vous et vos affaires ma relie­
ront bien si vous surveillez toutes 
vos activités. Vous avez de gran­
des facilités, servez-vous-en.

DU 23 NOVEMBRE au 22 DE­
CEMBRE — (Le Sagittaire) — Les 
aspects d’aujourd’hui sont favora­
bles pour les choses artistiques, la 
musique, les arts, les affaires pro­
fessionnelles. Cependant, ne vous 
faites pas d’illusions.

DU 23 DECEMBRE au 21 JAN­
VIER — (Te Capricorne) — Ne

Comment 
RESTER EN FORME 
après 50 Ans ..

Autrefois, la cinquantaine semblait être le 
signal d'une vie plus calme-plus facile —
J un régime—«U repot. Ce sont toujours 
de bons conseils. Mais, aujourd'hui, vous 
peuves envisager la cinquantaine en ayant 
encore devant vous de nombreuses années 
de vie intéressante et active—active, si 
voua pouvez éviter le mal de dos et la 
svnsation “d'épuisement" dus aux troubles 
des reins et de la vessie qui se manifestent 
souvent veri cet âge. Pendant plus de 60 
,fu: P'M** Dodd's pour les Reins ont
a.dé hommes et femmes de tous à?ri à 
rétablir le bon fonctionnement de leurs 
rains et de leur vessie—à se sentir mieux, 
à mieux travailler et profiter de la vie.
Si vous approchez de la cinquantaine ou si 
vous l'avez passée, les Pilules Dodd's pour 
les Reins vous aideront peut-être. Voua 
pouvez compter sur Dodd's. 54F
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Mademoiselle Ghislaine Gagnon, techni• 

cicnnc en Puériculture, a qraduô ré­
cemment à l'école Notrc-Dame-de-Lies- 
se, de Montreal; mademoiselle Gagnon 
est la fille de M. Armand Gagnon, de 
Jonquiere, employé d'Alcan aux usines 
locales, et madame Gagnon (Lucille Clou­
tier).

(La Photographie l.arose> 
(Gracieuseté "Le Lingot”)

Après une vie active, 
Rosa Ponselle se repose

(RC) — Rosa Ponselle est une 
étoile d’opéra que personne ne peut 
sortir de sa retraite. L’active bru­
nette. ancienne prima donna du 
Metropolitan de New-York, fait des 
enregistrements sur disque, à titre 
de passe-temps.

Ce à quoi elle tient, c’est «h de- 
metirer a Baltimore, enseigner le 
chant et, de plus, être directeur ar­
tistique du Civic Opera de cette 
ville, tout en voisinant son grou- 
pre d’amis.

Ses enregistrements sont faits 
chez elle, et dans un coin de sa jo­
lie bibliothèque, les cliques y trou­
vent asile.

Rosa aime beaut up son lieu de 
résidence. Lt.e imposante villa ita­
lienne richement décorée dans le 
style renaissance.

Elle ne s’v sent pas étrangère, 
car elle est entourée de souvenirs 
qui lui rappellent sa riche carrière 
musicale. Elle a baptisé sa de­
meure — villa pace — d’après l’a­
ria qui l’a rendue célèbre a ses 
débuts en 1918 dans l’opéra La For­
ce du Destin avec Enrico Caruso.

En outre de ses passe-temps fa­
voris, Mlle Ponselle contribue au 
progrès de Part musical. Ainsi, el­
le a pris une telle part active au 
récent appel lancé a la radio en 
faveur d’iiru- souscription nationale 
pour le Metropolitan Opera de 
New-York.
Soyez pas gauche, et suivez le 
conseil des aspects qui vous disent 
d’être enthousiaste et de vous per­
fectionner . Ne laissez pas passer 
les belles opportunités qui vous 
avanceraient.

DU 22 J \NV1EF au 20 FEVRIER
— (Le Verseau) — Les faveurs 
viendront de l’encouragement que 
vous donnerez aux autres et de 
l’activité que vous mettrez à votre 
ouvrage. Les entreprises nouvelles, 
les nouvelles idées, sont garanties.

DU 21 FEVRIER au 20 MARS
— (Les Poissons) — Les aspects 
sont en faveur des nouvelles mé­
thodes modernes. N’évitez pas les 
besognes difficiles qui se présen­
teront . Faites tous vos devoirs se­
lon l’ordre et l’importance.

Pour ceux qui sont nés aujour­
d’hui: Vous êtes juste, éclairé, à 
l’intelligence brillante. Naturelle­
ment honnête, appelant les autres 
à suivre votre exemple. Vous êtes 
sévère mais seulement quand il 
s’agit de défendre vos principes. E­
vitez le surménage. Prenez l’air, 
il aidera votre santé. Ayez beau­
coup d’intuition et d’autres talents 
naturels.

Jour de naissance de: Trajan, 
empereur romain; Samuel John­
son, écrivain anglais.

Le pain sera plus facile à tran­
cher pour les sandwichs s’il est 
frais ethien refroidi à la glacière. 
Utilisez un couteau bien affûté et 
tranchant.

Mode des souliers 
pour cet automne

Montréal, P.Q. — Les dames au 
courant de la mode devraient se 
préoccuper dès maintenant de choi­
sir les chaussures qu’il leur faudra 
cet automne et l’on doit admettre 
que le nouvel assortiment de sou­
liers de fabrication ' adienne est 
des plus séduisant Les manufactu­
riers canadiens produisent en ce 
moment des chefs-d’œuvre de pure 
élégance. Les superbes lignes des 
nouveaux modèles d’automne sont 
l'essence même de cette parfaite 
élégance. Ces lignes sont longues, 
minces et atténuées; les garnitu­
res sont discrètes, a peine souli­
gnées. très féminines et infiniment 
délicates: Jolies piqûres, légères 
touches de soutache ou de satin, 
noeuds chartrnnts, boucles ravis’ 
santés ou l'éclat plus vif des scin­
tillantes pierres du Rhin.

Les couleurs sont riches, de nuan­
ces foncées, dans* tous les rouges, 
le verts et les bleus. Le brun n’est 
plus tout simplement brun car on 
Fa teinté de vives nuances de jau­
ne et d’orange. Les couleurs des 
souliers de cet automne n'auront 
rien à envier nu splendide coloris 
de la saison automnale, parce qu'el­
les sont pleines de vie et nettement 
accusées.

La parfaite hôtesse, celle qui ado­
re les réceptions chez-soi. a le 
choix d'une foule de merveilleux 
souliers d’intérieur. Velours, per­
les, pierres du Rhin, brocarts lus- 

j très, satin — rien n’a été négligé 
pour rehausser l'attrait du soulier 
d'intérieur. Il y a des babouches, 
des mules a courroie-arrière et des 
souliers sans bouts et sans talons, 
retenus seulement par de magni­
fique noeuds décoratifs.

La tendance masculine favorise 
les souliers sans cérémonie, les 
“tout-aller’’ en cuir de couleur clai­
re. avec un rebord tout le tour, les 
modèles munis d'une empeigne 
mocassin et d’un laçage à deux 
oeillets et les souliers à élastiques, 
faciles a enfiler. La grande popu­
larité des pantalons de flanelle gris 
foncé et des gilets de sport noirs 
donne au soulier noir de toute oc­
casion une vogue toujours crois­
sante.
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M. Marcel Botvin, fils de M. 
Arthur Boivin, employé au Pro­
grès du Saguenay, est parti di­
manche dernier, pour Québec, pour­
suivre ses études universitaires à 
la Faculté de Commerce.
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M. Louis-Marie Tremblay, gérant 
de la circulation au Progrès du 
Saguenay, et son épouse ont le 
plaisir d’annoncer la naissance de 
leur premier enfant. Il est né le
14 septembre et a été baptisé le
15 sous les prénoms de Joseph- 
Picrre-Marcial. Parrain et marrai­
ne. M. et Mme Amédee Côté, du 
rang St-J eau-Baptiste, grands-pa­
rents de l’enfant. Porteuse, Mlle 
Lise Côté, tante de l'enfant.

Le Progrès du Saguenay offre 
ses sincères félicitations aux heu­
reux époux!

Courrier de St-Ludger
ECOLE ST-MARTIN-

Les garçons sonta dirigés par un 
nouveau professeur en la person­
ne de Monsieur Jean-Guy Morin, 
de Mistassini.
VISITE PAROISSIALE 
..M. le curé, a commencé di­
manche après-midi, la visite pa­
roissiale. et lundi et mardi, il 
allait aux quarantc-heurcs de St- 
Augustin, et doit reprendre au 
milieu de la semaine pour conti­
nuer sa visite paroissiale, et ter­
miner la semaine prochaine.

Avec vos doigts, peignez 
une jolie salade aux légumes

Conseils pratiques
Les mères de famille ne sont pas 

toujours obligées d'adopter des 
moyens aussi radicaux que ceux de 
Mme Da Costa, pour simplifier 
lur taches domestiques. 11 y a 
quantité de trucs qui peuvent faci­
liter grandement le travail de la 
maison. En voici un que nous vous 
communiquons aujourd'hui, con­
cernant le raccommodage.

Les petits accrocs dans les ri­
deaux de marquisette peuvent se 
réparer en y appliquant une mince 
couche de vernis à ongles incolore 
et en pressant ensemble le$ bords 
effilochés, avec les doigts, jus­
qu'à ce que le vernis soit sec.

Un autre moyen d'alléger la tâ­
che de la ménagère, ou plutôt de 
la cuisinière, en l'occurence. Pour­
quoi ne pas faire cuire souvent ce 
mets favori des hommes: le steak 
de boeuf grillé à la poète.

Mais attention: il faut bien pren­
dre soin, tout d’abord, de choisir 
un poêlon épais et de le graisser 
légèrement et ensuite, d’enlever 
pendant la cuisson la graisse qui 
s’accumule dans le fond de la 
poêle. Retournez la viande de 
temps à autre pour qu’elle bru­
nisse et qu’elle cuise également...

Directeur de l'Office 
national du film

Ottawa (PC) — L’Office national 
du film a annoncé la nomination 
de M. Robert Anderson. 41 ans, 

: au poste de directeur des films 
; pour la télévision. Il succède à M. 
Robert Del vin, 31 ans, qui a donné 
sa démission.

Chaque année la saison d’automne reçoit pour les beaux cotons une 
extension de plus en plus grande. Il est même de bon goût pour toute 
l’annee. Et pourquoi pas? Quand le coton est tisse parfaitement, ma- 1 
nié avec toute la finesse, tous les beaux styles s'adaptent aussi bien aux 
plus belles soies et les plus beaux lainages. Il est l’idéal pour sa so- ! 
lidité. Ici, vous voyex un habit uni de coton bleu profond, la jaquette 
très feminine et la Jupe gracieusement élaborée. Le passe-poil de 
velours dessine les lignes de la jaquette à collet tombant, qui arrondit 
le cou en ouvrant. La confection de cachemire est légère, douce et 
veloutée.

Les études de Marilyn Bell 
seront-elles discontinuées?

EPATANT !

r 1
f VALEUR EGALE *

MEILLEUR PRIX
Brûleur o l'huile automatique de marque 
"Zenith ou Powermatic" avec trois contrô­
les électriques et réservoir à l'huile. Le tout 
complet prêt à opérer. Service et garantie 
d'une année.

$325 
$32.50

TOUTES TAXES 
COMPRISES.

60 Paiements
de

COMPTANT

$5.63
îi

Electricité & Chauffage du Saguenay
Limitée

1S, Laurier, Kénogami, tél.: 2-5855
ARVIDA: JEAN LEMIEUX, '
125, Burma, Tel.: 8-3885

KENOGAMI: ALBERT BOULIANNE,
13, Ste-Famille, Tél.: 2-2977
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(PO — La fortune et la gloire 
ont frappé à la porte de la jeune 
Marilyn Bell, la première nageuse 
à traverser le lac Ontario, et il se 
pourrait fort bien que l'adolescen­
te de 16 ans voit ses études inter­
rompues par ce succès inattendu.

Les prix d'une valeur d’environ 
$60,000 qu'a décrochés Marilyn 
pour son exploit ne semblent être 
que le prélude d’une carrière lu­
crative.

M. John Dugan, représentant du 
bureau de New-York de la Music 
Corporation of America, s’est ren­
du a Toronto pour conférer avec 
les conseillers de Marilyn.

A en juger par l’affluence des 
offres qui se sont succédé à la 
maison de la famille Bell depuis 
le fameux marathon, Marilyn pour­
rait entrer, au choix dans n’impor­
te quel domaine du monde du spec­
tacle. y compris Hollywood.

L’entraineur de la jeune nageu­
se, Gus Ryder, a déclaré: “Si Ma­
rilyn Bell veut continuer à nager et 
conserver sa fraîcheur d’adoles­
cente, le plus vite elle retournera 
à sa vie normale quoi qu’il en cou­
le en dollars et en cents le mieux 
ce sera.’’ Marilyn avait offert la 
moitié de ses prix h M. Ryder, 
mais celui-ci avait fermement re­
fusé.

“Je m’incline devant Marilyn, 
mais à mon avis elle devrait ter­
miner ses études.”

D'autres étoiles de cinéma, réa­
lisateurs. directeurs, producteurs 
et personnalités du monde du 
spectacle ont donné le même aver­
tissement à Marilyn Bell. Bing 
Crosby, Michael Curtiz. Burt Lan­
caster. Haves Goetz, ont tous con­
seillé à la Jeune athlète de retour­
ner à la classe et d’entreprendre 
des études dramatiques sérieuses, 
si elle désire poursuivre une car­
rière au cinéma. .

Marilyn Bell a déjà commencé à 
se demander si elle sera obligée de 
payer un impôt sur les cadeaux re­
çus par suite de son exploit. I-es 
autorités fédérales ont déclaré (pie 
rien ne serait décidé avant que 
Marilyn fasse son rapport. Cepen­
dant. on s'attend A une déclaration 
de la succursale de Toronto, aus­
sitôt que la question aura été étu­
diée à fond.

I.es offres que reçoit Marilyn 
sont soigneusement étudiées par un

comité consultatif, créé pour s'oc­
cuper des affaires de la gagnante 
Marilyn occupe une suite avec ses 
parents dans un hôtel de Toronto 
et toutes les personnes qui désirent 
l’approcher doivent au préalable 
s’entendre avec le comité. L’ad­
mission aux appartements de Mlle 
Bell se fait sur “rendez-vous seu­
lement”.

La famille prend tous ses repas 
dans la suite d'hôtel mis a sa dis­
position et on est continuellement 
obligé de les interrompre pour 
discuter ch» nouvelles questions.

Marii>n a avoué qu’elle aimerait 
apprendre a conduire la décapo­
table anglaise qu’elle a reçue en 
cadeau à la suite de la traversée 
du lac Ontario.

Depuis son fait d’armes et cer­
taines démarches de Hollywood, 
on a fait certaines comparaisons 
entre Marilyn Bell et Esther Wil­
liams.

De son côté, la célèbre vedette 
de l'écran, bien connue pour ses 
prouesses aquatiques, a déclaré: 
“Si les cinéastes désirent avoir 
Marilyn à 16 ans, ils feront de mê­
me lorsqu'elle en aura 17. La tra­
versée du lac Ontario est un bel 
exploit et je ne veux pas en di­
minuer la valeur mais l'endurance 
seule n'est pas nécessairement In 
garantie d'une carrière cinémuto. 
graphique fructueuse. Gagner un 
marathon de danse, par exemple, 
ne signifie pas qu’on puisse faire 
concurrence a Fred Astaire.

40 témoins viendront à 
l'enquête préliminaire 
de Donald Henderson

Calgary (PC) — Quelque 40 té­
moins comparaîtront pour la Cou­
ronne au cours de l’enquête préli­
minaire de Donald Winslow Hen­
derson. accusé d’avoir assassiné 
sa fiancée Yvonne Lévesque, à Cal­
gary, en 1949. Henderson, qui était 
le fugitif le plus important sur la 
liste de criminels recherchés par la 
Gendarmerie royale, a été arrêté 
le mois dernier à San Francisco 
sv ’ *1 *» été c*é»)orté au Canada peu 
après. L’enquête préliminaire doit 
< i.. »icer dans une semaine ou
dix jours.

6y Qfict

Pour faire ce tablier a carreaux 
écossais, il vout suffit de vous ser­
vir de nos patrons. C’est le chemin 
le plus facile ... et il est si joli 
pour toutes les saisons. Lea po­
ches à savetier vous feront sourire 
en travaillant. Vous pouvex le con­
fectionner sans bavette, à votre 
goût.

Patron 7317.
Envoyé* VINGT-CINQ SOUS 

(0.23), en argent, pas de timbres, 
le no. du patron. Ecrive* en let­
tres moulées, votre nom, votre a­
dresse. à: LE PROGRES DU SA­
GUENAY. 316, Ave Labrerque, 
Chicoutimi.

A

TU VOIS CETTE PETITE FLEUR BLEUE...: M. AU* Morin, U sympathique 
president de la Société Horticole d’Arvtda, o sont doute remorqué ce que bien 
dei visiteurs n’ont pas vu, et il s'empresse d'en foire port à son épouse. M. Morin 
qui o pris port ou concours s'en est tiré arec 14 prit, dont trois premier prit.

(fîraclemeté ”I+ I.lnznt”)

Avez-vous déjà éprouvé le be­
soin de peindre? Beaucoup de Ca­
nadiens de votre âge s’adonnent 
maintenant à ce passe-temps et y 
trouvent un moyen de se détendre 
et une formule ix>ur s'exprimer. 
Que vos aventures dans le mon­
de de la forme et de la couleur 
se soient traduites en peinture à 
l’huile ou en aquarelle, les résul­
tats sont les mêmes psychologi­
quement.

I-e Service des Produits du Lait 
vous propose aujourd’hui un sujet 
de peinture à la portée de tous: 
une “nature morte” qui se man­
ge. Avec les prixtuits laitiers et les 
fruits de la terre et de la mer, 
vous pouvez créer des salades qui 
seront des chefs d’oeuvre de cou­
leurs en plus d’étre délicieuses.

Imaginez vous que votre plat à 
salade est le canevas. Laissez vo­
tre imagination vous dicter quoi 
mettre sur ce canevas. Pour ob­
tenir le maximum d’effet que vos 
fruits et vos légumes soient bien 
frais et croustillants. Pour cela, 
les garder au réfrigérateur jus­
qu'au dernier moment.

Pour cette forme de l'art, Il 
n’y a pas de règles rigides. L'ar­
tiste assemble d’abord ses outils: 
gousse d’ail pour frotter le plat 
à salade, laitue, condiments, crè­
me. mayonnaise, Jus de citron, 
vinaigre, etc. 11 arrange ensuite les 
éléments du tableau. Lorsque le 
dessin est terminé, juste avant 
de l'exposer, 11 est “fixé” par une 
sauce vinaigre ou par une mayon­
naise.

Dans cette forme d’art, le ch**f 
d’oeuvre ne survit pas au “ver­
nissage”! Le plus vite il dispa­
raît, le plus vous avez droit d’être 
fièros. Cette admiration dévorante 
que lui vouent les gourmets est 
votre meilleur critère de succès.

"F
SALADE ROMAINE

Un plat de salade digne de Cé­
sar lui.mémo. Préparez-le devant 
vos invités. On admirera votre 
dextérité et votre finir épicurien 
l)e la verdure, du fromage bleu, 
des assaisonnements, un oeuf, des 
cubes de pain grillé, quoi, c’est un 
repas complet!
Salade Romaine (4 à 5 portions) 

gousse d’ail divisée en 4
2 c. à table de beurre fondu

Vi pomme de laitue
Va pomme d'endive

3 à 4 grandes feuilles d'épinard
tasse de fromage bleu émietté 

2 c. à table d'huile à salade 
1 Vii c. à table de sauce Worcester­

shire
'a c. à thé de sel
•a c. à thé de poivre noir

1 oeuf cru
2 c. à table de jus de citron
1 tasse de cubes de pain de V

Laisser tremper l’ail dans 1»» 
beurre fondu. Couper les légumes 
verts en gros morceaux; ajou­
ter le fromage bleu. Combiner les
2 c. à table d’huile à salade avec 
la sauce Worcestershire, le sel et 
le poivre et en arroser le tout; 
mêler légèrement. Casser l’oeuf 
cru sur la salade. Arroser avec 2 r. 
à table de Jus de citron et mé­
langer jusqu’à ce que toute trace 
de l’oeuf ait disparu. Placer nu ré­
frigérateur jusqu'au moment de 
servir. Faire griller les cubes de 
pain au four dans une lèchefrite 
peu profonde pendant 20 minutes 
a 300 F ou Jusqu'à ce que dorés. Au 
moment de servir verser le beur­
re fondu moins Fall sur les cu­
bes de pain et mêler ces der­
niers à la salade.

SALADE CHAUDE AU CRABE
Une autre salade substantielle 

bien appropriée à une repas léger. 
Elle combine la saveur de deux 
produits laitiers et d’un produit de 
la emr dans une mosaïque d'a­
mandes et de légumes croustil­
lants. Autre caractère distinctif: 
c’est une salade chaude climatisée 
pour les températures d'automne.
Salade chaude au crabe «4 n 3 por­
tions i
1 tasse de crabe déchiqueté
2 tasses de céleri, coupé en des
'i tasse de piment vert haché
Mi tasse d'amandes blanchies, 

coupées en quatre
2 oeufs cuits dur, hachés en mor­

ceaux
1 c. à thé de sel
3 c. à table de beurre

V« tasse de farine tamisée 
1 tasse de lait

Faire chauffer le four à 350 F. 
Graisser un plat à gratin de 9 
x 5 x 3”. Combiner les 6 premiers 
ingrédients. Fondre le beurre sur 
un feu très doux; Incorporer la fa­
rine et faire brunir légèrement 
Ajouter à ce roux 1 tasse de lait 
et brasser jusqu'à épaissisment (à 
peu près dix minutes). Ajouter à 
la sauce les six premiers ingré­
dients. Verser dans la lèchefrite

graissée. Saupoudrer de chapelure 
beurrée. Cuire au four à 350 F pen 
dant 35 minutes. Servir chaud sur 
feuilles de laitue croustillantes.

SA IwV 1) K A N A N A S- F R O M AG E
Un quatuor plutôt disparate qui 

se lie d’amitié au frigidaire . . . Du 
fromage fondu, des cubes d'ana­
nas, du chou filamenté et des noix 
font bonne figure ensemble. Avant 
leur entrée en scène, il suffit de 
les enrubanner de mayonnaise et 
crème fouettée et de les parfumer 
nu Jus de citron.
Salade Ananas-Fromage (5 à 6 por­
tions)
2 tasses de cubes d’ananas en 

boite, bien égouttés 
2*2 tasses de chou filamenté 

'« tasse de noix hachées 
ln tasse de crème fouettée 
'a tasse de mayonnaise 

1 c. a thé de jus de citron Endive 
Combiner les cubes d'ananas et 

le chou. Couper le fromage en al­
lumettes. L’ajouter, avec les noix 
hachées, a la salade. Refroidir. 
Au moment de servir, fouetter la 
crème et la mêler à la mayonnai­
se et au citron. Verser sur la sa­
lade Just** assez pour l’huniccter. 
Servir sur des endives fraîches 
dans un , Int à salade ou dans dis 
assiettes Individuelles.

LIGNE PRINCESSE 
TOUT COMME MAMAN

I

I

Shampooing 
des meubles

I«es détersifs chimiques d’usage 
courant pour le lavage de la vais­
selle ou du linge donnent aussi 
de bons résultats au nettoyage des 
meubles rembourrés et des tapis.

Au fond d’un seau, faire une ?;o- 
hition concentrée de détersif avec 
un peu d'eau cliuude. Agiter pour 
obtenir une mousse épaisse et ap­
pliquer sur le meuble à la fa­
çon d’une glace sur un gâteau. 
Frotter à l'aide d’une brosse dou­
ce ou d’un chiffon, puis enlever 
ia mousse et étancher autant d’hu­
midité que possible avec un chif­
fon sec et propre. Il faut procéder 
sur une petite surface à la fols il 
ne jamais détremper le tissu. Le 
détersif ne laisse pas de cerne 
blanc comme le savon: l’objet net­
toyé est prêt à servir aussitôt sec.

La ligne princesse de ce "jum­
per”, plaira à votre fillette. Sans 
la blouse, Il peut servir de Jolie 
petite robe pour le» réunions en­
fantines. l,e* manches de la blou­
se sont trois-quarts.

Patron 1874: Grandeur* pour en­
fants de 2. 4, 6, 8. 10. La taille 6 
pour le Jumper requiert 2!* vges 
de 35 près; la blouse \% vges.

Envoyé* TRENTE-CINQ SOUS 
(0.35) en argent, pas de timbres. 
Ecrive* en lettres moulées, votre 
nom, votre adresse, le no. du pa­
tron. rt la grandeur déslree, et 
adresse* à: LE PROGRES DU SA­
GUENAY. 316 Ave. Labrecque, 
Chicoutimi.

Demande d'injonction 
rejetée à Québec

Québec < PC) — Le Juge Geor­
ge (ï. Gtbsonc, de ln Cour supé­
rieure du Québec, a rejeté hier une 
demande d’injonction de la part 
d’un magasin à rayons de la vieil­
le capitale. Les propriétaires du 
magasin veulent empêcher un vote 
secret parmi leurs employés. I-es 
employés de Mozart limited sont 
membres de ln Fédération natio­
nale catholique des employés du 
commerce et la Commission pro­
vinciale des relations ouvrières 
leur a demandé de se prononcer 
par vote au sujet d’une enquête de 
l’union. Celle-ci veut être recon­
nue comme agent d’affaires.

Pour les sandwichs utiliser les 
tranches voisines les unes des au­
tres pour obtenir des bords tou­
jours égaux, faciles a tnrtli.er.

MESDAMES
Vous désirez une permanente 
ou une coiffe parfaite, à une 
heure qui vous convient, à un 
I *'x populaire? Passe* dès main­
tenant votre appointements si­
gnalez 4-3298. La Maison de la 
Coiffure llnrvey Sc Fils, 401 rue 
Racine.

y /__ ' N N& x'*r C<ï V\
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Cette piqûre 3R*, exclusive à Gothic, permet 

au gousset de maintenir sans gêner., et d’une façon plut
élégante et plus naturelle. Etant à la fois souple et ferme, 

le 3R* demeure confortable toute la journée I

Broadcloth; satin; nylon. Grandeurs: no à 36

Essaye* un 3R* aujourd'hui même e ht
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TARIFS
DKS PISTITES ANNONCES

l< tffC.US

Les Semaines

(Mir inMru^n (17 me**»
mot additionnel .Me.

AOO(Minimum 
pour tout
AvU de tH»*«. do fenéreM*#. do 
d« nal#*an»e«. do ••rr1e«« ani*i»#r*al#e«, 
do rtiMM>Wa*oU, o*«.: Sl.*d par Inaee- 
tt#n oolnn if. formula ordinaire

La MiM doo polit#» onnonooo «Uoooro 
Aufl pareenlr à na# huroooi »■ poo lord 
% 4.JM hre» lu rallie dr lo publication.

Agent* demande*

FAITES DK 1/AKCiENT — Devenir *"»'•* 
propre patron on vendant no* <:o*rm 
produit.* cullnnlrc* finis Hong Ml MA It III, 
STE BKÎtNAPETTK.. I'OKT • AI.FHKD 
GHANDK-BAIK. I.ATI dlKIKlt K. parti** dr 
CHICOUTIMI. Urllto intéreatnnt*. Spé­
ciaux «rati* nvanliiK*s lllémlté» pour 
personne* nrnbltleu*«*s. Kcrivrg imrrwdla- 
foment pour ron mil In* nos condition». 
FAMILEX. Uopt. I). Montréal 2t

A LOU*»

o.v demand*:
pièce*, chauffé. 
A 7222.

logement A 
S'adresser

louer 1 ou _ 
par téléphone

A VK.NIlRM

A CK ES.

(Suite de la 2ième page) 
pique et aussi de quelques autres 
pays. Quant à la religion des 
immigrants, le Canada évidemment 
n’a pas pris d'attitude. Il a accueil­
li sur son territoire les familles 
dont il avait besoin sans tenir 
compte de la religion à laquelle el­
les pouvaient appartenir.

Pour ce qui est du placement des 
immigrants, le gouvernement a 
remporté un succès satisfaisant 
Qu’il y eût à certaines périodes des 
immigrants qui ont chômé, cela se 
conçoit aisément vu le caractère 
saisonnier d’un certain nombre 

d’emplois, vu dans d'autres cas 
l’incapacité de l’immigrant de 
comprendre l’une ou l'autre des 
langues officielles du pays, vu, en 
troisième lieu, l'adaptation tou­

jours difficile de ceux qui arrivent 
en pays nouveau. D'ailleurs, il 
est nombre de Canadiens qui tom­
bent en chômage à chaque année 
durant ce que l'on a convenu d’ap­
peler la morte-saison dans l'agri­
culture et la saison tranquille dans 
d'autres activités économiques 
voire surtout days la construction.

Des immigrants ont vécu dans la 
gêne, il faut l’admettre. Aurait- 
elle pu s'éviter? Peut-être, en par­
tie. Kn tout cas, il est certain que 
dans l'ensemble les immigrants ont 
amélioré leur situation en venant 
nu Canada. la* gouvernement a 
fait sa part quant au nombre d'im­
migrants qu'il a fait venir, il au­
rait peut être pu faire davantage, 
au dire de certains, au chapitre de 
l'assistance financière dans le do­
maine de l’accueil voire surtout

L'Ecole de
fSuite de la lore page' 

remarque physique sur l’Ecole 
Commerciale, en s’arrêtant au pa­
négyrique de ceux qui implantè­
rent, sans soutien sans finance, 
sans secours, l’école qui atteint 
aujourd’hui sa maturité et sa sta­
bilité académique et morale (sans 
oublier les professeurs, leur com­
pétence. leur désintéressement * 
pour s’arrêter sur de: considéra­
tions de haute portée sociale mo­
rale pédagogique et nationale M. 
le Principal a donné a chacun, ma­
tière à fierté, matière à encoura­
gement. N’a.t-il pas insisté sur 
le fait que l’ouverture officielle 
de l’Ecole Commerciale de Chi­
coutimi était hautement prisée 
près la Faculté de Commerce de 
Laval? La preuve en est donnée
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Un émouvant
DÉCÈS

I.AI-TtANCEa Arvlda, lr 13 aeptem* 
hrr, a l ige de 73 ;in* et 1 molt, darne 
Kll/iili«*th lioudir.iutt, épouM* de Etphid** 
I.Mirante. d'Arvida.

I .1 dépouille mortelle fut exposée a Pi 
residence d** »on gendre M Edmond Tur- 
hide. IBS. rue Itéi/in», Arvida.

la-* funerallle* ont eu lieu i-e matin en 
l'église S* Philippe d'Arvida.

I... dire* lion fies funérailles a été ron- 
fiée a la maison Eugene Aubin fie « ‘ht- 
rout l ml

Y- Y- Y-

TKKKE 17'» AC H US, maison extra avec 
toute» commodités, bonne grange, belle 
sue rerie équipée $8,000 comptant 51,00*1. 
Succession. I.u* Mai * }»«••••>.mil. West Shcl 
ford.

UNE LESSIVEUSE électrique, 
tionnée. Un rcfngératoui In
quarts, sommier et matelas t n 
I je tout en parfait ordre 
f>7 est rue Jacques ( artie

rerondl* 
lit trot* 
caroute. 

S’adresser a:

peut-être dans l'intégration 
nouveaux canadiens.

Enfin, un troisième travail 
tria sur l'aide aux imigrants 
entend par là surtout l’aide 
rKgli.se, par le truchement 
nismes divers, est appelée

Commerces «s vendre
LIQUIDATION D’ICI IS Jol lis. Restau­
rant complet avec bAtlvse, llnsi quo 
Stock et outillage de gaiagc S'adresser A 
For! and Batteries Service, coin Ta *c Mo­
reau et Ste Famille. Kénogami. téléphone 
2-M17. P S. Serait Intéressé A acheter une 
propriété A prix convenable

AVIS
L’honorable Antonio Barrette, mi­

nistre du Travail, donne avis par 
les présentes conformément aux 
dispositions de la loi rit» la conven-, 
lion collective (Statuts i entendus ! 
de Québec 1941, chapitre 163 et 
amendements', que les parties cou- j 
tractantes a la convention collée-! 
live tie travail relative aux cm-! 
plovés de commerce et de bureau 
dans la nié d'Arvida. et les villes j 
de Conquière, Kénogami, Saint-.lo- 
seph d’Alma et un rayon de deux 
(2» milles de leurs limites, rendue 
obligatoire par le décret numéro 
810 du 10 mars 10If) et amende­
ments, lui ont présenté une requête 
à l’effet de soumettre a l’apprécia­
tion et à la décision du Lieutenant- 
Gouverneur en Conseil les modifi­
cations suivantes audit décret, dans 
sa teneur modifiée.

lo Que l'article IV soit modifié 
de façon a ce que les heures de 
travail soient

Pour h* personnel féminin: De
9.00 a.m. a r» 30 p.in . tons les jours 
de la semaine, saut le vendredi 
où le travail cessera a 900 p.m.

Pour le personnel masculin: De 
8.30 a m à 5 30 p nu, tous les 
jours do la semaine, sauf le ven­
dredi où le travail cessera à 9.00 
p.m. .

2o Que tous les salaires minima 
mentionnés à l’article XIII soient 
augmentés de $2.00 par semaine.

3o Les parties contractantes ont 
Convenu que les présents amende­
ments aient leur effet a compter 
du 1er septembre 1954.

Durant les trente? jours à comp­
ter de la date de publication «h* cet 
avis dans la Gazette officiel!» 
Quebec, l’honorable Ministre 
Travail recevra les objections 
les intéressés pourront désirer 
imiter.

Le Sous-ministre du Travail.
Ci EH A RD TU K MM LA Y.

Ministère du Travail.
Quebec, le 11 septembre 195-1.

des

por- 
L’on 
que 

ri'orga-
........... ................. ...................  à ren-
î dre aux immigrants des diverses 
nationalités. Le nombre de prê­
tres, de religieux et d** religieuses 
qui s’occupent de diverses façons 
de l’accueil et de l'intégration aug­
mente de jour en jour. Fait a no­
ter. l’Kglisc catholique, avec l'as­
sistance d'un fonds intergouveme­
mental s’est activement occupée 
de regrouper les fa/nJUe.s au Ca­
nada. familles dont les chefs s’é­
taient déjà rendus souvent depuis 
plusieurs mois. Que de problèmes 
appellent encore des solutions! K- 
gli.se s 
les 
vri

par l’assurance du Doyen qui, 
dans une entrevue avec le premier 
Principal de notre Kcole, garan­
tissait à cette institution la pos­
sibilité de trouver auprès de la 
Faculté, les professeurs dont nous 
aurions besoin pour compléter l'en­
seignement (!<is matières, et ce. 
dès que le besoin s’en ferait sen­
tir!

Dites avec une expérience de 
20 ans dans l'éducation et l'en­
seignement, les paroles pronon­
cées par le Principal sur l’avenir 
et l’épanouissement de F Picole 
prennent un relief de permanence 
et de vitalité dont le mérite re­
tombe sur tous ceux, et il ne 
faut pas oublier le grand public 
qui oeuvrèrent à la realisation.

Après la lecture du procès-ver­
bal de la dernière assemblée, au 
mois de (inn passé, le President de 
la Chambre a dirigé l'épuisement 
(le l’ordre du Jour, jusqu'à une 
heure tardive. Kn effet plusieurs 
communications furent faites, 
nous relatons dans d’autres 
tonnes.

qu • 
co­

nationales. écoles nationa- , rs ,|. 
du moins pour un temps, oeti-1 par p. 

sociales aussi pour les dé-1

Accord parfait . . .
(Suite «le In 5e page»

M. Mendès-France a dit que 1«*s 
détails seraient élaborés a une con­
férence qui s'ouvrira a Londres 
vers le 27 septembre. On prévoit 
que le Canada et les Ktats-Unis 
assisteront mix conversations.

L’accord a été fait entre MM. 
Kden et Mendès-France à l’issue 
de deux jours d’entretiens a Paris. 
Cos rencontres étaient les dernic- 

la tournée éclair entreprise 
secrétaire au Foreign Office

.dans les capitales (!«• l’Rurope oeci- 
l)ti t s. en somme autant d'aspects de dentale pour trouver une solution 
l'intégration dont il faut tenir comp-1 rechange à la défunte Commu­
te et s'occupe! activement j nauto Kuropéennc de Défense.

Il ne faudrait pas exposer lus i MM. Kden et Mendès-France ont 
immigrants catholiques a perdre publie hier un communiqué corn- 
leur foi. ("est dire l'empressement i mun disant qu'ils étaient entière-

I.E VF.stiUE ;— a ( blroiltlml. A l'Age d«; 
B2 Jin* M '» mol*. Mlle Mario Ijiuino l.e\e* 
que. fille do fou Benjamin I>ve»qur et do 

| ion Caroline D>i>*ylva.
I .1 dépouille mortelle r*t exposée ail Sa­

. Ion funéraire Eugene Aubin de ( hic-outimi 
1 ’heure «-t la date dos (wn.•radio* seront 

annoncée» plu* tard
l.a direction de* funérailles a Ate ron­

flé* A la maison Eugène Atihin. de Chl-
( outlmi

Ce que l'on entend ...
(Suite de la 1ère page) 

car c’est le moyen le plus rapide 
d'avoir des informations élaborées 
et sûres sur tous les événements 
locaux et régionaux.

X X X
Les richesses minières de la ré­

gion Sagurnay-Lîic-St-.Ica» sont 
peut-être plus vastes qu'on le 
soupçonnait Jusqu'ici. Dans son 
prospectus, la Cic Kastcrn Smel­
ting and Refilling Ltée, mention­
ne a la noinenelature des sour­
ces de concentres qu'elle utili­
serait pour opérer sa fonderie et 
s«*s affineries de cuivre et (Je nic­
kel tin dépôt important “dans le 
district de Chicoutimi, dans un en­
droit rapproche et facile d’acres 
du site «h* ses usines”. C’est là 
un clément nouveau dont nous 
n'avions pas entendu parler dans 
l«* projet tel que présenté jus- 
qii'iei. La location exacte de ces 
gisements de cuivre «»t de nickel 
n’est présentement connue que de 
quelques personnes. C’est le se­
cret des directeurs de la Kastcrn 
Smelting et de quelques amis in­
times. On ne donne pas de de­
tails sur l'étendue du gisement 
découvert, ni de sa richesse, mais 
c'est une chose certaine qu'il est 
exploitable d'une façon rconomi- 
que. Tous nos efforts tendent pré­
sentement a obtenir de plus am­
ples informations a ce sujet pour 
les livrer à nos lecteurs.

Son enquête a 
été ajournée

c111 il faut leur témoigner dès leur 
arrivée, «• t sans en manquer aucun, 
pour leur assurer les services de 
tous ordres dont ils peuvent avoir 
besoin. Nous le répétons, c'est sur­
tout a l'Kglise que revient cette 
tâche énorme, vu que les problèmes 
économiques relatifs a l'emploi, au 
logement, à la sécurité, à l'aména­
gement. ne manqueront pas d'influ­
encer la vie morale des familles. 
Ceci résume d’une façon trop brè­
ve évidemment les travaux qui se­
ront donnés sur l’immigration.

l'nc invitation est lancée à tous 
les organismes qui de près ou de 
loin s'occupent d'immigration ou 
d’établissement rural d'envoyer des 
délégués pour participer d’une fa­
çon plus active, comme il leur ap­
partient de le faire, aux prochaines 
assises des Semaines Sociales du 
( n noria

île
«lu

que
for-

Demande de 
Soumissions

La cité (1«* Chicoutimi demande 
des soumissions pour le transport 
du sable d'hiver. Quantité appro­
ximative: 3.000 verges. Le prix à 
la verge devra inclure lr coût 
d'achat, le chargement et le trans­
port à la reserve de la cite.

Ce materiel devra être pris à 
la carrière de sable de M. Savant 
a St-Fiilgence.

I.rs soumissions devront parve­
nir au bureau du Greffier avant le 
20 septembre courant à t hrs p.m.

I a rite ne s’engage à accepter 
ni l i plus haute, ni la plus basse, 
ni aucune des soumissions.

ment d'accord sur l’importance 
qu'il y a a renforcer la commu­
nauté atlantique et à atteindre une 
unité "à laquelle la Grande-Breta­
gne prendra pleinement part”.

Un porte-parole du ministère 
fr.viais des Affaires étrangères a 
déclaré que cela voulait dire (pie 
l'accord s’était fait sur le principe 
de base du pulan Kden. M. Men­
dès-France a dit que les diploma­
tes s’efforceront d’aplanir les di­
vergences avant la réunion de Lon­
dres.

M. Kden, qui est rentré à Loti-1 
dres hier soir, a laissé entendre 1 
aux Journalistes qu’il n’avait pas 
encore obtenu le plein appui des 
Américains et des Français sur 
toutes les étapes de son program­
me de réarmement de l’Allemagne 1 
occidentale. Il a dit (pie l'accord 
s’était fait "dans une large mesu­
re”, mais qu’il "restait encore bien 
du travail à faire”.

Dégâts pour plusieurs 
milliers de dollars

Toronto «PC» — Les cultivateurs 
déclaraient hier (pie le vent et la 
grêle de la tempête qui s’est abat­
tue hier matin sur certaines par­
ties du sud de l'Ontario avaient 
causé des dégâts qui atteignent 
peut-être plusieurs milliers de dol­
lars. L’une des régions les plus 
atteintes a été le canton de Mark­
ham. (pii a etc privé de courant 
pendant quatre heures. Dans la ré­
gion ({'Hamilton, il est tombé des 
gréions de la taille d’un grain «:1e 
raisin.

Un jeune citoyen de 
Nord a vu son cuquéti 
ce matin alors 
devant le juge

riilcoutiml- 
ajournée a 

qu'il eompar iiss-iit 
Lagacé pour avoir

avoir causé du dommage a la oro- 
priété d'un résident de cette lo­
calité. Il s’agit de Jean-Nil Fi­
ché qui a endommagé le bien d'au­
trui pour une valeur de $50. Tou­
tefois. le prévenu devra subir un 
examen médical avant de con­
naît re sa sentence.

Commémoration de la 
bataille de G.-Bretagne

Londres (PA) — Près de 200 n- 
vions britanniques, canadiens et a- 
mcricains ont survolé Londres hier 
pour commémorer le 14e anniver­
saire de la bataille de Grande- 
Bretagne. Les réactes suivaient im­
médiatement un spitfire et un hur­
ricane au dessus de la ville qui 
porte encore les marques des bom­

! bâillements allemands.

P MOV INC K DK QUKBKC 
DISTRICT DE CHICOUTIMI

Dans la Cour Supérieure
No: 18.494

ALFRED TREMBLAY "EMI­
LIE \" ’. commerçant de la cité et 
du district de Chicoutimi.

dema ndeur,
—vs—

EXIR GOl'LKT. Sainte-Monique, 
district de Roberval,

défendeur.
Tl est ordonné au défendeur de 

comparaître dans le mois. 
CHICOUTIMI. 9 septembre 1954 

(Signé) LEONIDAS GAGNE
P.S.C,

Vraie copie 
Léon Ici ns Gagné 
P.S.C.

MANDRAKE, LE MAGICIEN par Lee Falk et Roy Moire

r/ett •Irnnc#. Qu» 
lirut-il •«• i»n*»er rn 
«n endroit com me 
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il#» cH<>*#*.
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imnnillilrmrnl.

N» p»r* 
' r r' i#n*

.l’attendrai 
Il n# * ni t p** 
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«ante.
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* au!
rmeui\% rr-mut 
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MARISE DUCLAUS et sa famille por McEvoy et StHobe!

Notre
lra«nil r*t 
de voua 
conduire a

Mata lout 
e*t un*
• impie 
farce J

Vu»
farr»!
V o- o na 
Tea* 
paarres 
faire rire 
le r«»i*nl.

Homicide ! f (th cela ! Bien 
• ou* vo>e*. 
lout «et 
éclairci. 5 olcl 
ce qui rat 
arrl'é...

In 
in*tanf. 
M.
O'Toole.

prcacnlcrMonaicur 
O'Toolf ? Au sujet d» la 

disparition d# 
M. Timnthéa 
Dur lau!

1

LE FANTOME par Wayne Baring

"Chef" «or.
te» ou j» 

entrer mot- 
mima 7

l'a a de
reporta#! 
Ou» re« 
celle por. 
te!

Noue m
pou*on» 
faire cela.

IVaonne 
n'a J ». 
maie ou­
vert cette 
porte.

•.‘V
I.

Ouf .elle e*t • f.a vol-
•la!) clouée

I)

ci. M ê

• • U

(Suite de la lore page)
Le service fut chanté par Mgr 

J -K. Duchesne, principal de l’E­
cole Normale du Bon-Pasteur, dont 
le Dr Eugène Tremblay était le mé­
decin. Mgr Duchesne était assisté 
par M l'abbé Olivier Tremblay, 
neveu du défunt et par M. l’abbé 
Alphonse Roy. prêtre du Séminai­
re.

Prenaient place dans le Choeur 
de la Cathédrale, outre les per­
sonnalités religieuses déjà men­
tionnées Mgr .L-B. Martel. Mgr 
Jos. Dufour. Mgr G.-Henri Dufour, 
supérieur du Petit Séminaire, Mgr 
Floribert Coulombe, supérieur du 
Grand Séminaire. Mgr Lionel Le­
mieux Mgr Léon Maurice, les Cha­
noine s Frenetic, Alphonse Plourde, 
et Victor Tremblay. 11 y avait aussi 
une vingtaine de prêtres du Sé­
minaire et une trentaine des pa­
roisses environnantes. Tous les 
membres du Grand Séminaire 
étaient présents également.

La Chorale était celle du Sémi­
naire. accompagnée à l’orgue par 
M.l’abbé .Iules Simard.

Parmi les personnalités civiles 
dans le cortège on remarquait 
l'honorable juge L.-René Lagacé. 
de Chicoutimi et le juge Rodolphe 
Deblois de la Cour municipale de 
Québec, lo Dr Antonio Auger, M.- 
P.P., président de l'Association mé­
dicale du Lac St-Jean, M. Armand 
Demers, représentant personnel de 
l’honorable Antonio Talbot, minis­
tre de la voirie et député provincial 
du comté de Chicoutimi, M. P.-K. 
Gagnon, député fédéral du comté 
de Chicoutimi, Leurs Honneurs les 
maires Rosaire Gauthier, de Chi­
coutimi, J.-C. Lévesque de Bagot- 
ville, Paul Levasseur d'Alma; en 
tête du corps médical de l’Ilôtel- 
Dicu St-Valiier, le Dr Marcel La­
pointe, directeur médical; le Dr 
Louis-Joseph Gobeil, gouverneur; 
le Dr Gérard Gagnon, 1er vice-pré­
sident du Bureau médical et chef 
du service de la chirurgie; le Dr 
Georges-Thomas Gauthier, 2e vice- 
président du Bureau médical; les 
Chefs de service, les docteurs Ed­
mond Pot vin. Sylvio Leblond. Gas­
ton Comtois, Wilfrid Lachance, 
Koch Boivin; et les médecins, Gas­
ton Lapointe. Ernest Gagné, Benoit 
Fortin, J.-Sam Bélanger, F.-X. 
Brisson, Armand Andersen, Benoit 
Angers. Edouard Beaudry, Emile 
Beaulieu. Maurice Bélanger, Gé­
rard Boudreault, Joseph Bruneau, 
Cléophas Claveau, Rosario Claveau, 
Paul DeVaremies, Jean-Baptiste 
Gagnon, Gustave Gauthier, Léo 
Gosselin. Vincent Guimond. Vincent 
Laperriefc. Egide Lemieux, Geor­
ges Raymond, Gérard-Osias Trem­
blay, Hector Lemieux, Geo.-W. 
Tremblay, Paul Letourneau. Mauri­
ce 'Tremblay, Rodolphe Madore, 
Geo.-Philippe ’Tremblay. Roland 
Saucier, Lucien Sa va rd. Yvon Sor­
ti! any. Léo Tanguay, Louis-Marie 
Lévesque. Louis-Philippe Simard, 
Denis Nadeau. Gérard-Claude 
Tremblay, Gaston Noël.

Parmi les médecins de l’exté­
rieur. étaient venus les Docteurs 
Camille Simard, de la Commission 
des Accidents de Travail de Qué­
bec, le Dr 11.-II. Gilbert, du Sa­
guenay General Hospital d’Arvida, 
Camille Lavoie. d’Hébertville, Al- 
bérie Guay d'Arvida, J.-E. Berge- 
ion de Jonquière, Philippe Coutu, 
CL Rodrigue de Drummondville. 
Bornéo Gagnon d'Arvida, Daniel 
Lavoie, d’Arvida, B. Charbonneau 
de St-Esprit, J -A. Desbiens, le 
dentiste Philjppe Gagnon, le Dr Re­
né Tremblay, le Dr P.-E. Blais; 
M. Louis Belley. administrateur des 
Chambres de Commerce; M. Lio­
nel Couture, président de la Cham­
bre de Commerce de Chicoutimi; 
M. Jean-Marie Couette, secrétaire 
de rU.C.C.5 M. R M. Van, repré­
sentant du département des pro­
priétés de l’Aluminium d’Arvida; 
M. M.V. Cain, gérant général de 
Price Brothers: J .-F. Grenon. LP., 
de Québec: le notaire L. Gagnon, 
régistrateur, de Chicoutimi; Paul- 
marie Côté, architecte de Chicou­
timi; Jacques Coutu. architecte de 
Chicoutimi; J .-Orner Lapointe, N. 
P.. C.-K. Boivin. N P . Me J.-C. 
Gagné. Jacques Kivcrin, N.P., .).- 
O. Pelletier, pharmacien de .Jon­
quière; M. Yilmond Fortin, direc­
teur de Radio-Canada, a Chicou­
timi: M. Charles M i ville-Deschè-
nes, chef de T Information au Pro­
grès du Saguenay; M. Aimé Ga­
gné. président du Çluh des Journa­
listes du Saguenay; MM. Jos et 
Louis-K. Gagnon; M. Jos Desbiens. 
Henri Gagnon, président de la Li­
gue des propriétaires de Chicouti­
mi; M. Pierre Jalherl, Jacques Du- 
perre. Claude Harvey. Arthur Har­
vey. Romain Vézina, Vincent 'Trem­
blay. de Bagotville. J.-L. Lapointe. 
Ovila Gauthier. Eloi Côté. El/éard 
Plourde. de Jonquière, Cyrille Sa­
va rd, de Jonquière, Arthur, Phi­
lippe et El/éard Boivin. de Bagot- 
ville, Frs Laroche d’Arvida. Ro­
land Page d’Arvida. Marcel Jobin 
d’Arvida. Louis-Joseph Tremblay, 
Eugène Boivin. Gérard St-Pierre, 
Antoine Gauthier, Aimé Dionne, 
échevin do Chicoutimi. J.-P. Trem­
blay. Hugues Desmerles. Laurent 
Lapointe, Edgar Maltais. Adélard 
Gagnon de Dolbeau. L.-O. et Al­
phonse Vallernnd de Québec; Gas­
ton Poulin. Gaston Girard d’Ar­
vida. Jacques Masson. J.-Eugène 
Boivin de Bagotville. James Au- 
det. Lucien Palascio. J -A. Lessard. 
Philippe Grenier, secrétaire-com­
missaire du Conseil d'Orientation. 
Gérard Côté. Gaston Girard. Ro­
land Hunt de Jonquière. François 
Larouche. Philippe Gagnon, J .-J. 
Pot vin. Albert Villeneuve. Pierre 
Larouche. J.-P Leblond. Léon- 
Georges Gauthier. G. Thibenult. 
Bob Singfield. Isidore Gauthier, 
Roméo Blais. Raymond Picard. Pa- 
douc Tremblay, t toit Desbiens. 
Victor Cloutier, i rrc Villeneuve. 
Ernest Tremblay, Kudore Gau- 
dreault. Onésimo Gauthier. 'Tho­
mas Tremblay, Méridée Martel. 
Charles Carrier. Jos Carrier. Ar­
thur Bossé. Louis Desrochers de 
Juliette. François Côté, L.-N. Gre­
non Philippe Casgrain. gérant du 
“Réveil” de Jonquière. et rie nom­
breuses autres personnes . Enfin, 
un groupe nombreux d’infirmières 
de l’IIôtel-Dieu prenaient égale­
ment place dans le cortège funè­
bre.

Outre ses fils et son frère déjà 
mentionnes, le défunt laisse dans 
le deuil, ses filles Annette. Hit a. 
Mme Armand Simard (Françoise); 
Mme Jean Michaud .Corine); Mme 
Benoit Desrochers (Henriette); ses 
gendres: MM. Armand Simard,
Jean Michaud et Benoit Desro­
chers: se^ belles-filles : Mmes Paul 
Tremblay. Henri Tremblay. Gilles 
Tremblay, Antonio Tremblay et 
Eugène Tremblay. scs belles- 
soeurs Mmes Emile Dion, de 
Montréal, Emile Tremblay, de Ba­
gotville. Arthur Tremblay de St- 
Jérômc. H -A. Paquette de Mont­
real. Jean Picard de Sorol et John­
ny Tremblay de Bagotville. «es 
bç/uix-frère* MM Kudore. Albert. 
Arthur. Maurice et Eugène Dion.

M. L. Bélanger...
(Suite de la lore page) 

rent les sinister:; mais il y avait 
une limite à produire des réclama­
tions. C’est de là. que se déve­
loppa le principe d’assurance.

L’assurance marine a été intro­
duite en Angleterre par les Ita­
liens de la Province de Lombardie, 
qui joueront un grand rôle dans le 
domaine de l’assurance. La pre­
mière compagnie d’assurance à 
opérer, si l'on peut dire, fut celle 
des Lloyd’s et il est frappant de 
constater que la manière de tran­
siger de ceux-ci n’a pas changé de 
nos jours. Les principes et les mé­
thodes sont restés les mêmes. Ce 
merveilleux pouvoir d’équilibre, de 
récupération, après les catastro­
phes mondiales que l’on reconnaît 
a l'Angleterre, c'est aux Lloyd’s 
qu’elle le doit. La première com­
pagne? d’assurance feu a été fon­
dée en 1667 par ie Dr Nicholas 
Barbon, qui prit une grande part a 
la reconstruction de Londres.

La première compagnie d’as­
surance à s’établir a été P Insuran­
ce Company of North America en 
1772. Dans le cour du développe­
ment de l’assurance, il y a eu des 
cas réellement typiques. D'abord il 
faut dire que lorsqu’une compa­
gnie acceptait un risque, disons, 
assurer une maison, il n’y avait 
pas de numéro et il n'y avait pas 
de cadastre. Alors, l'agent griffon­
nait un esquisse des alentours de 
la propriété assurée et mention­
nait que la propriété en question 
était située sur la côte sud-ouest 
en face de la porte du palais qui 
donne sur le chemin entre la mai­
son de Pierre et la maison de Jac­
ques, ainsi de suite. L'identifica­
tion était très difficile.

On mentionne également que la 
pauvreté d'informations sur le si­
te du risque faisait que des gens 
allaient au bureau et se faisaient 
payer des montants soi-disant qu’ils 
avaient subi un incendie. Quelques 
jour après, on s’apercevait qu’il 
s’agissait de fraude. Or, les compa­
gnies trouvèrent un moyen pour sc 
protéger contre cet état de chose. 
L’agent qui assurait une bâtisse 
avait dans ses poches une boite 
contenant "Marque de feu", en 
métal, après le contrat signé, on 
apposait au coin de la maison une 
marque de feu.

Chaque compagnie avait sa pro­
pre brigade d’incendie. Au moment 
où sonnait le tocsin, toutes les bri­
gades arrivaient à la hâte et on 
vérifiait sur la bâtisse en flamme 
quelle compagnie avait le risque. 
Il était facile de compter de 15 à 
20 brigades sur les lieux. Si la mar­
que de feu mentionnait "La Sun”, 
les autres brigades retournaient a 
la caserne, laissant le soin à la 
brigade intéressée de combattre les 
flammes.

En 1808. il y avait h Londres. 55 
brigades appartenant a des compa­
gnies d’assurance. En 1825. plu­
sieurs d’entre elles se fusionnèrent 
pour y fonder l’établissement des 
pompes à feu et finalement, en 
1866 fut remis à la Cité de Londres 
et cela sans compensation. En 
1696 une loi a été présentée «à la 
législature provinciale pour défen­
dre aux gens de nettoyer leur che­
minée en y mettant le feu. Il était 
de plus mentionné sur le même ac­
te que toute personne prise à fu­
mer soit ie jour ou la nuit sur la 
rue. serait poursuivie en justice et 
condamnée à payer l'amende. On 
ajoute que cette loi existe encore 
puisqu’on ne l’a jamais révoquée.

On peut sûrement se demander 
aujourd’hui ce que serait notre sys­
tème économique, sans l’assuran­
ce. ("est le pivot des affaires. Per­
sonne ne prêtera un sou sans être 
protégé convenablement. Sans l'as­
surance. nous serions peut-être 
qu’a mi-chemin. Combien (le per­
sonnes seraient ruinées à tout ja­
mais. Combien de commerces, 
d’entreprises, de manufactures, 
etc. seraient paralysés par rapport 
au crédit qui ne s’obtient pas sans 
l’assurance. C’est depuis long­
temps reconnu que l'assurance a 
sauvé l'économie universelle et 
chaque jour, dos besoins sont en 
demandes dans ce genre de com­
merce au fur et à mesure que la 
civilisation se développe aux 
grands bienfaits de l’humanité.

Celui qui travaille avec ses mains 
est un ouvrier. Celui qui travaille 
avec ses mains, sa tête, est un ar­
tisan. Celui qui travaille avec ses 
mains, sa tête, son coeur est un 
artiste. Celui qui travaille avec ses 
mains, sa tête, son soeur et ses 
pieds est agent d’assurance.

Funérailles de 
Mme H. Pelletier

Chambord (PNC' — Le 8 sep­
tembre. est décédée à Chambord 
à l’âge de 69 ans et 3 mois. Dame 
Philomènc Gagnon épouse rie M. 
Henri Pelletier.

Son service et sa sépulture ont 
eu lieu vendredi, le 10. en l’église 
de cette paroisse au milieu d’un 
grand nombre de parents et d’a­
mis.

La levée du corps fut faite par 
M. l’abbé Elzcar Bergeron curé, 
et le service aussi fut chanté par 
M. l’abbé Bergeron.

Les porteurs étaient MM. Roch 
Ménard, Egide Pruneau, Lucien 
et Victorien Simard. Gérnld et Guy 
Ménard, petits-fils de la défunte.

La quête pendant le service fut 
faite par MM. Gérald Ménard et 
Lucien Simard.

La défunte laisse dans le deuil 
son époux. M. Henri Pelletier et 
sept enfants : ce sont Mmes Paul- 
Arthur Simard (Germaine), de 
Chambord: William Ménard (Jo­
séphine» de Jonquière; Mme Eucli- 
de Bilodeau (Octavio) «“t Mme Vvc 
Edgar Fortin «Gertrude) de Cham­
bord; scs fils ; MM. Prudent et 
Démet rius de Chambord et M. 
Jean-Baptiste de Jonquière,

La défunte laisse encore dans le 
deuil, ses gendres : MM. Paul-Ar­
thur Simard. William Ménard et 
Euclide Bilodeau.

Ses belles-filles : Mme Prudent 
Pelletier, née Roselia Robertson; 
Mme Demetrius Pelletier, née Ger­
trude Gaudreault: et Mme J.-Rte 
Pelletier, née Marie Gagné. Ses 
beaux-frères. MM. Xavier Pelle­
tier, de Roberval; Charles Pelle­
tier, de Montréal; Alfred Vallée 
de Jonquière; Albert de Champlain, 
de Port-Alfred; Méridé Larouche, 
d’Alma; Joseph Bouchard de Cham­
bord; et sa belle-soeur, Mme Al­
bert Boivin de Chambord.

37 petits-enfants ' survivent, de 
même que de nombreux neveux et 
nièces.

Aux parents éprouvés nous of­
frons nos sincères condoléances.

Enfin, le défunt laisse aussi pour 
pleurer sa perte 15 potits-enfants 
et plusieurs neveux et nièces.

I*#* journal réitère ses plus sin­
cere* condoléances a la famille 
éprouvée.

Cartes Professionnelles

GAUTHIIR l TREMBLAY, C. A.
COMF1 /.BL-Efc* AGREES - CHARTE R EL* ACCOUNTANTS 

ANTOtNT GAOTH1EH. B.A.. L.S.C., C.A- CHARLES TREMBLAT. L.S.S., ai 
GASTON TREMBLAY. B.A.- L.8.C.. «JA. C.A iyndJee

M EF1 RUT RACISTS Tél.l 4-776® CHJCOUTÎM1 F.a EDIFICE LA G A CR

ROBERT RACINE

360. St-Dominique

COMPTABLE AGREE
M.S.C.. RI.A.. C.A

JONQUIERE Té!.: 2-2505

Boulanger, Fortier & Rondeau, c. a.
Murirt Boulanger. B.A.. C.A. - Guy Fortier. I».A„ L.B.C., O.A,

Béol londrao, » A., C A.. - P».al-R ThUterge. PA 
Marcel Mirhnad. C.A — Chmrle» Fournie?, C.A 

Alexandre Lahaye, C.A.

71, RUE ST-PIERRE — QUEBEC — TEL.: 2-4079

J.-L OELIMLF.
I M. M A S.M E 
M.E.J.C B Se A.

M. L. LAUUKKRB 
l S B. Sc. A 

M.E.l.C

DELISLE & LAQUERRE
INGENIEURS CIVILS

Spécialité»: Béton armé - Charpente métallique — Aqueduc* «rt éfoftto 
Ué\'eloi>ucmenl hydroélectrique - Pont et route - ExperUae en mécanlqu»

et électricité.
«te Racine Kat (Edifice PrernDlayi Tél.: 4-41U1 CkJeoutlml. P. Q.

?AUL NADEAU
ARPENTEUR-GEO METRE - INGENIEUR FORESTIER

1008, rue Beauic-gard Tel.: 4-5240 Chicoutimi

LAMONTAGNE & GRAVEi
ARCHITECTES

31 ouest, rue Racine Tel.: 4*3481
(Edifice Perron)

-F.N HAUT DF STEINBERO*

Chicoutimi

GAGNON & BERGERON
COMPTABLES AGREES

EDIFICE MURDOCK
L -G. Gegn«.n. B.A., L.8.C.. C.. C.A. - P.-A Bergeron, B.A., L.8.C.. B.LA., C.A. 

23 Est. Racine Téléphone: 4-1369 Chicoutimi. P. Q.

Georges Vaillnncourt Michel Corriveau

Vaillancourt & Corriveau
ARPENTEUR GEOM. et ING. FORESTIERS 

23 est. Racine, Chicoutimi 42 Price, Kénogami
Tél.: 4-5296 Tél.: 2-6844

Desgagné & Boileau
ARCHITECTES

582 Blvd Lamarche Tél.: 4-7711 CL*touthnl

RAYMOND LAB0NTE
COURTIER D'ASSURANCES GENERALES 

VIE — GROUPE — MALADIE — POLIO — AUTOMOBILE
31, ouest Racine, (édifice Perron) Tel.: 4-5285 Chicoutimi

Dr Charles-E. Simard
B.A.D.O 8.

CniKLKGIKN DENTISTE 
fleure* de Bureau

9 neure» A midi et 2 é !> nourea 
Ij» *o1r? lundi, mercredi et vendredi 

de 7 A 0 heures
HR, rue Victoria Tél.» I0M

bagotville

AVOCATS

Edmond Savard
AVOCAT 

Edifice Théberge 
121 est. rue Racine 

CHICOUTIMI

ASSURANCES

Henri Gagnon & Fils
Enr.

ASSURANCES GENERALES 
(Edifice Abel)

365 est. rue Racine Tel.: 4-4019 
CHICOUTIMI

J.-Paul Gravel
AVOCAT

Edifice Lagacé Chicoutimi

Pierre-E. Laberge
Courtier Général d’Assurances 

369 est, Racine 
CHICOUTIML P.Q.

Me Paul Pouliof
AVOCAT

Edifice Steingbcrg 
31 Ouest, rue Racine 

Chicoutimi, Tél.: 4-8685

Gustave Claveau
ET FILS ENR.

Courtier en Assuranre* Generales 
Vie • Accident Maladie Incendie 

Automobile. Responsabilités de 
toutes sorte».

Tél. Bur.: 4-3115 — Ués.: 4-5613 
23 est. Racine — Chicoutimi

MEDECINS
BUREAU t Tou» les jours de 2 à 5 p-bl 
rt de 7:30 à 0 hrea p.m. Tél.: t-6A6S

Dr G. Plft’nondnn
MEDECINE GENERALE 

Spécialité : accouchement et 
maladies de la femme. 

293. St-Dominique Jonquière

OPTOMETRISTES
Edifie* Uteherg» Soltoi

Maurice Monette, o.d.
OPTOMETRISTE 

Examen de la vue
171 eut. me Kaeine Tél.t 4-4663

CHICOUTIMI

DENTISTES

Dr Paul Riverin
CHIRURGIEN-DENTISTE 

83 est. rue Racine 
CHICOUTIMI 
Tél.: 4-3568

Dr Guy Dion
OP TOMFTRISTE 

25. rue Elgin Tel.: 1251
BAGOTVILLE

fleure* d* bureau:
•J f 12 A M -t 2 A 5 P.M.
\j» soir sur nppoiatement

» A tt bro»
TEL.: t-UMO BUREAU g à f hr«i

Dr A. Laferrière, d.d.s.
CHIRURGIEN-DENTISTE 

467. rue Racine est 
CHICOUTIML P.Q.

OPTOMETRISTE

H.-G. DUCHESNE, O.D.
EXAMEN DE LA VUE 
TRAITEMENT VISUEL 

lires de bureau: 9 a.m. à 9 p.m. 
315 St-Dominique Tél.: 2-3220 

Jonquière

Dr Maurice Audet
CHIRURGIEN-DENTISTE 

202. rue Bossé Tél.: 4-6821
CHICOUTIMI

Credit Ajustment
Edinr* Théberge 

2e étage
121 Racine est. Chicoutimi 

Règlement de comptes 
de tous genres

DESSIN

I CATCHER DE DESSIN, INâJ
J.LLAPOIKTt. PRO»
IMPRESSION DE PLANS

BREVETS D’INVENTION

Brevets d'invention
Marque de Commerce 

Oeaatn» de fabrication en tou» pay»
MARION * MARION 

Raymond Roble i- A. Ba»Uen
Botte pokUi# SON - Station 

MON!REAL

..Riv. bu

:mcouTim.«(

Ls-Joseph Tremblay
Spécialité: Impôt sur le Revenu

71. rue Rhainds, 
CHICOUT1MI-NORD



Baseball
• «

' HIER
Urup américaine

New-York 4 Détroit J 
Llpit national*

Milwaukee 2-2 New-York 
Ctnrtnnatî » Brooklyn J 

AUJOURD'HUI
Ugvr américaine

Baltimore A Chicago 
Clevelanrl à Detroit 
Boaton à Washington 
N«w*York k Philadelphie 
i toute* en aolréei 

Uf ne nationale
Philadelphie A New-York 
Brooklyn A Pittsburgh 
Milwaukee à St ipula 
(toute» et aolrée»

DEMAIN
Ufue américaine

Baltimore a Chicago 
Cleveland a Détrnjt 
Boston A Washington «aoiri 
New-York A Philadelphie taoiri

Ligue nationale
Philadelphie à New-York 
Chicago a Cincinnati 
Milwaukee a St-l-ouia «aoir* 

LIGUE
Cl<*\ eland 
New York 
Chicago
Detroit
Boston 
Washington 
Baltimore 
Philadelphie

LIGUE
New-York

LC PROGRES DU SAGUENAY. VENDREDI. 1 7 SEPTEMBRE 1S94

beaux gains des Giants

AMERICAINE

Les Marquis transigent avec 
les Reds des Trois-Rivières
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Les Marquis échangent Labrotse pour quatre 
anciens Royaux. — Plusieurs locaux auront une 
opportunité de faire le grade. — Bel optimisme 
d'Adrien Gagnon et de Pierre Chantal.

Les Marquis de Jonquière, de la ligue Junior "A", viennent 
de compléter d'importants changements avoc leur club rival, 
les Reds des Trois-Rivières. La direction a fait un échange qui 
implique cinq joueurs. Elle laissait partir le brillant bloqueur 
Claude Labrosse pour quatre anciens équipiers du Royal, c'est 
ce qu'annonçait Adrien Gagnon, président du club.

Les Giants tapent durement les lanceurs des 
Braves de Milwaukee et triomphent deux fois par 
les scores identiques de 6 a 2. — Gomez et Wil- 
hom ont le meilleur sur Spahn et Burdette. — 
Circuit de Willie Mays. — Les Dodgers perdant 
contre les Reds de Cincinnati. — Autre circuit 
de Kluszewski.
New-York (PA) — Les Giants de New-York ont augmenté 

leur avance sur le ^Brooklyn à 4 1 2 parties hier en rempor­
tant un programme double contre Milwaukee par des scores 
Identiques de 6*2. Ils ont ainsi balayé la série de trois parties Jeures, a cogné son 49e circuit de 
contre le. Brave». U s«tson d*ns U

ccr toute U partie contre lea Dod­
gers à Brooklyn.

Cette défaite a été fort couteuio 
pour les Dodgers, ear les Giants 
de New-York ont porté leur avan­
ce a 4 partie et demie en triom­
phant deux fois de* Braves de Mil­
waukee dans un programme dou­
ble.

522 personne» seulement ont as­
sisté à la joute, qui a été disputée 
par un temps nuageux et froid sur 
un terrain détrempé par la pluie.

Ted Kluszewski, le meilleur frap­
peur de coups de circuit des ma-

Cette double victoire, qui a vir-, championnat aux Giants. Trois au-

Brookl\n
Mllw aukrc
Cincinnati
Philadelphia
St-Loul»
Chicago
Pittsburgh

92
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60
76
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77 
AA 
94
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.465
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Condamné à un an 
d'emprisonnement

l.a reconstruction de l’équipe va 
sur les roulettes et tout laisse en­
trevoir une excellente saison qui, 
incidemment, débute le 10 octobre 
a Jonquiere. Le club visiteur sera 
pour la circonstance le Frontenae 
de la Vieille Capitale, l.a eédule 
régulière est de 48 joutes et nul 
doute que les Marquis se placeront 
cher 1rs meilleurs.

St-Hyaclnthe «PC* - Jean Bouchard 
de Granby, a été condamné hier 
à un an de prison après avoir re­
connu sa culpabilité pour un vol

Pour remplacer Labrosse, lea 
Marquis recevront le gardien rie 
buts F.ririie Johnson, le rude blo- 
U u e tir Dupont, et les avants Alex 
\ eskelis et Robert Laforest. Du­
port et Laforest seront retournés 
s’ils ne repondent pas aux exigen-

ILS SE JOIGNENT AUX GIANTS

ces de Swede Paulsen.
La période d’entrainement débu­

tera »amedl matin le 18 septembre 
au Palais dea Sport». L’entraine­
ment durera Jusqu’au 10 du mois 
prochain, date de l’ouverture offi­
cielle de la ligue. Lea Joueurs lo­
caux et de la région auront toutes 
le» possibilité» de se créer un pos­
te régulier sur l’équipe des Mar­
quis. Plusieurs ont déjà été appro­
chés par la direction et s’ils font 
l’affaire on leur présentera nn con­
trat.

l^s Marquis sont sérieux dan» 
leur affaire. I* président Adrien 
Gagnon et Pierre ('hantai, publi­
ciste, veulent doter leur ville du 
championnat et rien ne sera épar­
gné.

tuellement éliminé les courageux 
Brave», décimes par les blessures, 
de la course au championnat de la 
ligue Nationale, a permis» aux 
Giants d’ajouter une partie et de­
mie a leur avance sur les Dodgers, 
qui ont perdu 9-3 contre Cincinnati.

Toute combinaison de cinq triom-

tres gains du New-York élimine­
raient le Milwaukee. Les Giants ont 
encore neuf parties h Jouer, les 
Dodgers huit et les Braves 10.
Première

Deux puissants frappeurs d’avenir. Bob Lennon et Eric Rodin, meil­
leurs cogneur» de la Southern Association avec Nashville, viennent 
d’être rappelés par les Giants de New-York pour la dernière pous­
sée. Lennon, qui frappe pour un pourcentage de .345. a réussi tVi 
coups de circuits pour briser un vieux record de ligue. Rodin a 
maintenu une moyenne de .330 avec Nashville.

Marlene se 
fait battre

v
YVAN BERGERON

Représentant de

CHEZ !M1 NETTOYEURSLEO
AVISE SA DISTINGUEE CLIENTELE

de LATERRIERE
QU'IL Y A UN DEPOT

AU BON MARCHE
et 11 passera chercher

Pittsburgh (PC* — Jouant de­
puis trois jours avec une main 
gauche endolorie, Marieur Ste­
wart, du Canada, a été éliminée 
hier du tournoi pour le champion- 
niât amateur féminin des Etats- 
Unis quand elle a perdu par un 
trou contre Mme Berner, de Buf­
falo. iY.-V.

Mme Ber per a été plus tard 
éliminée par Mary Lena Faulk, 
de Thomasvllle, Géorgie, qui 
défend son titre et qni s’est qua­
lifiée aver trous autres pour les 
srmi finales d'aujourd'hui.

Les autres survivants de deux 
rondes épuisantes disputées hier 
sur le parcours de l'/'legheby 
Country Club sont Mme Majoric 
Lindsay. McMillen, dr Decatur. 
III.; Barbara Homcck, de Sacra­
mento. Cal., et M» hey Wright, de 
Lnjolln, Cal., âgée de 19 ans.

Mlle Stewart, de Fonthill, Ont., 
qui s'est déplacé un os de la 
main gauche il y a une semaine 
et a joué avec un pansement, 
a perdu sort match à cause de sa 
faiblesse sur les coups roulés. 
File a manqué un putt de trois 
pieds au 17e trou, jouant un au 
dessus de la normale, ce qui lut 
a coûté le match.
Mme Berger a joué 80, sept au 
dessus de la normale, et Mlle 
Stcmirt, Agée de 22 ans et cham­
pionne omnium du Canada, a 
fini avec* une carte de 81.

-S
i

Milwaukee (W) 000 020 2 8 1
New-York 201 020 10x 8 9 3

Spahn. Johnson (5*. Buhl *7) et 
Grand ail; Cornez et Wcstmm. P— 
Spahn,
Deuxieme

Milwauke. 100 001 000 2 7 1
New-York 100 013 Olx 6 11 1

Burdette, Jolly »6». Kosio i6*. 
Crone i7* et Grandall; Grissom. 
Wilhelm i6> at Wcstrum. G—Wil­
helm. P—Burdette. Clr: Milwau­
kee; — Mathews; New-York Dark. 
Williams. Mays.

che pour produire le dernier point 
des visiteurs. Wall Post avait com­
mencé l’attaque du Cincinnati con­
tre Cari Erkslne et quatre lanceurs 
du Brooklyn en frappant son 18e 
quatre but» de la saison dans la 
deuxième manche.

Bobby Adams a frappé son troi­
sième circuit de l’année dans U 
sixième reprise.
Cincinnati 022 022 100 9 13 2
Brooklyn 100 020 000 3 10 2

Nuxhall et Seminlck; Erskine, 
I*ahlne (3*. Darnell i6‘, Meyer (7), 
Lasorda (8» et Campanclla. P—Ers- 
kine. Cir: Cincinnati Post, Adams. 
Kluszewski.

l#e» pauvre» Bums
Brooklyn (PA* — Joe Nuxhall. 

le seul gaucher à vaincre les Dod­
! gers de Brooklyn à Ebbetts Field, 

a réussi cet exploit une fois de plus 
hier alors que les Rcdlegs de Cin- 

I cinnnti ont triomphé des Dodgers 
par 9-3. pr êtant ainsi un dur coup 
aux espoirs de championnat des 
Bums.

Nuxhall a remporté sa lie vic­
toire contre quatre défaites. 11 fut 
le premier lanceur gaucher a lan-

Ir sourire d’un champion
phes des 
Dodgers

Giants et défaites des 
assurera maintenant le

Baseball au 
Lac-Ste-Croix

La tentative du • •

(Suite de U 8e page)
de Québec dans les concours tenus 
k l’extérieur de la province." On 
croit que ce sera la première fois 
que quelqu’un tente ce trajet k la 
nage.

Amyot croit pouvoir effectuer le 
trajet en sept heures. Il Ira à l’en­
contre du courant, mais 11 sera 
aidé par une marée montante de 
quatre noeuds pour la plu» grande 
partie du trajet. La marée sera en 
sq faveur quand il traversera les 
eaux tourbillonnantes au pied de» 
chute» Montmorency.

Les Rough Riders perdront Gramling
Ottawa (PC) — I.rs Rough Rider» d'Ottawa ont été 

pris par surprise par l'appel de John Gramling, quart ar­
rière. qui devra faire son service actif dans 1 aviation 
américaine.

SIGNALEZ: 102 vos commandes.

Les Toronto»
gagnent, 8-0

r
1
i

555
I«»«r AlUmand C>c»P'0* propr-4f4 de M Bock.

D* Gfait* Kernel*. Toronto, Oft.

Jugé le meilleur... once pour once

Pour un chien, existe-t-il un honneur plus grand que d'être 
proclamé "Le choix des juges"? Ceux qui ont dégusté

le whisky canadien Lord Cahrrt, si moelleux, si doux,
sont tous d’accord, qu’oncc pour once. 

Lord Calvert est jugé le meilleur.

Lord Calvert
Tjjtnaifian 7Jft/d/ty-

CAIVI0T Df STI II ERS IIMITED, AMHERSTBURG. ONT.

Toronto 'PO - Le» Maples Leafs 
de Toronto ont pri» une avance 
d'une partie dans la série seml 
finale de» éliminatoire» de la li­
gue Internationale hier soir quand 
ils ont blanchi les Chiefs de Syra­
cuse par 8 à 0 dans la première 
joute de la série quatre de sept.

La série, qui devait débuter mar­
di mais qui fut retardée par la 
pluie et le froid, a été inaugurée 
devant une assistance de 4.822 spec­
tateurs.

Les Leafs, qui n’avaient pas Joué 
depuis dimanche, n'ont pas sem­
blé souffrir de leur long congé, car 
ils ont frappé 10 coups sûrs con­
tre les deux premiers des quatre 
lanceurs utilisés par les Chiefs.

Dan» la première manche, To­
ronto a compté trois points grâce h 
trois coups sûrs et a deux erreurs 
du Syracuse. Ils ont recolé trois 
autres points avec quatre coups 
sûr» dans la troisième manche et 
en ont ajouté deux autres dans 
la quatrième.

Le premier but Ed Stevens a di­
rigé l’offensive des Leafs en frap­
pant un circuit bon pour trois points 
dans la quatrième manche. Il n- 
vait fait compter un autre point 
avec un simple dans la troisiè­
me reprise.

Le droitier Ed Blake a lancé tou­
te la partie et il a espacé cinq 
coups sûrs au Chiefs. II ne fut en 
difficulté qu’une fols dans la neu­
vième manche, mais un double jeu 
réussi par ses co-équipiers lui con­
servèrent son blanchissage.

La série se continuera cc 
à Toronto.
Syracuse 000 000 000—0
Toronto 303 200 00x-8

Owens. String *3', Tulley

soir

5 2 
10 0 
'5*.

Zinker <8c et I/mnett 
ward. ^

Lanceur perdant ; 
Circuit - Toronto :

Blake et Ho-

Owens.
Stevens.

Une couche de

\

HEP0USS0
A BASE DE SILICONE XR-129G 

SUPER-HYDROFUGE 77-25

protège la brique, 
la pierre, la maçonnerie 
de toute sorte contre 

l’eau et la gelée 
pendant au moins 5 ans

CE PRODUIT EST FABRIQUÉ EN EXCLUSIVITE PAR

peinture sico . QUEBEC
LTEE

Dernièrement, le lessard et Frè­
res de Chicoutimi de la ligue Ré­
gionale u Circuit Marquis ren­
dait visite aux Voltigeur* de Ste- 
Croix Champions du Circuit Uall- 
largeon.

Une foule considérable tant de 
la paroisse que de» places avoisi­
nantes. fut témoin d’une partie des 
plus chaudement disputée. Des la 
première manche le Lessard ou­
vrit le pointage en enregistrant le 
premier point. Roch Aube lanceur 
débutant du Lessard n’accorda au­
cun point durant les cinq premiè­
res manches tandis que Marcel 
Paul de* Voltigeurs n’en accord lit 
que deux durant ces mêmes cinq 
premières manches.

Au début de la sixième reprise le 
Lessard porta le compte 4 à 0 en 
sa faveur; mais a la fin de cette 
sixième manche, les Voltigeurs 
chassèrent Roch Aube du monti­
cule en enregistrant leur deux pre­
miers points, Rnynald Angers vint 
à sa rescousse et il dut lui-méme 
être remplacé a la huitième man­
che par Clermont Cloutier, mais 
celui-ci n'empêcha pas les Volti­
geurs de réussir a égaler le comp­
te 4 à 4 ce qui provoqua des ap­
plaudissements frénétiques de la 
foule.

Alors la neuvième manche com­
mença avec les deux équipes sur 
un pied d’égalité; le Lessard vint 
au bj/ton bien décidé de compter 
le point vainqueur. Us placèrent 
deux hommes sur les sentiers sans 
un seul r trait, mais les Voltigeurs 
firent des prodiges à la défensive 
et par tous les moyens à leur dis­
position réussirent à n’accorder au­
cun point. I^es Voltigeurs vinrent 
alors au bâton bien décidés A fai­
re un maître; devant la menace le 
Lessard décida de renvoyer son 
lanceur débutant Roch Aubé dans 
la mêlée. Stéphane Voyer, le pre­
mier homme a lui faire face expé­
dia une de ses offrandes dans le 
fond du champ droit pour un ma­
gnifique triple le frappeur suivant 
Benoit Simard se rendit au pre­
mier but sur un choix qui retire 
Voyer qui se dirigeait vers le mar­
bre. Jean-Guy Simard s’amena 
alors au bâton et après que Benoit 
Simard eut volé U deuxième but il 
frappa un solide coup sûr dans le 
champ droit qui fit avancer Benoit 
Simard a umarbre avec un point 
vainqueur.

Que dire alors de la Joie des Vol. 
tlgeurs qui entourés de la foule 
en délire se félicitèrent mutuelle­
ment. Après la partie, les équipiers 
du Lessard, en bons sportifs félici­
tèrent le club vainqueur et après 
avoir fraternisé quelques instants 
se donnèrent rendez-vous pour la 
saison prochaine.

Les étoiles Je cette partie sont 
très difficiles à déterminer car ce 
fut une vraie victoire d'équipe, une 
mention particulière revient au 
lanceur gagnant Marcel Paul des 
Voltigeurs qui lança toute la par­
tie espaçant 6 coups surs, tout en 
retirant 5 frappeurs au bâton. M. 
J.-Guy Simard des Voltigeurs se 
distiguq au bâton en expédiant la 
balle 4 fois en lieu sûr en 5 essais. 
Les plus beaux coups furent frap­
pés par Stéphane Voyer. un triple, 
et Yvon Simard, un double; Marcel 
Paul et Donald Dufour firent des 
prouesses a la défensive; pour le 
Lessard, Jacques Gagnon frappa 
2 coups sûrs.

Pour terminer la saison, les Vol- 
ligueurs ne pouvaient faire mieux j 
et faire plus plaisir a leurs suppor- ] 
tetir», que de remporter une vie- 
toire sur un club de la Ligue Ré­
gionale.

A se» fidèles supporteurs tant de 
Ste-Croix q»v des places environ­
nantes, la Direction et le» joueur» 
des Voltigeurs de Ste-Croix. défi­
rent exprimer leur satisfaction et 
leur gratitude: pour votre encoura­
gement et votre appui continuel. 
Veuillez rroirc que les Voltigeurs 
espèrent avoir le plaisir de vous 
faire de nouveau honneur la sai­
son prochaine.

Aux vrais sportif», d’Alma à Ko- 
berval, les Voltigeurs espèrent que 
l'an prochain, plusieurs équipe» 
viendront mesurer leur forces afin 
que le baseball »oit de nouveau le 

| sport le plu* en vogue durant la 
l saison estivale.
i Lesiard 10010200 i
i Voltigeur* 0000202 1: 3

Gramling, âge de 22 ans et spécialiste de la formation 
T, reçut sa commission de sous lieutenant quand il gra­
dua a l'université de Caroline du sud le printemps der­
nier. Il doit sc rapporter en septembre à la base de la 9e 
force aérienne près de Columbus, Caroline du Nord.

"Je ne puis comprendre cette situation," a dit l’ins­
tructeur Clem Growe. "La procédure habituelle consiste 
à donner un avis de 60 jours pour sc rapporter dans le 
cas de jeunes gens comme Gramling. Il n’attendait pas 
d’appel si tôt’’.

Le gérant de» Rough Riders, J.P. McCaffrey, a dit 
que Gramling a tenté d’obtenir un délai, mais sa requête 
a été rejetée mercredi. “Le club ne peut rien faire dans 
ce cas’’, dit-il.

La perte de Gramling affaiblit les espoir.» des Rough.a pt
s de

quart arrière dûment qualifié.
Riders de participer aux éliminatoires et les laissera sans
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Les fenêtre* sont trop dures pour ma balle*•

Nous éprouvons une réelle fierté 
devoir collaboré à la construction

de
L'EGLISE PAROISSIALE DE

île îiimtflcar
un bijou d'architecture religieuse 

dans le cadre enchanteur 
du Lac Saint-Jean

ALBERT BOURDAGES
Ingénieur Conseil en Chauffage. Plomberie et FAcetricité

481, RUE MONTFORT JONQUIERE

Nimbus —

LA CHASSE
aux

CANARDS
Les canards abondent dans plusieurs régions du Canada 

et 1a saison de la chasae aux canards a été prolongée dans
quelques régions.

La prise moyenne maximum est de huit ou neuf oiseaux 
dans la plupart des provinces et la limite de possession varie 
entre 15 et 30. On s’attend que 400,000 chasseurs iront à l’affût

Le* cultivateurs du Manitoba et 
les citoyens de la Nouvelle Ecosse 
n’ont pas besoin de permis, mai» 
dans les autres provinces, il en 
coûte de 52 à $35 pour un permis

Un précédent est 
créé à la piste 
de Jonquière

Le programme de courses sou» 
harnais présenté, mercredi soir, à 
la piste de Jonquière. a remporté 
un succès sans précédent.

L'attraction principale, la cour­
se diie des propriétaires, a fourni 
le plus d'actions et d’intérêt» à une 
foule de quelque 1.500 spectateurs. 
M. Richard Savard, propriétaire 
de 1a plate de couraes de Jonquié- 
r, a émerveillé l’asslstanre en 

s’accaparant des honneurs île la 
course No 4, en un temps de 2.13 
minutes aux guides de son cheval 
Tonl Volo.

I)an» la course No 8. Emile La- 
rouche, qui avait fini deuxième 
aver Probationer dan» l’épreuve 
No 4. fit une entrée sensationnelle 
pour gagner par un nea. On lui at­
tribua un cadeau d'une valeur de 
$35.

La performance de Berry Ellen 
Ax worthy, qui se classa deuxième 
dans la course No 5 forma avec 
Edgle Mackay la combinaison la 
plu» payante de la1 soirée, Les pa­
rleurs qui avalent misé sur le» 
chances de ce» deux coursier! ré­
coltèrent $108.85 À la Quinella.

Au pari-simple, la plu» grande 
surprise du meeting fut le gain île 
Peter Aioff dans la course No 1. Il 
contribua au paiement de $40. au 
simple fi $16.70 aux places.

Les autres course» furent égale­
ment trè» goûtée» de» amateur», 
et somme toute, ce fut l’une des 
plus belles soirees de la saison.

et les chasseurs de l’extérieur du 
Canada payent encore plus.

Les chasseurs pourront comme» 
cé à viser les canarda le 18 sep* 
tembre dans la province de Qué* 
bec. L'an dernier fut une année re# 
cord pour les chasseurs de ca* 
nards et les autorités du Québeu 
prévoient une autre bonne sab 
son. La prise limite pour une jour* 
née est de huit, avec droit d'en 
posséder 16.

Dans les Maritimes, la saison de 
la chasse au canard va d'octobre 
à décembre, avec quelques va. 
nations de prise limite quotidien­
ne selon les provinces.

En Colombie Britannique, on 
s’attend A une saison moyenne, car 
le temps froid du printemps a 
retardé l’arrivée des oiseaux. Se­
lon les districts, la saison va de 
septembre à décembre.

Les canards malards seront les 
plus abondant* en Alberta, où 50,­
000 chasseurs ont exercé leurs ta­
lent» l’an dernier. A cause des 
dommages causé» aux récoltes 
par les oiseaux, il est permis de les 
abattre du 7 ail 17 septembre, 
avant l’ouverture de la saison ré­
gulière, du 18 septembre au 4 dé­
cembre.

Au Saskatchewan, où la saison de 
chasse a débuté le 13 du mois, on 
rapporte une abondance de ca­
nards, dont la prise limite quoti­
dienne est de 10.

Le Manitoba a connu une sai­
son record l’an dernier, alors que 
24.716 chasseur» ont obtenu un 
permis, et l’on croit que ce nom­
bre sera encore plus fort cette 
année. Dans certains districts, la 
chasse est permise Jusqu'au 27 
novembre.

En Ontario, où la prise limite enfc 
de huit oiseaux, la saison varie 
selon les districts et. dans cer­
tains, la chasse se terminera le 15 
décembre.

Yogi fait gagner les Yanks
Détroit (PC> — Yogi Berra s'est 

plaint avant la Joute hier qu’une 
infection à un doigt aurait dû l’ex­
clure de l'alignement, mais 11 a 
frappé un circuit bon pour trois 
points dans la première manche et 
a conduit les Y'ankees de New-York 
à une victoire de 4.2 contre les 
Tigers de Détroit. I>es Yankees 
sont ainsi restés à deux parties de 
l’élimination dans la course au 
championnat de la ligue Améri­
caine.

La recrue Bob Grim n’a alloué 
que six coups sûr» pour remporter 
sa 19e victoire de la saison, con­
tre six défaites.

Le gérant Casey Stengel a admis 
avoir refusé de laisser Berra sur 
le banc à cause de lalutte Détroit 
Boston pour la quatrième position 
plutôt que pour servir les minces 
espoirs des Yanks de remporter 
un sixième championnat consécu­

tif.

St vousüùnez une Itère...
Jblande et légère..

CHOW

Après avoir dégusté 
ccttc bière de riz 
limpide et pétillante^ 
U est probable que 
vous disiez:
‘Vest MA bière!**

C'esf un produit

Molson

(Il

La défaite du Détroit a réduit & 
une demi partie son avance on 
quatrième place sur le Boston, 
tandis que New-York est k huit 
patries derrière le Cleveland.

Berra a cogné son circuit con­
tre George Zuvcrlng après que Irv 
Noren eut obtenu un but sur bal­
le» et que Mickey Mantle eut 
frappé un simple dans la pre­
mière manche.

Noren passa au champ centre 
dans la troisième manche après 
que Mantle eut été expulsé par 
un arbitre pour la première fols 
de sacarrlèrt. Il protesta trop vl- 
goureunement contre une troisième 
strike appelée par l'arbitre Ed 
Hunge.
New-York *00 000 100-4 9 1
Détroit 300 010 000—2 8 1

Grim et Berra; Zu vérin g et 
Wilson. Ctr: NY Berra.

;

ï;

i

ti

Far i. Dartbal
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Est-ce enfin pour ce soir
avec Gilles Goyette

C'est enfin décidé! Les Cataractes de Shawinigan Falls 
sont définitivement acceptés dans los cadros de la liguo Pro­
fessionnelle du Québec. Des difficultés financières avaient obligé 
la direction de l'équipe do suspendre ses activités pour une 
saison, mais un regain do vio et de piastres vient do somor 
l'enthousiasme parmi la population sportive de cotte bolle cité. 
Avec les joueurs que Shawinigan recevra des autres clubs du 
circuit, il est assuré do se classer parmi los meilleurs. Le Royal 
do Montréal n'a pas ménagé los Cataractes en cédant lo cer­
bère "Miche" Perreault ot lo centre Gerry Dosaulniors. Co dor- 
nier, un produit de la Ville do l'Electricité, devrait connaitro 
une saison formidable ot jouir d'uno grande popularité auprès 
de sos concitoyons. La direction du club Chicoutimi a fait 
encore mieux. Elle sorait sur lo point do so départir du rapide 
Marius Groloau. dos vétérans Fornand Perreault ot Sherman 
Whito, du capablo Donat Doschènos et un joueur de défonso. 
•oit Pote Taillofor ou Joan-Paul Lamirande. Nous sommes en­
clins à croire que le choix tombo sur Taillofor.

IL ETABLIT UN RECORD 

MONDIAL

Lo vétéran Huger Léger, qui n- 
valt laissé entendre* son intention 
de gérer les Cataractes l’an der­
nier. sera tout probablement choi­
si pour les diriger cet hiver. Knco- 
re capable de se distinguer a Far- 
rière-garde. Léger peu» sûrement 
apporter une aide prérieuse. On 
«si heureux à Shawinigan, et un 
fol enthousiasme règne présente­
ment chez les amateurs de hockey 
Les Saguenéens aideront beaucoup 
Shawinigan a faire un digne te- ■ 
tour dans le circuit île (îeorge 
SJater. L’instructeur Roland lié-! 
bert veut rajeunir ses Saguenéens. 
fl l'a prouve en mettant sous con­
trat les jeunes Jim Harriett et Bill 
Sinett, et lorsqu'il laissait tomber 
le rusé Bucky Hiichanan, Roland { 
avait aussi les yeux sur Kelvin Bur­
nett, mais les Royaux ont mis la 
main dessus juste a temps. Mais 
U est probable que î’it Morin se 
laisse convaincre de le vendre au 
club local, parce qu'il dispose de 
plusieurs bons centres.

¥ ¥ ¥

difficiles a vaincre dans la course 
au championnat. .Mais s'il faut en 
juger par l'attitude des autres équi­
pes vis-à-vis Shawinigan. la ligue 
sera bien équilibrée cet hiver. Le 
calendrier de la ligue favorise 

grandement le Chicoutimi, lin ef­
fet, il y aura un total dr U parties 
qui seront disputée* le dimanche, 
et deux autres les jours de Fête. 
Il est donc possible de voir le re­
cord îles assistances porter sur 
une plus haute échelle, fierr.v filau- 
de vient de signer son contrat. 
C'est le deuxième joueur de defen­
se de la dernlere saison à nous re­
venir. I.’autre est le “Doug Har­
vey” du circuit, Georges Roy.

¥ ¥ ¥

00

Le match sera disputé à 11 heures si la tempé­
rature est favorable. — Jim Norris s'est-il mis 
les pieds dans les plats? — On prévoit un temps 
partiellement nuageux". — Plusieurs ont déjà 

quitte la métropole américaine.
New-York (PA) — Le combat de championnat de* poids 

lourds entre Rocky Marciano et Ezzard Charles a été remis à 
plus tard pour la deuxième fois, à cause de la pluie, et il a 
été fixé pour 11 heures ce soir au Yankees Stadium.

La tentative du nageur Amyot ne 
sera pas vaine. Il recevra des $

Roland Hébert craint les As et 
le Royal. Il affirme à qui veut l’e- 
«jhntcr que ce* deux équipes seront

Mimer I.ach n'est plus avec les 
Canadiens. Ce brillant hockeyeur 
accroche ses patins après une gio- 
rieuse carrière de 14 saisons dans daires. Son 
le hockey majeur. L’absence cl*Kl-I servi, plus 
mer à l'entrainement rend les 
“vieux” un peu nostalgiques, ("est 
un grand vide nu camp, et une 
lourde perte pour nos grands fa­
voris. L'athlète de l’Ouest cana­
dien a été l'un ries plus grands 
joueurs du circuit Campbell, ("est

la meilleure 
des bières &

i

OUr

RO\ RIGGS, H» ans, d'Ottawa, en 
compétition contre les meilleurs 
conducteur* de canots-automobi­
les. a fait une vitesse de 57,032 
milles a l’heure pour établir un 
nouveau record sur la classe des 
H II. .

surtout grâce h son grand esprit 
de vaincre qu'il s’est taillé une ré­
putation chez les Canadiens. Si le 
Temple de la Renommée du hockey 
ignore les candidats logiques au 
poste d’imrnorte! de notre sport, 
Mimer Lac h est un nom qualifié. 
I.ach a donné des coups, mais il 
en a reçu un plus grand nombre. 
Ses blessures, points de suture 
etc , sont devenus presque légen- 

nez à la Cyrano a 
d’une fois, de cible 

aux joueurs adverses. On nous 
rapporte que I.ach aimerait finir 
sa carrière avec le Royal de Bit 
Morin. Il serait une puissante at­
traction pour le club montréalais, 
mais la direction du Canadien fe­
rait un beau geste en lui confiant 
un poste d'instructeur pour un de 
ses nombreux clubs fermes. Ce 
ne sera pas chose facile pour 
remplacer I.ach au centre de la 
première ligne d'attaque des Ha­
bitants. Mais Dick Irvin songe dé­
jà au jeune Don Marshall qui avait 
été c' ' ** l’unanimité la meilleu­
re recrue la ligue Américaine. 
Ce Marshall n’a pas le physique de 

1 I.ach. Il lui sera donc difficile 
d'encaisser les coups qui ont non 
seulement envoyé I.ach à l'hôpital, 
mais qui ont à plus d'une reprise 
failli mettre fin a sa carrière.

Le combat commencer* une de­
mi heure plus tard que dan* les 
plans originaux parce que le mê­
me soir II y a joute de baseball au 
Polo Grounds entre les Giants de 
New-York c t le* Phillle* de Phi­
ladelphie.

On crut pendant quelque temps 
qu'une entente entre les Yankees, 
les (fiant* et l’International Bo­
xing Club pour éviter que les deux 
événements soient présentes si­
multanément causerait un grave 
embarras. Jim Norris, président de 
PII1C. fixa la nouvelle date sans 
réaliser qu'elle venait en conflit 
avec une joute de baseball du soir. 
Après plusieurs appels téléphoni­
ques et plusieurs conférences, on 
annonça que les Giants avaient 
consenti "a regret” que le combat 
se déroule plu* tard. Le combat 
principal de la soirée débutant à , 
Il heures. la joute de baseball qui 
doit ...mmenrer à Kh.15 devrait 
être terminée avant le début du 
combat.

SI le ccmhai devait être con- 
tremandé une troisième fois a cau­
se de la pluie, il serait disputé à 
Il heures samedi soir. Après cela, 
on ne saurait préciser. Les Yan­
kees seront a New-York toute la 
semaine prochaine et ils utiliseront 
le stade.

La météo n'est pas très opti­
miste et prédit un temps "partiel­
lement nuageux”. On annonce dé­
finitivement de la pluie pour sa­
medi.

Le champion et l'aspirant, âges 
respectivement de 30 et 3.1 ans. se 
sont remis a l'entrainement aprt?s 
le nouveau délai. Ils devront être 
pesés de nouveau a 12b.30 aujour­
d’hui dans le lobby du Madison 
Square Garden.

Marciano demeure favori à 5 
contre I pour conserver son titre 
qu'il défend pour la quatrième fois. 
Les paris sont à 12 contre 5 que 
Charles ne durera pas 15 rounds 
et à fi contre J qu'il ne vaincra pas 
Rocky.

Charles tente pour 
fois de reprendre le 
déjà detenu.

la troisième 
titre qu'il a

Québec «PC» — Une compagnie 
d'articles de sport de Québec a 
annoncé hier qu'elle donnera au 
nageur Jacques Amyot un chèque 
de $200. s'il termine sa randon­
née de 2i mille* à la nage. Amyot 
doit remonter le St-Laurcnt a la 
nage de Ste-Anne de Beaupré à

Québec, une distance de 21 milles 
Amyot. qui est âgé de 27 ans 

a annoncé qu’il commencera sa 
tentative dimanche, quelle que soit 
la température de l'eau, "pour 
prouver que je suis capable de 
représenter la ville et la province 

(Suite a la page

^ I Combat remis
New-York (PA) — La rencontre 

pour le championnat mondial dca 
poids-légers, entre le champion 
Paddy Young et l'aspirant Paddy 
Demarco, a été remise indéfini, 
ment à cause d’une blessure qu* 
Demarco a subie au coude gauche 
La bataille devait avoir lieu le 22 
septembre, à San-Franclsco.

Murray Goodman, uin porte-p*. 
rôle de l'International Roxlng Club 

. a annoncé la nouvelle après nulapres qua 
Demarco eut été examiné par troia 
médecins.

Demarco a déclaré que la blés, 
sure est très douloureuse, “tellf.

P*ut à peùment douloureuse qu'il 
I ne lever le bras”.

Certains amateurs de l’extérieur 
ne pouvaient attendre une autre 
le prix de leur billet. A la fin de 
journée et se sont fait rembourser 
la Journée, hier, ou avait rembour- 
sé'-un total de $8.300. On avait ven­
du pour une somme allant de 
$350.000 .i $300,000.

Faits saillants
Voici les faits saillants du com­

bat de boxe pour le championnat 
mondial poids lourd que le mo­
narque actuel. Rocky Marciano li­
vrera. ce soir, à l'aspirant Ezzard 
Charles, au stadium des Yankees 
de N. Y.

Site: le Stade des Yankees.
Heure: 10.30 p.in., h. de l'est.
En jeu: le cliumpionnat des

poids-lourds.
Durée du combat: 15 rounds.
Remise en cas de pluie.
Assistance probable: 16,000.
Recettes des guichets prévues: 

$523,000.
Les paris: 5-1 pour Marciano.
Radiodiffusion: par la CBS.
Prix d'entrées: $5, 10, 15. 20, 

30. 40.
Revanche: Dans les !M) Jours, si 

Charles J'emporte.
Promoteurs: IRC.
Records des boxeurs: Marciano: 

•16 combats, 46 victoires, 10 mises 
hors de combat. Charles — 0H com­
bats, 86 victoires. Il défaites, un 
nul. 53 mises hors de combat. .Mis 
hors de combat deux fols.

Parts des boxeurs: Marciano:
10 pour cent des recettes totales. 
Charles: 20 pour cent.

Points: attribués par un arbitre 
et deux juges, par round.

Les adversaires du combat de championnat de ce soir

N

33 30
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AGE
GRANDEUR 

6 pds 5 pds 1 1 
PESANTEUR 

188 Ibs 185 Ibs
PORTEE

74 pes 67 pes
COU

16La pes 163,4 pes
Poitrine normale 

39 pes 39 pes
Poitrine gonflée 

42 pes 42 pes
CEINTURE

33 pes 32 pes
1 2 pcs 12 pes

BICEPS
15!.i.

12 pes

pcs 14 
POINGS 

1 1 Yi

pes

pes

CHARLES

i? 3VJ.

i

MARCIANO

Parties remises
Québec a Trois-Rivières et 

Drummondville à Sherbrooke, par­
ties remises a samedi à cause de 
la pluie.

MARLENE A DE HAUTES 

AMBITIONS

patca qu'alla

CLIMATISÉE
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Tous les meilleurs culturistes seront à 
l'Académie Com. sum edi soir le 25 sept.

Nouvelle crème dentifrice 
COLGATE avec GARDOL*

Les grandes vedettes de ce domaine sauront vous 
intéresser à l'Academie le 25 septembre. — Jon- 
quicrc aura ses représentants. — Théo Tremblay 
sera aussi de la partie.

Les meilleurs adoptos de la culture physique de la région, 
donneront uno magnifique démonstrations de poses plastiques 
ot déploiement musculaire samedi, lors do la grande séance 
haltérophile dont tous los bénéfices Iront aux guides de Notro- 
Damo do Chicoutimi.

Théo Tremblay, l’homme le 
mieux musclé de la région. Paul 
Bouchard professeur de culture 
physique, ainsi que les frères Val- 
lé#* de Jonquière sauront sûrement 
plaire a In nombreuse assistance 
cpii se rendra a l’académie, sa­
medi soir.

Chicoutimi sein dignement repré­

senté par ses deux meilleurs diseB

en passant, les frères Vallée sont 
propriétaires du plus mo<lprne 
gymnase de la région. Ces der­
niers vous donneront une démons­
tration de poses plastiques.

Amateurs de culture physique, 
votre lieu samedi soir est a l'”A- 
cadémie commerciale de Chicouti­
mi.

Ce concours précédera la grande 
compétition entre les champions du 
district de Québec et du Saguenay 
dans le domaine des leveurs de 
poids, eette compétition sera pour

pies d'Apollon en la personne de ! le championnat du Nord de la 
Théo Tremblay, l’homme considé- Province.
ré comme le mieux musclé de In 
région, pour ce qui est de Paul 
Bouchard seul son nom indique un 
culturiste de valeur.

Jonquière aura comme représen­
tant les frères Vallée, qui soit dit

I
Portant les couleurs canadiennes 
au tournoi amateur de golf des 
Ltats-I'nis à Sewlcklcy. Pennsyl­
vanie. M \ K LE NE STEWART, est 
en competition contre les meilleu­
res golf# uses américaines, tie l'An­
gleterre, du Mexique et de l'Argen­
tine.

Le sportif Monrad 
comme instructeur

Bernier signe 
du National B

Les organisateurs de ce tour­
noi sont le dévoué l'abbé Michaud 
et Jean Croteau, et ce dernier tour­
noi est patronné par le club Ri­
chelieu de Chicoutimi.

Les profits seront entièrement 
versés aux guides de Chicoutimi.

Un éboulement 
fait deux morts

Atikokan. Ont. (PC» — T.es deux 
ouvriers de construction tués mardi 
dans un éboulement au Lac Mar-

Lo populaire Monrad Bemier vient de signer un contrat 
avec la direction du National Junior B, club de hockey dans le 
circuit Jean-Baptiste Tremblay, pour le poste d'instructeur de mion. près d'Atikokan. ont été iden-

«*• P— 1- I’»>• «Wf I» MM. : Si".”-£■”. s- «
ment apres sa signature le nouveau coach a ordonne une 
pratique pour lundi prochain et il invite tous les jeunes d’âge 
junior à se rendre au Palais Municipal pour 5 heures et demie.

i

Rafraîchit l’haleine
tout eu

protégeant les dents

ward
wall.

Marren, 23 ans» de Corn-

Vou* obtiendrez la meilleure 
protection contre la carie den­
taire jamai* fournie par aucune 
crème dentifrice ... et vous 
aurez bonne bouche durant 12 
heures et plus . .. . si vous em­
ployez la Nouvelle Crème denti­
frice Colgate a%ec (îardol. Seule 
D Crème dentifrice Colgate agit 
contre la mauvaiic haleine in­
stantanément . .. combat la carie 
dentaire constamment . . . Tou­
jours la même délicieuse .saveur 
de menthe dont les enfants 
raflolei *.

GARDOL*
I’lngrndient anti eniyma persis­
tant qui rend la Crèma dontifrica 
Colgate doublement 
efficace I

Ci* geste de la direction ne nous 
a pas surpris car il y a environ une 
semaine, plusieurs amateur* pré­
voyaient cet engagement probable­
ment du fait que Monrad Rentier 
est l'homme tout désigné pour me-

FOULE au LAC-BOLCHETTE
Dernier grand Pèlerinage Régional en cette Année Mariale

DIMANCHE, 19 SEPTEMBRE 

Messe à 10 heures a.m. 

Bénédiction de la Statue!

Souscrivez généreusement en vous adressant à la salle de l'un 

des Conseils des Chevaliers de Colomb et vous aurez une chan­

ce de gagner une maison toute meublée, qui est ouverte au 

public sur la rue Carillon, à Chicoutimi-Nord.

ATTRIBUTION PLUS TARD.

nt»r h bonne fin un club de* hockey.
Monrad Bernier est un jeune 

homme de Port-Alfred, un sportif 
dans la force du mot qui pratique 
le sport par amour, ne ménage ni 
son temps ni ses efforts pour ob­
tenir du succès le plus possible. 
On le voit partout, au hockey, à la 
balle-molle, au tennis et au base­

! bail; n’oublions pas non plus la lut- 
i te dans laquelle il s'avérait un ex- 
( relient arbitre. Même s’il n'a pas 
, évolué dans un circuit plus élevé 
1 que l’intermédiaire "U", Bernier 
i possède de vastes connaissances 
, et sait inculquer‘à ses protégés la 
; sentence de notre sport national, un 
I bol esprit d’équipe et une belle 
I combativité en tout temps. Au hoc- 
j key, il a dirigé le National Jnter- 

médiaire au championnat de sa 
i Ligue il y a deux ans et l’hiver der- 
| nier, il pilotait les Alliés de la Raie 
; club Intermédiaire "A”.

Cette saison, le National perd 
les services des étoiles William 
Coulée. Roger Morin, Germain 
Tremblay, Bertrand Bouchard. Ca­
mille Simard. Levis (’barest et Ca­
mille Lajoie du fait qu’ils dépas­
sent l’ace junior et puis il n’est 
pas certain de garder Laurier Mo­
rin et Cyrille Bouchard car ceux- 
ci tenteront leurs chances dans le 
Junior “A”. Toutefois, Bernier ne 
Ven fait pas trop et il essaiera de 
découvrir des bons Joueurs dans 
le Juvénile dirige par le révérend 
frère Roland Délisîe l'an dernier 
et également, les clubs des colle­
ge* possèdent des jeunes capables 
de jouer s’ils montrent de la de­
termination. A tout événement, Ber­
nier aura une lourde tAche sur ses 
épaules et nous lui souhaitons bon­
ne chance.
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PROTEGEZ 
SA SANTE!

Les médecins recommandant de prendre 
toutes les précautions nécessaire* pour

EVITER LA POLIOMYELITE
Au nombre de ces précautions on remar­
que: beaucoup de repos et une nourriture 
saine et soutenante.

"RICHE"
"RICHE"

est un complement de nourriture 
tout Indiqué.

est de beaucoup 
plus sain.

tss*

//

//

//

RICHE

RICHE

RICHE

//

//

//

est plu* riche en 
grasse... donc plus

matière
crémeux

vl-est plus riche en protéines, 
lamines, et sels minéraux . . . 
donc plus nutritif et pins di­
gestible.

est idéal pour votre bebe.

435 Ave Ste-Anne 

Chicoutimi

Sê LAITEPIF__________
CANADIENNE,. .

Tel.:

4-3443
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LE SURHOMME par William Ritt et Clarence Gory

C»t «ttvntat d# Morknm poor ru»x#r d# proavtr 
qu'il ««ait un plan tout iiiffer.nl pour tuer 
Clark Kent ne auffit pas a me rnnvainrr* qu'il 
n'a paa enrage cet empoisonneur. Je vala en­
quêter— Peut-être Clark Kent eat-il mieux de 
quitter aa pneltion?

V

NURKAnCNAA
Mpoaie

A* même moment.

Tertca étant auppu.é 
mourir aooa peu je 
devrai* démiaaloner.

Ah 7 .. . M. Kent ! 
je auia c uti* rit d- 
voua avoir rencontré! 
>la rarte au ra* nu 
vnur n'aoriet pat 
penae a votre ... 
avenir . . .

Aliy

i


